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Vous avons patié duns notre dernier article de "ceux qui chez nous 
se couchaieht pour mourh; de ceux qui, vivant sur le territoire d’une 


le leur mêrer 
Ces renégals, ces vai 


e 


Heureusement Ju famille. des traitres proprement dits est 
ment pen nombreusé ‘chiez ‘nüus.- Si nous rencontrons tânt de gens de 
langue et de mentalité angluises, décorés à ‘tort de nomS bien françuis, 
il: faut attribuer .cutle: anditialie à d’auires causes, encore que la pe- 
itesse d'âme. Un certain fiouibre du moins de ces dénationalisés souf- 
frent de l'injustice que des parents sans fierté ont commise envers eux, 
et de l'état d'infériorité qui demeure malgré eux leur part d’héritage, 


, dédaigfieux de la langue que leur a tout. d'abord 


sent tenir à Ja hauteur des devoirs 


neus volontaires recucillent tôt ou tard la ran- 
con de Leur apostasie: la pitié et le mépris que l'on ressent pour les ètrés 
«ils à qui ni la-natare, ni l'éducation n’ont réussi à communiquer assez 
de noblesse d'âme pour qu'ils se puis 
que la vie leur impose. . , 


€ 


relative- 


.» méme Frovidénce ‘ui a chseigné sans l’aide d'aücun maître, 
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Sans doute, chaque 
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à 


aux oiseaux à voler ct aux poissons à nager, a mis sur Je chemin de 
Fhomme civilisé, pour veillér à léclosion de.son âme, le foyer et Vé- 
eôle, Sur:cette double -pierré angulaire repose toute formation ou dé- 


itidividu a le ‘pouvoir de jater dans la balance 
de ses actes tout lé poids dù $a liberté pour la faire pencher d'un côté 
où de l'autre, mais quand ki ‘volonté a subi depuis son éveil une heu- 
reuse et intelligente orientalion vers les hauteurs de la vertu et du bien, 
elle, peut encore parfois’ défiüillir; el 


ne saurait, pratiquement jamais, 
s'égarer suns retour, no T ‘ 


L sg EU 5 ° [nn pe . : 
Ainsi dans. fa teéherclie: des cuusés qui expliquent, sans les excu- 


ecpendant, les” défections “nombreuse: 


51 


qui nous affaiblissent d’une 
mugicre si sensible, et rejettent sur lés ‘épaules de "quelques-uns. setile- 
ment li tüche lourde mais Blorieuse de garder intactes à travers le 


\ 


giste 


Un Canadien français orangiste 
ce n'est 


ræmbre de 
County No. C 88, 
Après cela il n’v'a 


première page 
de ce triste. 

aux crédules lecteurs de Ja Senfinel 
que les Canadiens-français 


qu'une bande d’ignorants: 
/ Heureusemeni que îa race 
dienne ne compte pas beaucoup 
d'individus du type Rondeau. Un 
c'est déjà trop. - 


page 4, sur “Les chevaliers du Sain 
Sacrement”. L'oeuvre qu’il propo- 
se est si belle et-si conforme aux 
sentiments de foi profonde de l’âme 
canadienne, que tous désircront la 
voir se réaliser au Canada et preu- 
dre un développement universel, 


ces, 
.. 


Une très belle initiative 


Une organisation de la plus hautc 


- 


cf s'agit ‘à 


pas une. chose ordinaire, |vêque de Prin&e-Albert 
C'est le cas du pasteur protestant |katoon, «été Phôte du Cercle Uni- 
S. P. Rondeau, de Woodrow, Sask,, | versitaire 
la Loge Limmerick | française, Une 'soikuntaine de con- 


ncr que Orange Sentinel, numéro | à 
du 26 février, consacre toute sa jret 
; aux élucubrations ! ŒU ! 
individu qui assure | sions de POuest.. 


1 de Ha! désir que les jeunes 
province de Québec ne sont tous! destinent au sacerdoce 


"2 


sions de l'Ouest 
Montréal.—-Mgr Prud'homme, ê- 
et de Sas- 


de là ‘Ligue d'Action 


vives assistaient. à. cette réunion. 


as à s'éfon- | M. Antonio Perrault à prononcé une 


Hocution, : et M; l'abbé Perrier a 
nercié Sa Grandeur de lexposé 
elle na fait de l'appel des mis- 


exprimé le 
gens qui sv 
se rappel- 
our eux dans Îles 


Mgr Prud’homme «à 


lent qu'il y à 


Cana-! provinces de lPOuest canadien un 


vaste champ d'apostolut, surtout 
dans les milieux d'immigrés alle- 
mands, polonais et hongrbis, les 
Ruthènes ayant leur évéque et leur 


quels its deyront' vivre, Mgr Prud’- 
bomie insiste sur li nécessité de la 
connaissance des lanzues et sur le 
grand besoin de prêtres pour cet- 
le oeuvre d'évangélisation, sans la- 
quelle des milliefs. de catholiques" 
venus d'Éurope sont exposés à 
perdre la foi. à aussi parlé de 
la situation scokaire du nord de la 
Saskatchewan. - Incidemment, il a 
exprimé son estime et son admira- 
tion pour lès Oblats. 
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ignorants qui nous bourront le 
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| C ULVY VUALŸYEVELAU à Âa à a.) qu , . + A 
& & ee ES NOU ELLE rence mexiste que dans la mentali- 
! \ sÀ mes 


té de certaines gens qui savent no- 
tre attachement à notre langue, ot 
qui connaissent nos endroits les 
plus sensibles. 


Un appel du Pape 


Londres-—Sa Sainteté Pie XE à de- 
mandé.au premier ministre MacDo- 
nald d’intcreéder auprès du gou- 
vernement soviétique de Russie, en 
faveur des prêtres catholiques déte- 
nus prisonniers, Le Pape fait cet 
appel au nom de la charité et de 
l'humanité. 


EL 


Poincaré remporte la victoire 
au Sénat 


Paris.Le sébat françuis a don- 
né un vote de confiance à M, Poin- 
caré sur la question d'accorder au 
gouvernement fl’autorité d'émettre 
des décrets. Le vote fut de 154 à 
14t. Ce fut le vote le plus serré 


versement de son ministère, 
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La législature de Québec fait 
de la ’“Bonne Entente” à 
outrance | 


,Québec.—La chambre des dépu- 
tés a réglé le sort du bill de Québec 
après un débat assez piquant. 


spéciale dans laquelle tous jes élec- 
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La Session à Régina 


le discours du budget prononcé 
jeudi après-midi par M Dunning, 
premier ministre et trésorier pro- 
vincial, . 


Séme budget 


C'est le 8ème budget que prèsen. créanciers. 


te M, Dunning, ct il a une façon 
de rendre intéressants les chiffres 
les plus arides, 

ia d'abord donné un aperçu 
général de la situation économi- 
que de la province, 


Chiffres peu encourageants 


La valeur en argent de la pro- 
duction de ‘ln Saskatchewan au 
cours de l'année 1923. x diminué 
d’une facon formidable, tant pour 
les grains que pour les bestiaux, 

De #505,318,000 en 1922 la vu- 
leur totale des produits de la ferme 


en détail pour chaque 
grains, IL n'y a que sur l'avoine 
où il y ait une Jégère augmentation, 
Sur lé blé la baisse est de 48 
millions de dollars, Le pris move 
eu que le cultivateur a recu en 1922 
vour son blé est de 85 sous et en 
1923 il n'est que de 65 sous, 
Y a eu ectte année beaucoup de blé 
d'un grade inférieur, bien que 
ln production dépasse de © mil- 
lions de boisseaux celle de 1922 


+ 
re 


922, 
Maintenant si l'ou considère le 


en DC 


POLITIQUE. 
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LANGU 


| 
en mesure maintenant de se fihan- 


église nationale française, passent à sa porte, honteux de la race qui Les divagations d'un Orane Mgr Prud'hoïmine et les mis- RE “ ver elle-même, _ 
; L'événement de la semaine a été Aide aux fermicrs 


Le buveau d'ajusteinent, des, det- 
tes est, venu en aide à 975 fermiers 
depuis septembre 1921, ‘{t a.pu 
conclure des arrangements  satis- 
faisants entre 1500 termicrs et lturs 


, Le nombre de cas sotunis au bu- 
reau durant les trois dernières: nn- 
nées s'élève à plusicurs milliers, 


La lot contre les mauvaises herbes 


M. Hamilton, ministre de l'agri- 
culture, 4 présenté une loi contre 
les mauvaises herbes. {1 a démon- 
tré que duns plusieurs parties de la 
province, les mauvaises hetbes de- 
viennent une menace et causent, de . 
grands donnnages à nos fermiers. 
Ou le constaté surtout aux éléva- 
teurs terminaux où sur 328 millions 


à : al ; gai “hnce € eo. Te à É ncensilase snuice » Paninnarg : à hi le ' , s 

formation morale; et quelque soit plus tard la bassesse ou la noblesse Er à fe clergé distincts. Pour travailler | depuis que Poincaré a assumé le est descendue à $448,076,000, dimi- [de minots il en a fallu déduire plus 
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d'une vie, c'est jusque là qu'il faut descendre pour trouver la elef du Un article à lire dans ces missions, il faudrait des | POUVOIR. au Rrors de anvier 122. ition de 857,242,000, ce qui nous [de 2 millions pour les impuretés 

mystère. Tél —— ù ‘ Qu'on ne manque ‘pasde lire prêtres. canadiens ayant appris la . M. Poincaré avait demandé au Sé- raménc presqu'on niveau de 1921. [méèlées aux grains, Le, transport 

| l'article de A Ernest Bilodeau, en |rrmgte des groupes au milieu des- |uat accepter ses demandes où de | M, Dunning a donné les chiftres|de ces mauvaines graines a cpüté 

‘ MC ; prendre la responsabilité du ren- espèce delaux cultivateurs &300,000. IL faut 


entreprendre nc grande cahpâñgne 
d'éduention pour faire disparunre 
un danger si menuçant, La ‘loi 
pourvoit à la nomination d'inspec- 
teurs qui relèveront du gouverne 
imebt provincial et non plds des 
municipalités, net 
Voilà plus de cinq semaines que 
la chambre est en session, et, Ôn 
croit qu'elle ne podrra pas teérmi- 
her son travail avant deux autres 
scinnines, ' 


QC nniré ! n chrèti . : importance vient de s'établir à! gr Prud'homme, qui est  pre- x , 
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de la déchéance des peunilest le foyer, l'école et la volonté individuelle, |évèques. français, avec. un comité Mur Béliveaus  revieut d'un court I . 1 les éleeti . [vants pour l'ensemble des grains mme Nu 
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Deus ont estériu à mous, Vautre vient. di dedans, Si laetion des |de direction dont Mer Collet, 1% | séjour dans ie sm, les Bls-Uné | ae as des anne [etaure #28 000 en 1629 41] beudant que es lots, d'éloquen- 
deux vremiers est plus. apparente, seule l’action du:troisième est dé- cheveque de: 4 PréSE let s'en retournera. prochainement | Lenrésentant  anglo-protestant #171,557,700 en 1928. Ge qui faites continuent à couler à la Chui- 
RS "o. oct dent. ones os. duns son diocèse. ee DEESCDEUR RE OO SR une baisse dans le revenu ct des |jre, le premieg api jetre ent allé ve 
sr Fi e l“Office Central de sie e conseil pourra tenir une élection |fémmiers de plas de 60 millions de reposer sur là Ale 
n'a pus Aduiétue 


ct 


l'expérietice 


nous ehsgignent que nos actes. finissent ‘toujours par 


ressemblor à nos pensées. Veillons:sur nos pensées et nos pensées veil- 
leront sur nos actes. Le principe en soi est très simple: Entretenons des 
pensées nobles et désintéressées, afin: de devenir capables d’actes ni 
nous honorent et nous grandissent. Voulons-nous que nos enfants ar- 
rivént au seuil de’leur:.vie responsable avec sur. les lëvres des paroles 
qui ne sonnent point-faux el dans leui conduite’ des gestes qui n'équi- 


faits ou les dangers, Cette entre- 
prise est affranchic de toute puis- 
sance d'argent, de toute élasse, de 
tout parti, de toute coterie. 

Pour faire connaitre les livres du 
jour PO; C. 1, B., publie une revue 
mensuelle, les fiches du Mois, dont 
le premier numéro «à paru en jan- 
vier, Nous avons Les deux pre- 


du Roi, en reinplaçaut: de feu le 
juge Chandler. 

” Cette nomination rend justice 
aux Acadiens. ct aux Capadiens- 
Français de cette province,” 


1: 
L’A. C: ds C., célèbre son ving 
tième anniversaires ‘ 


Par son acte inconsidéré, dit-elle, 
la Chambre met le Conseil de ville 
aux prises avec uue difficulté sans 
cesse rennissante, Elle laisse Île 
public de la province, ef du reste 
du Canada sous lPimpression guc la 
minorité anglaise de Québec a jus- 
qu'ici été traitée injustement par lu 
majorité, ce qui est une odieuse ca- 


onf, diminué et que les fermiers ont 
diminué ‘teurs dépenses, 


cette diminution 


blent un peu plus prospères qu'en 
1922, affirme le preuicr ministre 
d'apres ce que disent les hommes 
d'affaires, les percepteurs de taxes, 
les créancicrs ot les fermiers eux- 


Malgré 
de 69 inillions 
dans leur revenu les fermiers sen- 
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. H:semble. tout d dbord que cet -état de choses -uüeñtublé. vienne du | SUSe £ RS SLR. De Campbelton, a été nommé |, CON me Me QUCDCE pendant les affaires tenden à re- peut-être pour s'Avodntuines " un 

NS atbnde se ictious nationales: cér la philosophi sou-apparilion, et cn toute indépen juge de ta Cour Sapréme du Nou- appelle avec raison Gut excès de gé- |menñter tranquillement malgré tout. vagues et À a temnpèle que M Kiné 

eu. de profühdeur dé’ nos convictions matlonaess Car à PAOPUE dance en tait connaitre les bien UE Brunswiek division du Banc |or0sité, “Un manque. de courage”, | (est que les frais de production | 4" allé passer, la setiolie sl É 
mn, 


hord de l'océan, ee Liu, 
En attendant M, rhin et'M 
‘ lobr de 


î 
ri 


Lapointe le remplacèrit 
role. 


Pension aux foñnttiohnaires 

Les sous-ministfes sé Soht réuuis 
pour étudier la situution du serviec 
civil, ML Georges Gonililer, audi- 


valent point à des. trahisons, cultivons dans leurs âmes dès leur tendre miers fascieules sous les veux. I lomnie. * Elle crée aux citoyens an | mêmes. visit, AL Georges, Gontuier, ‘a 
jeinesse le respect’ des’ äïchx dont ils doivent être le prolongement phy-lest facile de se rendre compte que. : … [glo-protestants de Québee ün privi- | Quant aux finances de Ja pro. [HEUPRONCEAT OL MXÉEUIGUE US, Mt 
sique, moral et ethnique. = ee de nombreux collaborateurs ont! L'Association catholique de je lège, celui de donner deux votes | vince, il se trouve que le gouverne- els ue (0 u LT Ar Ur ee Hu à 
: oi RC fravonie à nets .. | dù être réunis pour étudier une! Jeunesse canadienue-française fa Lau lieu d'un- dans une élection mu- linent a dépensé #360,173.36 de plus [91 0 a 00 têtes - ae le 
En un mot, pour faire de nos fils des Français, il ne suffit Doibt! ;roduetion surabondante et abar-|été fondée Je 13 mars 1904. EHç |[nicipale. qu'il n'u rec en argent sonoant. oilotinu Rue nait ses ae 
d'engendrer leur corps à la vie humaine, il faut encore engendrer leur | chique, et'choisir les ouvrages qui l'compte donc 26 années d'existence. | Ce rest pas à nous à donner des [Mais ce déficit est amplement eou- Fos out. NET Lio! Fe 1e Fe 
vert par des sommes plus considé- | MONS: « élé question À cétle ré- 


äme à la vie de lu race. 


Si tant de nos fils et de nos filles font pro- 


fession de chiens-couchants et de défäitistes dans leur vic quotidienne, 
cest que depuis longtemps nous les avons habitués à un natjonlisme di- 
minué, nous he leur avons point enseigné le sens dés valeurs et Ha ficr- 
1ë de leurs origines. “ignoti-nulla cupido”, disaient les anciebs: on ne 
désire ardéinment que ce: que lon connait bien. 
Mettôns-nous une fois pour toutes dans la tète, et réntrons le sur- 
tout à coup d'exemples, et de. leçons’ répétées dans la tête de nos enfants, 
que la-race française a des droits partout au Canada, qu'il.n’en tient qu'à 
nuus que ces droits soient reconnus et respectés pur tous, que cette mé- 
me race frunçaise est Ja plus belle; qu'il ait plu à Dieu de faire éclore au 
soit du christianisme, que porter” du sang français dans ses véines obli- 


prit cultivé. | 

L'Office Central est aussi un cen- 
tre de renseigngments, 
les livres recommandables, 
certainement une oeuvre 
dra d'immenses services. Cette 
oeuvre a recu l'approbation du: Sou- 
verain, Pontife et une lettre très 


élogieuse du cardinal Gasparri, se-; 


crétaire d'Etat, L'abonnement aux 
Fiches du mois (76 bis rue - des 
Saints- Pères, Paris) est de 8 fr 
pour létranger. Ê 


doivent retenir l'attention d'un es-} 


añes | Qui peut mer à cette Association de 


Cette date ne passera, pas inaper: 
çue, Le Comité central, les Comi- 
tés régionaux, les cercles d’études 


Ï d’informa-!cet les avant-gardes de PA, €, J, GC. 
tion, un magasin de vente de tous ont chacun organisé uuc modeste 
. C’est | manifestation en vue'de commémo- 
qui Ten-jrer cet anniversaire. 


LA. OC. JS. C. avait été fondée 
dans le but “d'opérer le groupe 
went des jeuncs- Canadictis-frau- 
eais et de'les préparer à une vie ef- 
ficacement. militante pour le bien 
de la religion et de la patrie”. 


Jeuncsse de n'avoir pas fait beau- 


preuves de générosité; lus nôtres 
existent depuis longlemps, et ne 
sont contestées pu personne 

Fest aux autres à centrer enfin 
sus un terrain où ils ne sont pas 
encore, pendant que nous, HoUus ne 
l'avons jamais quitté, 

EE 


M. MacMaster prêche l'esprit 
e. a « À - . 

de justice à sés compatriotes 
Montréal.---M MacMuster, député 


de Brôme, a prononcé ces jours 
intéressante confé- 


ables qui sont dues au gouverne 
ment et qui sont facilement recon- 
vruables. 

Pas de nouvelles taxes 


# 
. H ny aura pas de wouvolles taxes 
imposces, sauf peut-être une taxe 
sur la gazoline, qui est actuellement 
en considération: mais si celle-ci 
est imposée, on réduira le tarif des 
licences d’atitomobiles. 

Sur toutes les dépenses contrô- 
lables le gouvernement fera cette 
année une réduction de 13 pour 
cent, C’est Ha continuation d'une 


union "des pensiorts. aus function- 
maires. 1 est décidé que l'og Va 
«réer une loi à ce sujet an.cours de 
la sessiot. On donnera dès pei- 
sions à tous les fonctionnaires pef- 
munents' qui seront anis: à -léur ré- 
traite, ,, 

Les sous-ministres se sont réNélés 
les plus gilants homes du mohde 
en recominandant pour lés lonctivir- 
nüires quelque chose qué tes dét- 
nivrs n'espéraient past Une pén- 
sion à leurs veuves. On'ne dontie- 
ra pas de rentes fabuleuses aus vet- 
ves mais on leur en dofhefa suféi- 
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affectueux" de la pensée et du verbe de France, . : div ac , 1 “Tous les nréblèmes avi depuis plusigurs années, pus celui qui aura.été: si fidèle. à 
ne - NE ., se famille canadienne qui dirige actuellement Ja belle ous les problèmes des tarif ct Notre dette blique est de 856. 1Pétat! #2 97 HUORIC 
Lu faiblesse dé nos convictions en cette vérité fondamentale a été dÈ Ein campagne de souscription eu ft Îde races, dit-il, ne pourront se S0- | {57 Û 40, Le que fait 807 FT par PET Cependant on dit que :les’,pro- 
: ien-exprimée par : . in Dinu au congrès ‘A C . = . veur des écoles ntario. i + qu'à Ju luniière sai sUAU, ce Qui Ait eur. Ce D etctne © Dnube rh tint 
top bien-expriméc. par .M. l'abbé Lucien Pineault au congrès de PA. c Le courrier de France nôus ap- ce 0 eus N Le ont Ii ationnes d ua ju pie e d'un sain Les municipalités, pour remplir [g'essistes sont opposés à celle’ me- 
Des fêtes solennelles auvont lieu [ct prolon patriotisme. leurs fonctions, doivent percevoir [sure ou ne 


d C, à Sherbrooke en 1923, pour que. nous ne'lui cédions point la pa- 


porte la nouvelle 


de:}a mort sou- |. 


: . . ‘ . A Où . n « , } RE "É 36 9 2 h juti a “ta U » 1 . as QE . 
role, “Bien loin, disait-il, d'être persuadés.que Pintelligence française {daine, à Paris, au cours d’une con ñ Montréal Jes 28, ; 1 50 one a Je ne mentionne Que au ait #25,000,000 de tuxes. Les taxes on, ne à 
péssèdé les dons qui ne la font inférieure à aucune autre; qu'à côté de | férence à laquelle il assistait, de M. L 4P ap} ou nouveau, en parlant ue noÿ ‘que perçoivent fx province sont de Un sénaleur progressist 
‘ ù s qui ne la font inférieure à à autres qu Anatole Boucher de Boucherville, | Convient “cette date mémoi able | sions: n’en avons-Hous pas Une pren-| 64828, 000, où 45.83 par tête. 1 tr. are 
pour la jeunesse du Canada fran-|ve en constatant qu'un Canadien |” fans le bulget de 1924-25, les Une occasion se présenté toutefois 


son individualisme, elle détient un sens pratique, un besoin d'ordre ct 


de clarté, qui lui permettent de suffire 


à 


toutes les ‘besognes de la vie, 


nUUS nous sommes fait, au ‘contraire, cette huymiliante conviction que 


ancien surintendant 
ion publique à lle Maurice, an- 
cien directeur du journal Croix ct 
Patrie. ” 


de Pinstruc-} 


tais. 


L'A. C. J, C., prépare en plus | français. qui parle sa langue, qui est 


un grand congrès sur l’organisa- ici depuis huit générations et qui 
tion du commerce canadien-fran- {n’a pas d’autre patrie que le Cana- 


estimés soumis à la chambre sont 
de #2,066,000, moindres qne dans 
le budget précédent, 


que le gouvernement va peut-bire 
jpropressi fes, 
Hat 


saisir pour plaire aux 
crée üne 


La mort lu sénateur 
l'est rumèurs 


l'intcligénce anglo-saxonne, avec ses méthodes et son réalisme, sont , , herville des- {tais. a, ne puisse se servir de sa Jan- ! acunCe AU 5 

des seulés garanties .de supériorité dans les grandes affaires, les hau- eh Anatole de Boucher" Sn ce : ë aie maternelle dans certaines par- . Charte du cartel ro énato tt l'On- 

les enlreprises, et qu'il n'ya de succès en Anériqué que sous Pégide de |colonisateur, ancien souverneur | $1,000 pour Îles écoles d'Ot- pese pouest de Pre Ale La charte du cartel a été adoptée ftario sera donné à M. E, C, Drurys 

la cultire anglaise, C'est-pourquoi taht de: nos marchands, de nos in- des, Trois-Rivières et fondateur de! — {awa | | Robelle-Lon cela de a tolérance ? ibn de Nr dement par Je comité plé- du dirigea pendant quaire and e 

dustriels et de nos homines de finance se croiraient voués à Finsuccès Boucherville: ar Le de ane - Est-ce juste? N'est-ce pas un point té aussi la unbre. Elle à dun M, Drury, Vhon, M. Rodolphe Le. 
tres, officier de la marine françal faudrait régler définitive- ! mieux Pa révélé à la réunion de 


La 


aberration’, qui fait cricr à tant de réformateurs sans pédagogic:. 
d'anglais dans. nos écoles; nous avons ‘besvin de plus d'an- 


ghais, 7 . 


l'anglais, de 


ttheñtique: 


idfaillible, ruinés d'avarie 


“ DRE 1e , . 
Dee manque de foi en notre culture, 


: Les 


D 


e, S'ils osaient s'afficher devant de publie sous 
tine enseigne. francaise, | 4 ? | : 


procède aussi la déplôrable 


Le Directeur’.de T'Action Française de Montréal" signiflait. dans une 
de ses conférences, ce trait de méeurs, qui, hélas, est d'un. réalisnie- bien 


“Quänd. lé: petit enfant d’école peut lire 


‘ses premières 


phrases. françaises, diéait-i, sa mére est seule souvent à lui sourire; 
Mais quand le püuvre ‘petit peut enfin, tn de ces jours, prononcer ses 


$ 


ei 


“Ab lé vlier ° 


ne; 
Mille 


# fan 


ren, buisqu'ils en font si peu de cas ? 
aval ‘pour Papprendre ‘convenablement? : 
“SON, nan, “il ne pousse point de raisins sur d 


us-enfants pôr ‘teur front:de ‘chrétien et: de français, il faut 


Premiers mots d'anglais, “horse, cat, mice, how aro sou ?” c'est toute la! 
Visile, Cest toute la parenté que l'on convie autour de-la jçune merveille: 
L'Faut entendre les oncles et les tantes s'évric 


"avec des airs pämés:- 
petit, conne il est avancé pour soi âge !” 


LA 


Paroles déplorables qui tuent dans la racine la flèur du patriotis- 


« 


qui tonspire à 


ts se disent 


tent. Hanrtt 


ourquei ; 
| 


% 


4 


es rohces.” 


témoignages évidents d'une mentalité déforinéo, c'est toute la fa-|. 
la ruine des générations qui” poussent. - Ces en- 
cüsuite:” “Pourquoi :taht tenir àïla latfue de-mes pi- 
imposer ün Surcroit 


Pour que 


“De 


se, était allé s'établir à Maurice et 
y avait fuit souche, M. de Bou- 
chervilie avait joué dans la presse 
et dans la vie publique de son île 
natale un rôle considérable. Ts” 
était fait. le champion de la pensée 
catholique et de la tradition fran- 
«uise., H s’y était battu pour | 


sens pour lequel  eombattent pré- 
séntement nos compatriotes fran- 
co-ontariens :- l'emploi de la langue 
maternelle éomme véhicuie de l’en- 
scignement, 

M, de Boucherville se t 
constantes relations avec ses 
rents du Cannada, 
- cree 590 : 

! e 
Un referenduim sur la proht. 
bition en Ontario 


 ‘foronto.—Le gouvernement Fer- 
gnson a fait adop 
lecture par ; 
le bill du referendum sur fa 
tempérance de POnturio. Le 
fut de 67 contre 22. Les Hibéraux 
ont voté contre. . 


enait en 
pa- 


me 


er discours le 


NH syviv u fait du bon travai 


a [vra sous peu, annonce-t-0n. 
reconnaissance du principe de bon [nCur 


ter en denxième | | 
Ja chambre législative res parties de son pays. 
loi deleu de difficultési à se faire com- 
Le vate|prendre 


Montréal.—Le comité régional de 


l'A. CG, J. C., de Saint-Hyacinthe a ment? Peut-on concevoir un te 
ne locale dans |état de chosés en plein vingtième 
itisiècle ? Les Canadiens, quels qu'- 


entrepris une campa ) 

le diocese de Saint- dyacinthe: 
une première souscription 
81,008 : 


au mérite et imitons ce 
excniple 
persécutés d’Ontario. 
CZ 
Le françois que l’on parle au 

Canada est aucsi bon 


leurs 


re 


Ottawa.—M l'abbé ‘Paravv, Pé- 
minent prédicateur de France qui 
prèche Île Carêmne ‘à l'église Notre- 
Dame de Montréal, « déclaré que la 
langue française que Pon parle au 
Canada est bien celle des meilleur 
H n'a pas 


“de pérsonne et ‘it parlait 
de longues heures, dit-il, avec les 
Canadiens de Montréal on d'Otta- 
wa sans mème s'enguérir de la si- 


et envoie Lils soientÿ catholiques où 
de | tants doivent mettre leurs préjugés 
une prochaine liste sui-|de côté et mettre en ax 1 
Hon- |térèts du pays, tous doivent s'unir 
bel [pour former jun idéal canadien na- 
de fraternité, envers les {tional. 


qu’ail.| 


u'il 
ï l 


protes- 


ant Îles in- 


C'est là une première eon- 
dition qu'il faut remplir pour que 
notre pays fasse des progrès.” 

20 sermermmunen : 
les paiens ne les danseraient 
pas 


# 
—— 


Ottawa.—Les danses modernes 
ont été sévérement condamnées pur 
le R P. O'Dounell, missionnaire 
Oblat qui arrive d'Afrique, fl va 
jusqu’à dire.:que les païens meémes 
ne voudraient pas les danser et il 
espère que les catholiques sauront 
les fuire disparaître de la mode 
du jour. ° 


th: 


-. C'est le temps des sucres 


-Québec.--Dans la Beauce, on afélévaienrs demande une avance de 


octroi de 550,006 au cartel sur les 
sommes que le gouvernement fédé. 
ral doit remettre à la provinec 
comme résidu des upérations de 
Pancienue commission du blé, 

Lu chambre approuve à l’unani- 
mité l'opposition à Ia hausse des 
tarifs des transports par message- 
ries. On constate que ce tarif est 
déjà plus élevé de 11 soifs par cent 
livres dans l'Oucst que dans PEst, 
Pouvoirs plus étendus à là police 


Un amendement à la loi de tem. 

érance permet aux officiers de po- 
ice de-faire des perquisitions dans 
les établissements : publics “sans 
mandat de recherche. * L'amende- 
anept fut adopté par un voie de 42. 
à 13. M. Turner s’y est épposé Qt 
sant que la police à déj dés pour. 
voirs trop étendus. M Hogan d& 
Vonda à aussi voté contre lnen: 
ment, M. Maharg Je croit néces: 
saire pour qüe la loi de la prohibi- 
tion puisse être observée, 

Lu Coopération des élévateurs 


La compagnie : coopérative des 


Ë 


bonne entente à Toronto, est le fils 
d'un vitux chef libéral d'Ontario 
et il a fait tout son possible pour 
unir les progressistes aux libéraux 
dans su province, M. King pensait 
d'abord à en faire un ministre; 1} 
le nommera sénateur, 


Le Sénal en vacances 


, Le sénat est en vacances pour 

jusqu'au Îer avril. L’adrésse à êté 
adoptée sûr division aprés un court 

débat.’ ' 

. Al y avait peu d'ébsenfs aux pre- 

mières séances du sénat celte an- 

née. Le doyen d'âge, M, Dessaul- 

les, qui à 86 ans et demi, était Là, 

toujours alerte, * toujons grand 

scigneur, M. Dessaülles n'a pas 

manqué une séance depuis louver- 

‘ture de la sessipn et on sé prépare 

h fêter dans trois ans @t Gemi le 

{00ème anniversaire dé 9à paissan- 
te, Les cinq octogénéires du sûnat 

étaient aussi à leur posté ectlo an. 

née: M, King (le père du Dr King, 

ministre des Travaux Publies dons. 
le cabinet autuel) qui a 68 anse M. 


leür mettre de I nor£eo: . 
re de li noblesse ‘dans l'âme. - fi - ‘ Dans son derni bre- L L À . 
"Semons des convictions nationale ..rhôlter des: actes qui hoilinier ministré Ferguson « parlé !gnification des mots. commencé à entailler les érables, [#355,000 -pour ecuvrir son pra-! Ven, 87 ans: M. Montnlaisir, 85 ans: 
uarent notre $ conviètions nationales, pour vécolter des: actes. qui ke {clairement d'une loi qui sera" pré C'est à lg-vérité un-très bel hom-‘et Ja saison  suerière promet de |#ramime de construction de 1023,1M, David, 84 ans; M, Roche, $8 ans, 
. Ve nom et él'andissent, noite pairie É ct Asentée à ln prochaine session si le |mage rendu à notre lingage et qüips'ouvrie quinze jours plus tôt que lusieurs députés font remarquer | Tous ont été nominés sons Îes Libé. 
… U LL 7 {4 Pierre. Ménard... {vote est favorable. “ : ‘.. [fédificra : certainement certains féortinaire. .….… ‘… joue celte compagnie dévrait être (Suite. à la page 2) . 
sin ‘ RC CES RES D d : . s | . : 1 + À : d - 6 pos 
5! « É L En J ‘ ot 


, 


DA 


La a Politiqu e 


nent 
(Suite de la page 1} 
taux à l'exception de M. Montplai- 


sir qui depuis la conseriplion ce- 
“pendant vole aveu les rongus, 


4 


Le débat latquit 


Al C hambre le débat sur le dis- 
cours du tronc.commence à flanguir 
et il est venu deux fois sur le point | 
d'expirer, C'est à la suite de l'in-; 
tervention de deux conservateurs 
qu'il ust parvenu à se trainer péni- 
blement jusqu'a cha fin de séance, 
aprés que le président eût offert à 
[HI Clunbre de poser ir question, 
cust-tdire de prendre le vote sur 
l'amendement Sutherland. Au lieu 
des pluinles progressistes qui for- 
maient le ment habituel, coriace el 
indigeste, du la session dernière, 
Paxe de In critique s’est déplacé 
cl occupe maintenunt les bunquet- 
Les torics qui font pleuvoir sur la 
droite leurs flots :d'éloquence à Ha 
sauce piquante, 


A l'ullaque 


Le Dr Manion a prononcé Je prin- 
cipal discours , une haranguc on 
fluumée de réminiscenses histori- 
ques, d'allusions Tittéraires, et com- 
me bien peu Pon en entend aus par- 
lement aujourd’hui D'après  Pes- 
ministre du rétablissement des soi 
dats, le discours du trône se dirt | 
en quatre parties: les paragraphes 
à double interprétation, les pieux 


espoirs, es promesses de bonne 
conduite el les renseignements er- 
ronés. Une telle analvse était sui- 


vie de preuves à Pappui, mais ses 
remarques SUE la protection ont &lé 
mal accueillies des ministériels qui 
lui ont ruppelé qu'it avuil voté per 
la réciprocité en (ÉIRE 


I s'est gaussé de Paititude des léient de recevoir la permission de, 
lermivers qui vépondent par des of- Lcontinner 


fros de Hibre-échanec 

ecains qui dressent 
dLarif entre les besoins de lOuc 
taques de M. 
vaincu personne, si ce n'est le pe 
tit groupe de ceux qui Pentouraicnl 
et qui se préparent pour le jour du 
vote une défaite éclitante, 


a sous de profil 


Si les conservateurs fournissent 


la plupart dés pages larimovantes 


du Hansard, depuis Le début” de la 
session, les progressistes n'ont pas 
complétement abandouné fear an- 
cicune tactique ct M, Stewart, de | 
Humboldt. s'est plaint de n'avoir! 
fait que 5 sous de profit sur un Lau 
reau vendu à Winnipeg, ce qui 4 
poussé M. Andrew MeMaster à de-' 
mander st eette sonne compre- 
nait fa fase du Himbre de deux | 
sous pois Je chèque. 


L'Estse plaint 


Les provinces inaritinies ont cu 
aussi l'occasion d'exprimer leurs 
doléances et ce fut eelte fois un 
“ministériel qui S'en charges, Hance 
Logan, Pinposant député de Cutn-; 
berlanc, 

Si celle partie du pavs se débal 
aujourd’hui dans le inarasime Cop- 
vomique li cause en remonte aux 
jours remplis d'espoir de Hi Confè- 
dération, dors que Pon laissait en- 
trevoir FATES provinces maritimes de 
faciles voies de transport pour 
compenser les désavantages impo-i 


H 


1 L 


| 
| 
| 


Manion étaient plus fie déclar ation 
brillantes que solides et n'ont con- [communes. 


| 
| 
| 
| 


= 


LES NOUVELLES 


élections. 
dans le dernivr discours de M. 
ke que dans un os qui à Mu à 
plusieurs. soupes, 

“Le mal 


{ 


té de l'est. Le mat de l'Ouest vient 
de Poucst méme, de 
fondamentale du pavs. 


l'ouest c'est ki folie de la lépense, 


ï) 


droits sur es instruments 
res qui sauvera Pottest, Il va dix 
leontre uit à parier qu'il n'en bé [TUE 
ficiera guère, Ce qu'il laut à l'auvst, 
c'est de rogner ses dépenses, c'est 
de vivre économiquement, de dé- 
penser selon ses moyens, Un pavs 
be peut pas échapper à li foi qui 
régit les simples individus, Les 
prodigalités se payent Lôt où tard 
et cest une erreur que de voutoir 
les faire payer par ses victimes, 


Fr Les réductions 

Les réduelions tarifaires ne se- 
ront pas nombreuses. après les 
lUNIeurs qui courent aujourd'hui, 
Elles couvriraient tout au plus Îles 
instruments agricoles,  Quelqués- 
uus ajoutent jure modeste liste de 


nécessités de la vie, mais rien n'est 
moins certain, O1 rapporte aussi 


t 


| _ CHEZ NOUS 


Le chemin de fer de la Baie 
d'Hudson serait continué à, 
l’été 


à 
Cs 


Ottawa Le Canadien National 


le chemin de fer de Lx 


aux Améri | Baie d'Hudson, pourvue que le par- 
le mur de leur ioment approuve Les estimés, 
sE cl le ministre 
es produits des Ftuls-Unis, Les at! iPHon, GE. 


C'est 

des chemins le for, 
Graham, qui à fait cot- 
à da chambre des | 
Les travaux vont done ; 
probablement se poursuivre cet é té. 

On estime que l'Ouest aurait 
,Barani 230 imilions sur le Iratrsport 
du blé dépuis dix ans Si ce chemin 
de fer avail été construit. 


2: 


16,006 immigrants dans le 
mois de mars 


Montréal -füiifax va 
ybarquer HE00 cofons 6 


voir dé. 
cours du 


piuois de mars, “nonet W. Philipps 


‘ 


| 


l 


| 


N, BR, ï Lon- 
vague initiale, dit. 
courant dimmi- 
porté 


représentant du 
dres. C'est la 
on, du phis gros 
pari tion qui se Soit jtunais 
vers le Canadi. 


mms 4: Le mem manne 


Convention des conservateurs | 


à Moose-Jaw 


Mouse. Li cons énlioii cun-: 
sepvatrice sera tente à Mouosc-Juw, 
mardi le 25 mars, pour choisir le 
chef des conservateurs de hr Sas 
tkatehewan. 

Le di Munro de Saskaloun est ac- 
tuellement le préside ul des conser- 
vatours de la provinee, 


Re CR 


20 millions de moins 


Fhornton 
National, 


Montréal, -Sir Henry 
directeur du € ancien 


; 


sés par l'édification d'un mûr tari- annonce que le réseau d'Etat de- 
faire entre le Canada et Les Etats-U- imanderait au parlement de Jui vo-! 


nis, Ces 
les chemins de Fer ef le progrès de 
cette région. qui compluit alors 14 
banques et qui n'en compte plus 
aucune, m'a cessé de saffaiblir et 
de dépérir, depuis les échos de 
ce maltise parviennent chaque an-' 
née a parlement par la bouche de 
quelques députés de l'est, mais il 
est rare qu'ils arrivent des banquet- 
tes ministérielles. 


Quelques discours 


d'Anjou, dépulé, de Rimouski 
H un en français, suivant sa 
luuable habitude, el'it a dénigré Le 
chet du l'opposition pour les” svin- 
pathies toutes neuves qu” "il a Cprou- 
vées à légatd de Lt province de 
Québec. “S'il est sincere, dit M. 
d'Anjou, qu'il demande done à son 
ami Ferguson de Î faire disparaitre 
le Règlement MVH, 

M. Ouimet, député ‘de Soulanges, 
à aussi prononce un bon petit. dis- 
cours qui n'est pas tendre pour M, 
Mcighen. 

La coutume de parler noire Jane 
gue en Chambre gagnerait à sv ré. 
pandre ct la dignité des nôtres en 
recuvrait un nouveau lustre, 

.M,. Ernest Lapointe, ministre de 
la Justice, à pris à partie M. Meig- 
hen pour son pessimisme exagéré, 
Le pays à besoin de plus de conti. 
ance et d'unité nationale, [fa re- 
pris le thème des discours de sa 
tournée de l'Oucst. 

M. Doucet, le nouveau député 
de Kent, na Varlé de son tlection. 
Jl dit que ses adversaires ont été 


jusqu'à  Lraiter M Meighen de 
“boche". -Hontu! se sont écrits 
les députés conservateurs. “Honte 


à La loi que vous avez adoptées” 
a retorqué un député libéral, 

Du côté ministériel, M. Ray moud, 
député de Brantfoid,  s’ést opposé 
coimnie M, Marler, à réduction 
de tarif que propose le gouverne. 
- ment. 


Pas lenñdre pour les progressistes 


Un bon nurubre de journaux de la 
province de Québeë ne sont pas 
tendres pour les progressistes de 
POuest. Voici par exénple ce qu’- 
écrit le Vouvelliste, des Trois- Rivi. 


res, 
“Cest Je groupe politique le plus 
igr ne que. l'oh puisse imaginer. 


a probäbleinent bas une demi- 
douzaine de $es membres .qui aient 
dès. idées ‘générales ef qui. puissent 
voir plüs Join que leur. province. 
Be parti progressiste oét tin acci- 
derit de toire vie politique. 1 à 
poussé, comme un.champignon. 
AiiSsi ttil la consistance. de ce 


comestible. {Il ia pu dans Ontario 
résistoi” l'épreuve d'une rédlec- 
ion, Koipieux sont dans: l'Oües! 


ceuX qui prédisent qu'il ne réussi 
da pas micus, dâ-bas aux prochaines 


l 
espoirs ont élé balavés ter 
par les taux élevés demandés par (née. 


ne. 


és sous-produits,_ 


Le radio au service des fer- 
miers 


OÙUawa.--Le département de la 
griculture, pour venir en aide aux 
cultivateurs, à imaginé de se ser-! 
vir des postes de radiophonic du 
Ce, N., à Montréal, Ottawa et Win-. 
nipeg, Chaque mercredi de Pannée, 
à 7,90 hrs. du soir, le dé partement 
fera la revue du marché en don- 
nant les prix des animaux et des! 
oeufs. es eullivateurs, tout en: 
restant assis à leurs foyers, pour- 
rontesuivre Ja hausse ct la buisse | 
de leurs produits. sur les marchés 
du monde. 


LT: . 


Un bonus de $15 aux immi- 


grants . 


Otlawa.-Les innuigrants auglais 
et irlandais recevront du gouver- 
uemepnt eaunadien un bonus de $15 
pour chaque adulte et dé 87,56 pour 
chaque enfant, Le bonus ne scra 
pavé qu'aux immigrants de bonne 
foi qui ont fail Fa trav crsée en 3ème 
chisse el qui ont passé l'inspection 
d'inunigration. 


Es nn 


La crise de l’agriculture dans 


l'ouest américain 


Chicago.—-On estime que 106,000 
fermiers. américains ont perdu 
leurs ferues au cours de la erisc 
Ccunomique 

Les pertes de fermes ont été plus 
nombreuses dans Le Montana, Le Da- 
kota du nord, le Colorado et le: Da- 
kota du sud, 


DUAL (Een 


42 centins de douane sur le 


blé canadien 
Washiugton.--Le président Cov: 
lidie vient de coumpander uuc: 
hausse de 12 sous qpiut boisseau dans 
les taux de douanés sur 1e blé Gu- 
nadien, uñe augmentalion de 26 
sous les cent Hvres de farine de 
blé el une diminutiôn de 50 pour | 
cent dans Îes taux ‘des sous-pro- 
duits. 
Les. Lux nouveaux seront donc 
du 42 sous le boisseau de blé, .com- 
paré à 30 sous d'avant: de St .04 
le ‘cent livrés . de farine, 
aux 78 sous d'avant; ct de 7 
comparé 


-2 sous 
à 15 
sous : d’ turparavant. 

Les tarifs NOUVEAUX enr eront en 
vigueur dans 30 jours, [ls arrivo- 
ront iuste en temps pour affecter 
les envois eanâdiens : de, la mi- 
avsil par les gr ands ‘lacs, ‘ 

“C'est la preiiéres, fuis. depuis 
1922 Que le tarif Fordney-MeCum- 
per su pit une modification, 


# 


H Ka autant de moelle Jane te cabinet, 


de FOucst ne pient pas 
Au tarif non plus que de li rapaei- 


mentalité lres, 
Ce qui tue] vernement 


“Ce n'est pas Ja suppresison des {facluriers canadiens, 
arafoi- 


Chs, 


20 millions de moins celte an- | 


0 paré 


LE PATRIOTE DE ! L'OUEST, Mercredi 19 mars, 1924 


i 


de suivre cette politi- [ES . 
ique pos ne Das AUIFC AUX IMHDU« out 
ct CHAMBRE L 

Cette diminution de droits que 
Von sent venir serait une aubaine 
pour les cultivateurs de tout le Do- 
!minion, si elle se traduit, conuue 
on SV attend, par une diminution 
;'les priA, 


Ph ong — 2805 : 


PRI NCE-ALBERT | BASE. 


: LUSSIER & MARCH 


AVOCATS ET: NOTAIRES 
Edifice MeDonat — Ave, Centrale 


Debden, 
Sask. 


Le bill des cmbranchiments 


* Honrs Thornton 
au nat e des chemins de fer soi 
prograninie de construction des 
embranchements du ON 

Ce programme, dns ses grandes 
lignes, est le méme que celui qui fut 
présenté Pan dernier. On à sim-' 
piement supprimé les lieues proie 
itées aux endroits où le CG. P. 
pris les devants, De cc fait il v À 
a une réduction de 2 millions, 

Le Dill passera facilement à ln! 
Clirnmbre, mais quel sort lui réserve 
le sénat ? 


a prése nié 
1 


| ‘ © Téléphone 3288, 


Mercredi le 26 mars 


à 1 heure p. m. 


Bu cou + 


d. E. LUSSIER, BA 


Ces chevaux sont tous bien \domptés aux harnais et pè- | 
seni de 1208 à à IAE. 


Conditions— COMPTANT 


C. McINTOSH, ALBERT COURCHENE, || AVOCATS, PROCUREURS et NO: 
propriétaire Encanteur Je 


Gradué de l'Université Laval 


A €. MARCH, BA 


> 


ET AILLEURS TAÏRES. ‘Téléphone 2725, Bu- 
renu: Edifice de la Banque d'Ot- 


tawa. Prêts d'argent, 


‘PRINCE-ALBERT - - SASK. 


Menace de grève générale des 
employés des postes 


Crédit de 50 millions pour ar- [Dour protester contre les manigiin- 


ces des spéculateurs, 
rêter la dégringolade du : En ternunant sa lettre. M. Astrop 
franc 


ajoute que sa femme a péri lors du 
lorpillage par un sous-marin alie- 
and du vaissent sur lequel elle v'e- 


Winnipeg. -Une menace de pré. 
ve générale de Ha part des emplorés 
des postes va être envoyée à lhon. 
Murphy, à Ottuwa, si le Hout- 


EMILE LACOURCIERE 


bl 
N v-Vork, D' rés une nouvel AT È 
vernement applique, avant a ré. le du NURCVO ï a re venait à Cape Town, HE AVOGAT, NOTAIRE, etc. : 
vision de Péchelle des salaires, sat oblent un crédit de cinquante mue. mr — Ho 1, ' 
jpolitique. de retrait du'bonus, Par uillions” de dollars de banques. a- lé d ai MONTMARTRE -  SASK, 
de ne Vas nero, SANS éerdée jurieaines, de même dau'un aûtre La egende du mi itarisme _ 
ide ne plus necorder de bonus aux lorédit substantiel à Londres, ‘dans français TT ER TT 
iomplovés non mariés, de fe réduire {le bus d'acheter tous les francs qui anse A. GELINAS 
de moitié aux cmplovés mariés ga- pourront étre.oflerts par des Frat-} Genève. À Ta Sociélé des Nic ° 
goant moins que Sf(6S0 par année, eais redoutant, de perdre de Par tions, M. Hanotaux à: vigoureusc- - 
ele le continuer Let quel à ceux ge nl pur SU te iuge nouvelle baisse ment défendu Pattitude de La Fran- ANOCAT ET NOTAIRE 
NET le salaire ne s'élève de Ja valeur de feur mon: nie. ee. “La France mililariste est un _ p 
i Les inesures: énergiques de A invite, à o aux aléga- _ 
lv du dimanche LP ASSCD- LPoineuré ont déj cu tie bon effet, ons ee sil A A de ne sont LE PAS ° MANITOBA 


blé de délégués à Foronto pour dis puisque le Lriute a remonté loul de 


poinl des nn d'occupation que L 


cuter les lerines dun referendum Suite de plusiéurs points, ns 
k ' nous avons duhs la Saur, mais seu, 

san sr: SOS À loue pes pen ner LL lement une brigade ne ‘infanteri ie n nr FI MaciSAAC. LL. D. 

sbres de Punion postale, afin de sa- Ù paur prolèger les mines qui pous 


ivoir s'ils vont aecepler celte dit 
jaution de salaire, 

Puisque le bonus, disent. is, nous 
u él concédé pont nous mettre à 
ième de joindre les deux bou'f: 
en ces loups te vie chère, iron 


Un ami de Capetown fait un appartiennent, 
+ Nos ennemis crie 
cadeau de 47, c00. francs . à me francais, pour détruire notre 
M. Poincaré 


ul ut iuililaris., Avocat, Notaire 
pars dus Popinion; la vérité vraic 
c'est que la France a brisé, en dé- 
ceibbre seulement, Ies cadres de 48 


Mitchell Block, Chambre 9 


allende que le coût de Ta vie ail Paris. M. Poines avé vient dupe [in , , 
{baissé pour nous le retirer. prendre que la France possède nn PÉRIEn ts. Je ne crois, pas Que ee Tél. 2582 
ne, ami qui à le courage de baser pour it SUR à — 
CONSCEVOE CE DE ivilège. Le premier me en ‘ ; 
Le radio sur le C. A C.N.R. ministre # enceffet ren, une etre  PRINCE-ALBERT - - SASK. 
ee K IL Astrop, de Cape Town, La famine en klande ne D ue 
| Montréal Le : Chemin de fer na- | Arique:sud, ‘en late du 22 janvier, 


Dublin, Les “districts conges- 
tionnés de l'Ouest souffrent de da 
famine, On n'a rien vu de tel de- 
puis 1848, 

Cet ctat do ’choses provient non 


iHtoual du Lanta qui a élé EH pre- 
inicre conpasnie de transport à 
Adopter la radiotéiéphonie de Fa- 
ÇOn permanente sur ses trains de 
vovaseurs vient de faire 


c'est-à-dire quelques jours après le 
début de fa dégrinaols aile du frane, 

Dans cette lettre sirop jiré- 
vient M, Poinés ré que fl a donné ins- 
luclion à ses hanquiurs de Lon- 


d. F. McKAY, B. À. 
AVOCAT. ET NOTAIRE 


installer 
uit appareil de réception sur Fine Lire Ï 4] 47.00 .d le 
j es de cuicotler pour 47,900 pas di manque de récolte mais : 
ternational Limité, son convoi rapi-lfranes d'obligations francaises, di- {du manque d'emploi, et le gouver- Chambre 107, Edifice K, C. 
pe entre Montréal et Chicago. sant qu'il Ffaisail cadeau de cette de trouver du Téléphone 3242 


nement S'OCCUpe 
L'installation comprend lravail, . 

parleur et huit paires 
nes. Ces derniers offrent Favan- 
tage de permettre aux vovageurs 
[d'entendre les concerts el es nou- 
Lve Iles sans préjudice pour ceux qui 
n'uimeraiont pas à être dérangés 
juni leur Jeclure par le haul par- 
leur, 

Celle installation sera désormais ! 
jen vigauur sur tous les Trains trans- 
continentaux du Chemit de fer ua 
Honul du Canada. 

———""$ 


un haut {somme 


au gouvernement français 
de télépha-!| : 


PRIN CR-ALBERT, SASK. 


DIVERS 


ARTHUR 3. BOYER : 


IMMBUBLES. Assurances Contede- 
ration Life. Choix de terres en 
prairies ct en culture dans le dis- 


Des Hôpitaux de Paris 


10007 Avenue Jasper 
et de New York . | 


Téléphone 2009 


Dr. J. BOULANGER 


MEDECIN CHIRURGIEN 


| trict de Montmartre. 
Licencié pour tout le Ganada : - 
par “The Medical Council of Canada” D 7. Montmartre 


Traitements par le Radium, Laboratoire de Rayons-X EEE 
J. E. MORRIER 


4 EDMONTON . ALTA. 
Arpenteur Géomètre et Notaire 


} 


! La première licenciée en phi- | 


losophie de l'Université de 
Montréal 


Montréal, 1. université de Mont- 
réal à accordé sa première licence 
sen philosophie à une femme, C'est 
Mademoiselle Thérèse Rivest, de St- 
“Sulpice, qui vient de soutenir avec 
té lat sa Uhèse ct qui à subi l'épreu- 


î 


î 


w 


om 2 06 mm eo à ne eine mé ame comen ue de ee D ne on mea mme » A) 


lve avec distinction. Melle Rives ‘ 
loblint le grade de bachdlière en! Thos, Robertson, D.DSS. Dr. À. M. SAVOI ‘ ET 
ue li Elie” 4 fil ÈS étés chez s VOIE 229 — 1ème RUE EST 
iles relisicuses de Sainte-Cr DIX, il aduë avec honneur B. C. D. S. ; : FL | 
| Couvent de Saint-Laurent, "puis a DATE N Spécialité: Traite- Gradué de Lniversité Faval, Qué -PRINCE-ALBERT .-. BASE, 
étudié la philosophie sous la direc- ment de la Pyorthéé. Examen aux] New York. Spécialiste attaché à , 
jlion de là révérende Socur Suinte-| Rayons X. Bureau: Immeuble Ja Croix Rouge Américaine en Tél. — 2228 : 
jAnne-Marie, supérieure de Pécolc} Mitchell. Au-dessus de la Phar-| Russie. Spécialités: Malddies du = 
ji hautes études Féminines. macie Stewart. Avenue Centrale. | cocur et'des poumons, Heures | RRRERRNINE 

——— 1%: . 2457. de, Consultations: 10 à 12 am, et Fe en 1891 Tannerie 
M. Adjutor Rivard résident PRINCE-ALBERT - - SASK. PT HE ER One 5494, 812 . 1704 Rue Iberville 
| de la Société des Auteurs i nr. " 

canadiens Jentiste Chs. C. CLERMONT | _REGINA - - - - SASK. 


Daoust Lalonde & Cie 
Limitée 


Manufacturiers de Chaussures. 
Tanneurs et Corroyeurs 


Dr. F. LACHANCE 
Appa- [DES HOPITAUX DE PARIS. Ma- 


| Québec—[rhon. juguu Aljuter Ri- 
vard, de Ja C our d'Appel, a été élu, 
président de la section de Québec, 
récemment constituée aver sun en- Service. des plus modernes, 


Jocteur en chirurgie dentaire. Li- 
cencié en art dentuire pour . 


le Dominion. 


.# 


à 


ilière autonomie et indépendance, reil de radiographie, ete, ladies de Ia femime.’ Chirurgie 
fans la Socidlé: des Auteurs, caus- same: Ù spécialement,‘ Hernie et : appen- Bureau ct fabrique 
idiens, Sous les auspices de la Scec- 207 Bâtisse Hammond, dicite, : Edifice Somerset, Avenue F à 40 &4 , 
hou québecoise el de li Suciélé|  MOOSE JAW - - SASK. |. du Portage, Winnipeg, Man, Con- | : 45 à 49 Square Victoria 
ovale du Canada, qui siègora à rm sultations de 2 à 5 pm. Visite . : sù 
Québec, de 19 mai prochain, une TT . à l'hôpital de St, Boniface tous les MONTREAL 
exposition du livre canaqien sera Moose Jaw tuatins, RES 
ces eu notre ville, à ütel du " . CC DE 
’arlemenut, en cette e irgonstanee, 207 Bâtisso Hammond EE — _——. MAN. Pourquoi se faire opérer? 
a Sasier Postal 549. Téléphone 8312 Quand Hepatola enleve les .caleuls 
, C. R. PARADIS biliaires, guérit lappendicite, Mes 


Comment fut coulé le croi- Docteur J. B. TRUDELLE 


maux d’'esto - 
seur qui portait Kitchener d'estomac et du foie, sans "dan 


ger pour votre-vie ct sans perte de 
temps. -Ne contient pas de poison, 


mms 


Autrefois de Londres et de l'hôpital 
Necker de Paris, : Spécialiste en 


DIPLOME EN CHIRURGIE DE. 


l'orunto, Le cr oiseur anglais L'INSTITUT CLAMART DE PARIS. chit Non vendu les droguiste 
“urgie générale, 4 par les droguistes, Prix 

| “Hunpshire” ce”, qui portait Kitche- Ancien élève de: l'Hôpital Ncker et{ Ja rgie sû ë je et mak dis de | ke 86.50, 25 sous.en {lus pour colis pos- 
nel en Russie, fut coulé dans l'été ;  Brocça, Paris, Capital. Téléphone 4605 Rési. tal. Réponse ep anglais. 
de 1916 par le SUHS-DIar in allemand 'Ex-Interne en "Chirurgie à à PHÔtel- dence, ‘angle des rues 16e ‘et M 
U422, si l’on cn croit l'histoire ra-| " Dieu de Quéhec. 1912-1914 Scarth. Féléphone 4606. Hu: (rs. Geo. S. Almas, 
conlèe pur un patient d'hôpital, 3x-Assistant à la Clinique Chirurgi- rcs: de 9 1 am. de 3 à 6 p.m. Lè seul manufacturier 
Heinz Ilickmann, à an journaliste cale de l’Université Laval, ‘et de 7 à Fa pm ue 230—4ême Ave. S Saskat sc 
de Philadelphie. Chirurgien de PHôpital Général No. | : - © Saskatoon, Sask. 

Hickmanu, machiniste à bor ( ot | 6 pendant la. Guerre, 1915-1919, REGINA + - - - SASK, 


U-22, qui faisait parjie d’une flot-lE Æx-Chirurgien Spécialiste pour Ma- 
te de sous-marins allemands, dit!” ladies de la femme, Hôtel-Dieu, 
que son cäpitaine reçut de l'Ami- " Université Laval. TX , 
rauté Allemande, dans l'été tie 1916, | Zhirurgien décoré par le Gouverne- E 
un message par TS. EF, 1 informant | ment Français pendant la Guerre, |lÿ 
que le général. Anglais ctail à bord _ Téléphond — 6856, 


du “Hampshire” ct lui donnant or- EE ————— 
dre de coulér ce navire à tout prix. . DR. L AURENT - ROY 
pE S HOPITAUX DE PARIS, Fran- 


2 DAISLEY 


| Plombier, expert en chauffage | 


l Réparätions faites p'omptemient. 
-{[Noùs sommes heureux.:dé donner ES 
{timés pour ouvrages neufs, Le meile 

- [leur ‘matériel, Ié mcilleur ouvrages 


Après avoir vu le croiseur :som- 
brer, le ‘soûs-marin s'éloignat. Son 
“apitaine: signa ‘alors par ET, S. FE. 


 ADRIEN DOIRON, | 8. À, 


qù a javal exécute À Pordre reeu . et ge Chiruréié et maladies de là}. :'AVOGAT. PROCUREUR. ET ‘Adresse: ù L 
que le. “Hampshire” tait au fond | an — ct n 
le la Mer du Nofil. qu me sn r'e- purent “rene CS Loue : NOTAIRE n 111, Hème RuË OUEST. 
our un, meéssaget ‘de félicitätions |- , D RS mu. CS ". 
roue Jui et pour. l'équipage. - BEGINA - Je «. SAR, : vonpa + … ": °, FAR, Ta. 22ûi Peas | 
. - L fa: 


lLiNDSAY & HUTCHEON | 


PORFUEER amenant 7 
tsennent nous ne 


M BATISSE MANQUE D'HOCHE mat) 1918. 


| 
| 


: un an, 


,4 


? 


4 


KL cabine pour adoucir ele L . E. PHILION phoudie à Pélectricité - et à 
ee Fan pe À 1 | .. l'acétylène 
Sur PATATE MORE Ne | -AVOCAT, D CUREU et vous SOUDONS TOÛTES LES 
nr rs produite guonatac te | +: NOTAIRE, PIRCES DE MACHINERIES 
M, lorke a conseillé au gou. USE LS OU. BRISÉES, 


CAPIT AL ‘WELDING SHOp 
Broad ‘Street . - dé 1. S929 


| _REGINA, SASK. 


ee dater an nn D ne manne 


bananes 
A. G: H A MM 


Bijoutier. et Opticien 
. Téléphone 28 


: MARCELIN. Sask. 


î 


4 


Aussi ‘barcau d'optométrie à 
Rosthern _ 

Bureau 

Télérhone LL 


:Maigon 
Téléphone 37 


PSE 


ñ 


nee 57e ré me 


POUR VOS TRAVAUX DE 
NETTOYAGE et de TEINTURZ 


adressez-vous À 


HENRI MELIS 


48, 14ème RUE QUEST 
Téléphone 2821 
MAISON. BELGE 


TRAVAIL SÔIGNE. LAVAGE A sac 
PRIX MODERES. 


PRIN CE- ALBERT 


He 


Arthur Bertrand 


Notaire public 


MARCELIN, Sask. 


. Assurances de tous genres 


Désirez- vous , acheter ou 
vendre une ferine? Etrivez- 
moi ou téléphonez No. 40. 
Une visite ‘à, oh büreau est 
sollicitée. 


ee as 
« 


Sem mennnmt 


Agent ui Patate À Marcclin. À 


honnements, annonces, travaux 
- .d'impressions 


CF cd Andrews | 


Teilleur 
FOURRURES : 


Manteaux et pardessus 
de fourrures redoublés et 
remodelés, : Prix raison- 

.-näblés."" D 

Nous sollicitons une vi- | 
site, Venez voir notre 
assortiment d’ étoffes et 


de doublures. 
Téléphone 2959 
_ EDIFICE MITCHELL_ 


er 


$ Vous désirez 


avoir du bois et des ma- 
tériaux de construction 
pour la valeur de votre 
argent, venez nous voir. 

Nous sommes. ici pour 
vous servir, 


McDIARMID LUMBER Ê 
FCO, LTD. 


Téléphone 2758 | 


RS 44e 


SE 


HA REINE 


HER TA 


“La cour à bois bien garnie” 


Banque d ag 


FONDEE EN 1874. 
* 


Capital versé et réserve 88, 000,000. (] 
Aclif Total enneeessenes , 71,000,000.00 


: 


Coinites courants Escompte ct 
crédit. 
Encuissements Combtes d'épargué 
— Mandats de voyage— 
Coffi ets de sûreté, , 


3 
t 


NOÏRE PERRONNRT: EST A. vos 
sutS RE) ORDRES, ET 

PÉRRNRES —— OSACQE 
FRS M 7. cost, | 


. Demandez 16 
livre .. gratuit 
donnant des 
renseignce- 

‘ ments com- 

plets au sujet 
de Ia pr épar ation “rech universel-. 
lement réputée contre, Pépilepsie et 
les convulsions. Simple traitement 
domestique. Plus. de: trente .ans de 
succés, , Témoignage de : toutes ! les 
parties . du, monde, plus. de,2,000 en 

‘Ecrivez immédiatement à 


TRÉNCHS. Æ MEDIÉS. LATE EP, 
“1177 St: Ji nées. ‘Chambers 


KE] Adelaide St, E. Toronto, Ontarié 
(Découper cette ânnonce) 5-4 


sv Act 


re 2 07 1 nn 
+ . et arm dam nn a ne 


# 


den ae ae nettes tt net mue de nn nt 
? 


M. Boutin est un autre. cultiva- : 
teur qui.aime le progrunme géné- 
ral du journal et son: infoñimation 


5 
- 
= 
> 
“1 
D 
_ 
= 
LS 
du 


.… Veuillez trouver sous pli une no- 


Quelques rep 
wélouBrinieh Sask. 
7 mars, 1924 : 


3 - u 
ue j'atme.duns le, Patriote ? 
11 Depuis la brenticre lie 
: La derniére. D'abord, 
“Le Patriolé de l'Ouest”, 
qui, d'un trait, Le peint admirable- 
ment Sa debises si. franchément 
canadienne : “Notre fol “Notre qe 
que”: Son lier drapeau, celui du 
Gacré-Goeur €l celui de Gartllon ! 

rame larliele éditorial éléqan- 
ment, Roque sobrement dévelop- 
és avec UE sülelé *‘d interprélu- 
tion et de jugement .duec. TU tact. 
ehune … condiefton, qui : dénolent 
lenteur averti el CONSEIgre leu ce- 
jui qui poil ventre le péril el clame 
a tons les SIENS: 


.En quïde. ‘| 

J'aime tes faits divers, quir ent 
prassent toute la scène .:mondiale, 
auece une coc 


ision. ce | 
Vous es | 


Ce 4 
Mois lon! 
ue jusque t 
NL titre: 


Lu arrivé de parcourir un 
journal de 24 pages, cherchant par- 
ai un Fabius d'unnonces : et: d'insi- 
gnifiances, el quêle :d un Jait, d'u- 
ne idée el de HANOIT frouvé qu'un 

e remords: d'avoir pérdu votre 


TEL : avoir pere 
jemps ? let rten. 4 craindre. La 
qualté supplée le. quantité. E 


je ne saurais Me plaindré: que lout 
doit résumé, trié, condensé, de .Ja- 


n'ojfrir que te qui présenté 


0 


con € 
nne réelle valeur. ss | 
l'ame les nouvelles régionules, 
elles HoUs partent ‘de ceux'que HOoUs 
connaissons déits. elles nous. Gp: 
preunent dt connailre ‘4 autres 
groupes, que tons ignorions, .H0$. 
jrères, fout de mème, par dé Sang 
et par ln foi, Et Ces fréres IRCON- 
nus, japplaudis à leurs succés, & 
leurs efforts ‘pour faire teur pt 
roisse respective, belle. el grande; 
comme noùs voulons la nôtre. 
J'aune le feuilleton. qu'on peut 
aborder sans appréhension el latts- 
ser cidre touté&" les. mains, Sans 
danger. rs dtios - 
l'aime méme les. débals parle- | 
mentaires. … Déponilléé de ‘détoils | 
oisenx cl envisagée dé vetle facon, 
la poliltque acquiepl,. et point de 
we nalional, un intérél, caplivant.k 
aime surtout les chases lUlérat- 
res. les causeries, fout. ce qhi {val- 
te du foyer, de Péducalion, ele. 
Fapprécie tout particulièrement. 
les articles de Lise, de Corypho, de 
Morin Gouin, d''UR Sauvage” cl les 
Muserdises, done 1 . 
Des lacunes ? de n'en, vois “pas. 
À choque calégorie de leclenrs est 
ertbuée une part raisonnable, el 
‘en jus{iee, ORNE pourrait enpieter 
sur les drotts deseuns, pour favori 
ser les aulres. h 
Saurall-on 


4 


# 
faire: duvantage ? | 
Ladmels que Lu, crilique esl”. une. 
sorte d'apprécialtoh une façon de 
mesurer Le lerr@nt parcouru, Une 
poussée vers les hauteurs. de luis- 
se a d'entres ee sotn: Dans les con- 
dilians acluelles, ie n'en vois pus 
la néressilé. : | ï 
L'amour aveugle, dit le proverbes 
Peut-être, Fai toujours ets ta. plus 
etre cdmiralion pour hatre bulen- 
reux paladin, suns'pettr ét sans re- 
proche, qui poursuil sa - marche 
ascendante, & travers les diffieuttés, 
sans nombre, avec.tant de véillan- 
ce el d'héroïisnie, ‘sauvent 
l'ai foi en lui et. jecrois fetme- 
ment qu'il saura, méine dans les 
situations les plus: difficiles, frott-: 
ver de lut-méême le.,d 
el monter loujours. 
Des améliorations? La seule 
possible, & mon,sens, el qui n'est! 
pus eu mon pouvoir, hélas !ce se- 
rail de supprimer. : d'uL.-COUp, l& 
lourde chaine des soucis mulértels, 
qui le lient eaptif, La question [1-4 
nauctére tranchée, comme il pret 
drail son essor, nolre cher: journal 
el alteindrail otte les sommets 
Puisse quelqu'ème. généreuse Sur- 
gi pour celle veuvre urgente el 
méritoire entre  loutes': l'avance 
ment, la bte, peut-être, d’un jouFnul 
Canudien-Pruncas ‘catholique ‘dans 
l'Ouest. ’ à 


t 


1 Î 


Pérrelte | 


n - " + : ‘ ' “4 ap 
_Voÿez comme “Perrette”, jee! 
sut jugement droit el.son gens «és i 
valeurs, fail bien la part à chacune | 
des calégories des’ lecteurs dir jout- 
nul Gelle part nous voudrions à 
faire lirge, très large’ & toutes, "aus 
si large que la place. qu’elles tien- 
sent , dans nos préoccupations 
journalièresi mais nous sommes Hi- 
inilés par lespaté; el-quand nous. 


40 D ‘ Û ver les: : as de PAR s : ; 
udrions déployer les ailes de is centres français. En retour, 


me nationale pour couvrir davanta- 
ge tous ses fils éparpillés en notre 
iuunense pays, nous les sehtons re- | 
lennes par toutes sorles le liens. 
Merci à “Perrelte"” d’avoir, dési- 
ré pouvoir. les couper tous, ces tiens 
: : Duc n SD aitoi ou 
qui retiennent l'essor dù “Patriote”, 
car désirer ‘ainsi: c’est vouloir, | 
c'est commencer: agir oi 


: 


Richard, Sask. 
| __. de 10 mars 1924 

Vous provoquez.lés'critiques dans 
le desseit de connaître l'opinion "de 
ves-tecteurs sur votre-iournal.…..C'ést 
courageux ét crâne, €ur vous Sa: 
vez qu'il est impossible de satisfai- 
re tout le moûde. Ainsi que l'écrit 
le bonhomme LaFontaine—pas Île 
paliticiens mais le, fabuliste:." 04 Ne: 
. beut'eontenter. tout le, monde .et'56n 


+ 


N 


pére LT Let. 
J'ai hésité. à voüs ‘répondre, 
var ainsi que vous l'écriviez -récent- 
ment ,dan$. le‘ PATRIOTE, les 
Canadiens cet les Francais (Cie 
suis “Français. des: “vieux pays") 
malgré teurs affinités, n’ônt'pas tou- 
jours la même façon de yoir:et "de 
sentir, Je me’ risque ‘toût de mê- 
Les nouvelles. locales ‘iitéressent 
ceux qui habitent, ln locälités; mais 
il serait peut-être . préténtieux" de 
croire qwelles. intéressent tous les 
lecteurs. De ,plüs .‘ées'’ nouvelles 
tontiennent une bonne part de:pu- 


blicité.: Certes, la publicité est une}, 


* chose ‘excellente, ”. mais if, semble 
Qu'il voudrait: migus, 1n payer. sot- 
même que de: ln’ fniré-payer par les 
abonnés. ‘22: - “fo ee 

h < » mio os ut A 
Sans’ doute, quand on à quitté unè 
blace, on.est très heureux d'en avoir 


dés nouvelles: par le PATRIOTE. | 


Mais précisément ‘l'hornme..ù -sur 
oiseau migrateur, l'avantage ‘de’ li 


poste qui -est' justement faite ” pour | 


É) 


onses à 


‘bonne. raison de faire 


roil*éhemtn | . 


prime M. Amaudrut 


F: Nous crovons. que Je journal est 


siotre enquête. 


répondre à ce besoin naturel de 
nouvelles. Aussi il n'y a aucune 
! payer ses 
frais de correspondance par les lec- 
teur de suit journal. on 

j'ai fard, 


Peut-être qu'après tout 

et que dans:un pays où les relations 
sociales sont à peu près remplacées 
par les relations économiques ‘ou 
d’affaires, les relations journalis- 
ques (?) répondent à un besoin 
profond. Lu 
.Sil.en cest ainsi, n'abusons pas 
de la. généreuse hospitalité du PA- 
TRIOTE ef laissons un peu de pla- 
ce à la discussion d'idées générales, 
aux nouvelles nationales, à la poli- 
tique intérieure ef extérieure. Vous 
me. direz que tout cela n’intéresse 
pas beaucoup les fermiers.  \C'est 
vrai Mais le devoir d'un 
ami des fermiers serait peut-être de 
leur faire comprendre qu'ils ont 
fort de se désintéresser” de ques- 
{ions qui sont vitales pour lui. Ce 
est pas parce qu'on ne s'occupe 
pas d'une question, que cette dér- 
nière n'existe pas, car d’autres s’en 
occupent et la résolvent à leur pro- 
fit exclusif, et quand ‘où est igno- 
rant d'üne, chose, il est ‘bien facile 
de:se laisser tromper.. Si'le peuple 
avait été clairement tenu au: cou: | 
rant de la politique intérieure qui 
comprend Île tarif, la protection et 
qu'il l’eût comprise, il aurait élu 
une majorité favorable à la récipro- 
cité et aujourd'hui les Ethts-Unis 
n'auraient pas pu Mettre un tarif 
élevé sur les produits ägricoles ca- 
nadiens. En raison de l'ignorance 
populaire sur ce’ sujet, les indus- 
tries ont eu’ foute facilité de trom- 
per. le peuple sur ses véritables in- 
térêts au moyen de leur presse et 
de leurs orateurs. Je résultat” de 
ceci est que la masse ne peut écau- 
ler ses produits à un prix raisôn- 
nable à cause du tarif qui les-frap- 
re tandis que quelque industriels 
vendent les leurs à un prix très éle- 
vé grâce au tarif de protection... 
Æst-ce que l'ouvrier s'occupe sett- 
Jement, de travailler ? Non, il 
s'occupe surtout d'obtenir le maxi- 


\ximuntr d'argent pour son travail, et 


ce par Île moyen du syndicalisme. 
Est-ce que l'industriel s'occupe seu- 
lement de manufaciurer ses pro- 
duits?, Non certes;.il s'occupe sur- 


out, par toutes sortes de, moyens, 


d'obtenir les plus gros bénéfices. 
. Le fermier doit &onc être éclai- 
ré ef instruit sur ses meilleurs ju- 
térêts: c'est une partie de la tâche 
de son journal…..si on lui en laisse 
la place. Ces intérêts comportent 
deux côtés: produetion et, vente des 
produits Par conséquent il serait 
à souhaiter que le PATRIOTE in- 
sérât des rapports de fermes expé- 
rimentales et des’ articles agricoles, 
et qu'il fit des commentaires.sur la 
question du cartel, coopération, ta- 
rif, protection, ‘transport, ete. Et 
cètie dernière partie, c'est de la po- 
litique intéricure. 

Ce mot de politique, ‘intérieure 
mè fait rappeler que j'ai parlé aussi 
de politique "exitériéure que le peu- 
ple a intérêt à:suivre et. à’ compren- 
dre. Mais ma lettre est déja bien 
longue, trop longue même àu gré 
des ‘correspondants locaux. ‘Aussi 
je nvarrête nour leur faire plaisir et 
apaiser leur ire. L 

Croyez Monsieur ie Directeur, à 
mes sentiments dévoués. 


. VICTOR AMAU DRCT 


La communication de, M. :Amau- 
drut est fort intéressante. ‘ Ceut 
été dommage que nos lecteurs en 
fussent privés, car il n’y a‘, rien 
comme la discussipgn pour faire jail- 
lie la lumière.  D'ailiéurs, qui trou- 
veruit à redire à Popinion qu’ex- 
Set surtout à 
Pesprt excellent qui l'anime’? . 
Les correspondances  ‘“pocales, 
hien que d'un intérêt local et pjar- 
ticulier, ont leur huportance, pour 
relier les üns aux autres nos-.prou- 
pes disséminés. Tout le monde 
seu rend comple, $ FE va bien par- 


fois Le dangei que cela cmpiète $ur 


d'autres matières, mais en général 
Péquilibre est bien, maintenu, et 
uous devons dire ‘que nos corres- 
Dondants ont beaucoup de nérite à 
recueillir les nouvelles, et'à les pré- 
senter d'une Jacon intéressante, 
Cest une lâche ingrale, mais utile. 
Evidern ent le remède serait. que 
nous avous plus. d'espace à notre, 
disposition. * - 


dans: son role en. fournissant une 
püblicité.de premitre, valeur & nos 


ces. divers groupes aront-ils pas le 
devoir de contribuci aclivement à 
répandre le journal üon seulement 
dans Ja localité, mais au loin, au- 
près des parents ct amiside PEst ? 
Ge serait la meilleure rétribulion 
pour cétte publicité: dont bénéficie 
fout le“ groupe. 277: u 
Alüulenant, tout monde serà, 
daccord avec M. .Armaudrul sur le 
profit que retirera chacun des lec- 
leurs ça: s'intéressant ‘ile plus en, 
plustaux questions, générales: ques: 
| nationales, relisieuscs, © 20110- 
dhiques, questions ; 
rieur C'est It lali- 
ient_substantiel, qu'il ne faut pas 
"accessoire. mais Aux- 
ont trop habitucs les 


délaisser pou 
ne sont qué ] 
quels nous”. Ont t 
journaux" & sensation, 


lion ! euse: utic 
ons dé politique inté- 
jeure el .extérioure.. 
les laits divers qui 


“Merci, à M, Asnaudrut pour le 
‘france exposé de. son. opinion, qui 
fournit, matière à réflexion el ne, 
vise certainement ‘pas à blesser 


personne. ! do as 
n ..:. Démrémy, Saske. 


Dre - h 


auge te En, 8 hiars 1924... 
… Ce que nous aimons dans le PA- 
#“'RIOTE c'est sa persévérance. à dé- 
Tendre la‘langue française, no$ €co- 
les. et ‘la ‘religion catholique. 
: Ce que nous'aimons. ce sont ses 
‘informations courtes’ et précises. 
. "Nous aimons à, savoir, le prix: du 
blé et des autres. marchandises qüé 
‘le cultivateur a à vendre.” ©. 
: Quant ‘à parler’ d'agriculture, je 
“erois bien ‘qu'il.serait bon. de dire 
ide’ temps en-temps de tenir la bar- 
‘rière fermée ét’d'aimer nôtre: Pro: 
“profession. Quant ‘à -prendre dés 
L'rages. peur pärler “de :volüilles et 
‘je 1 is "pas cela. utile 


G 


l'engrais, je ne: croi 
‘pour. l'Ouest. 
:: Nos. meilleurs 
l'périté. it 


se 


séuhaits” dé pros: 


journal | 


F 


‘des mariages mixtes, _ 


cvondensée. Hi ne ‘tient. pas. aux. 
longs articles agricolés,-uiais il ai- 
me à savoir le prix du blé ct .des 
autres, produits que Ie cultivateur 
a à véndre, Nous donnons chaque 
sentdine Je prix du-blè à Winnipeg 
ot le marché des hestiaux, ‘I se- 
rail peut-être utile d'y ajouter lé 
pris de divers. autrés produits : 
oeufs, beurre, volailles, ete. tunis 
cela varie béaucoup ‘dur émlroit À 
Faure: et pourrait prèler à ponfu- 
sion, . : non 
Notre correspondant ajoutait aus- 
si quelques considérations. sur Îles 
feuilletons. 1t déplore Îles sfouille- 
tons de grands journaux ‘qui sou- 
vent pervertissent Ja jeunesse, “H 
w'en est pas ainsi de nos feuille- 
tons qui font du bieu à tous. Tous 
nos remerciements . à M... Boutin |: 
pour son appréciations 


Edmonton, Ler:mars 1924 

Ce que j'aime dans votre ‘journal? 
En trois traits de plume voici! 

lo C'est son vaillant mom del 
“PATRIOTE”. , Ÿ 

2o Sa simple et fière devise : 
“Notre langue ! Notre foi!" À mon 
humbie avis, votre, journa! n'a ia- 
mais rien publié de plus céurageux 
ni de plus à propos que la série d'ar- 
licles de 1917. “Infiltrations d’er- 
reurs”, signés ‘Un Sauvage." 

8o J'ai bien aimé aussi, il y a 
une couple d'années, cette phrase. 
anti snobistet “Quand les K. of C. 
ne seront plus on se demandera 
comment ils ont [bien pu exister.” 

A un autre point de vue le PA: 
TRIOFTR DE L'OUEST aide les Ca- 
nadiens français. Ses annonces rap- 
portent vius qu'elles ne céûtent.: 
Depuis plus de dix ans votre jour- 
nal porte mon nom dans ses cartes | 
professionnelles. Je. suis heureux 
de profiter de l’occasion pour le re- 
mercier de sa bonne besogne. . 

Les pttriotes ‘de T'Alberta recçoi- 
vent. tous le PATRIOTE de la Sas- 
katchewan. - oo 

DR JOSEPH BOULANGER. 


Les annonces du Patriote rap 
sortent plus qu'elles ne cottent. | 
Nous remerciüns M, le Dr Boulan- | 
ÿcor pour ce  tésnoignage spontané 
qu'il apporte à l'efficacité des an! 
nopces dans notre journal, 
#nage qui nous est Aussi confirmé Î 
par plusieurs autres, C'est que Île 
Ju attentivement par 
M. Île 


payer 
Il 


Tilly, Sask., 
25 février 1924 

Je ne suis pas un écrivain de ca- 
pacité. Je n'ai qu’une petite ins- 
truction. Ainsi excusez mes fautes. 

Votre journal est lu toutes les se- 
maines d'un bout,à l’autre chez moi 
depuis quelques années, et je lap- 
précie beaucoup. ‘ 

Votre journal défend nos droits, 
notre langue, notré foi. Il conseille 
le groupement,. l’union, En effet, 
on en a besoin pour combattre les 
Anglais qui se révoltent pour nous 
empêcher d'avoir des écoles bilin” 
gues. Nous en avons ici une bonne 
preuve dans le district d'école de 
Kermarin. Vaute de qui ?Faute de 
quelques Franc£is anglicisés qui ont 
marié leurs enfants à des protes- 
tants, et même abandonné da messe 
depuis quelque temps, quoiqüe nous 
ne layons qu'une fois par mois.” 
* Ainsi pour l'amélioration de votre 
journal c’est de crier davantage con- 
tre ces mariages mixlés. 


SEZNY JEZEGOU. 


u 


‘angdicisalion, Ia perte de la 
mentalité française, préparent le 
térrain À ces funestes ‘mariages 
mixtes que FEglise déplore et qui 
conduisent ordinairemnt au pro- 


festantisme et à Piodifférence re- 
ligieuse. La raison d'être dun 


jsurnal comme‘le nôtre est de tra: 
vailler an maintien de ke mentalité 
francaise pour protéger Ja foi. de 
nos compatriotes entourée de tant 
de dangers. Nous sommes, reCOnN- 
naissant à M. dézégou d'avoir 'atti- 
ré nolre attention sur cetle phiic 


‘ ‘Saske,  , 
. T'mars 1924 
Ce que je pense ‘du “PATRIOTE"” 
c'est qu'il mérite plus d'encourage- 
ments des gens dont il prénd la dé- 
fense en toute occasion. , Un 
Ce que jaime dans je Journal, 
c'est” presque tout. Je dis “pres- 
que” ‘ay je trouve pärfois que les 
chroniques locales occupent un peu 
trop: de place, et ne présentent d’in- 
térêét que pour un nombre relative. 
ment restreint de lecteurs. ; 
7” Cer que je voudrais voir dans le: 
afriote, ce serait un récit histori- 
que ‘occupant disons, ung colonne 
du journal, afin de faire connaître 
‘l'histoire de la race. Canadienne aux 
Canadiens, ear- il faut. reconvaître. 
qué nous sommes très ignorants de 
üotre histoire Nationale. 
un grand nombre de lecteurs du’ 
jourtal étant natifs d'Europe aime- 
raient benucoup ,connaitte. l’histoi- 
re “de.lcur patrie d'adoption. Si 
nous -Connaissions : notre Histoire, 
nous serions moins ckposés’ à. per” 
dre nôtre caractère national, et a 
noùs faire absorber ‘par. lélement 


Meyronne, 


anglais, 0 te es re 
Bien sincèrement à-vous, . 


La suggestion de M, Van Elslande 


test excellente, et nôous y. donnerons 


suite, Notre histoire n’est pas 
assez connue. ‘L'éminent  acndé- 
micien Georges Govau vient de pu- 
blier dans la ftebue des Deux-Mon- 
des, une reniarquable étude sur tes. 
origines. religis 
nous reproduirons 
ches, :Ce sera une 
le et'très aftachante, 


‘ici par fran- 


‘jours à 
moi, ne 


. Celte, lüttre t 


témoi- [mandent plus de 


Mais beaucoup 


Do plus de b 


ligicuses, du Canada, que douze 


te. postale..de. 8200 pour un an d'a- 


‘bonnement gi PATRIOTE que j'up- 


précie trop pour discontinuer de le 
recevoir. Quoigtte je ne sois pas 
riche, je tiens. à soutenir dans: me- 
sure, de mes forces la présse vrai- 
ent catholique-et patriote, tel que 
votre journal que nous Lisons tou- 
vec avidité, mes enfants : ct 
} 
. Votre tout dévoué, ; 
“4 ! ET. BRUNEAL, 
— Î | 
l'abonné montre quel 
lë Patriote ust apprécié de ses lce- | 
tours habituels dims PEst'aussi bien | 
que dans ‘TOuest. Nos abonnés de 
l'Ouest féraient ! donc oeuvre {rès 
utile en faisant connaitre duvanta 
ge Le journal auprès de leurs pit 
rents et anis de has. | 
| 
| 
i 


St-Nenis le 10 murs, 1921 
Vous demandez ce que nous pen- 


sons du Patriote, l'our ma part 
j'en pense beaucoup de hien. Mais 


je crois qu'il pourrait avoir de Pa- 
mélioration. | . 
lo En donnant d'uvantuge de 
compte rendu du parlement lédé- 
ral , 
20, En donnant les compte ren- 
dus des parlements provinciaux des 
trois pravinces des prairies au €om- 
plet, principalement de la nôfré. 

3o Les nouvelles de chez nous cf 
d'ällleurs plus complètes. …. 

do D'avantage ‘aussi des nouvel- 
les d'Europe et.même du monde :en- 
tier. "oc - 

5o Les prix aussi des principales 
villes de la région pour les petits 
produits de la ferme, tel que beur- 
re, oeufs, volailles, pomme de terre. 
foin, ete. Tout cela intéresse assez 
les pauvres fermiers, ct si cela pre- 
nait trop de place pour la grandeur 
du journal vous pourriez supprimer 
quelques petites nouvelles locales 
qui ne sont pas d'un intérêt géné- 
ral 7 ‘ 

Recevez Messieurs mes sincères 


salutations. 

| LEON VENIS 
La commiutication de M Léon 
Denis, connue celle dé M. Pabbé 
Arès, La semaine dernière, et celle 
aussi de divers correspondants, de- 
xtension aux ru- 
briques déja existantes. Tout celt 
nous Lait sentir combien nous sümt- 
tes à Pétroit dns le cadre actuel 
du journal, In’ a qu'une so- 
lution possible :e'vst que lencou- 
ragement du publie soit fel que 
nous puissions défraser les dépeu- 
ses de‘la publication d'un plus 
grand nombre de pages,  Espé- 
rons que cela viendra bientot pour 
répondre au désir de tous nos Ive- 
leurs. Si Fappétit vient et man- 
ceunt’it est évident que la fecture 
habituelle du: Pätriote développe un 
appétit formidable vour bonne 
lecture, ce.qui.est très bon signe. 


Le mopprenrnuns 
i, Willow. Du 

nous 10 mars 1924 
Ce que ie pense, du PATRIOTE ? 


nch,, Sask., 


espérer .que ‘Dieu, aidant il pourra 
continuer droit son. chemin. Enfin 
j'aime tout ce qui:y est écrit, puis- 
que je le lis de la première à la der- 
nière ligne. Nous.le recevions à- 
vant de venir dans Ouest. Il n'é- 
tait qu'un ‘bien fâible papillon qui 
voltigéait ici et là répandant sur 
chaque abonné un arôme délicieux. 
: Maintenant petit papillon est.de- 
venu grand, grand'et plein de vie. 
J'aimerais que tous Îles fidèles abon- 
nés continuassent à le lire et à innis- 
ter auprès des autres pour fe rece- 
voir. ; . . u 

Pour noi c'est le journal où les 
nouvelles sont claires et surtout les, 
feuilletons si beaux, si intéressants. 

Quelle lacune peut-on remar- 
quer lorsqu'on.sait que pour qu'il 
vecût il: lui a fallu faire d'énormes 
sacrifices. 
lui pardonne bien volontiers, 


de bien'et j'osu} 


S'il y en a, moi je les linonse serviee 
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Rectification. M. Gustave Hardy, 


de Grande Glairière, Man. nous .c- 
erit que la situation du point de vu 


de Ia diffusion de la presse eatholt- 


que dané cette paroisse, 
aussi alarmante que Pécrivait M, 
Keruel. M, Hardx dit 


n’est pas 


qu'on y re- 


A ‘ 
Sur un anniversaire 
Le “Patriote de l'Ouest —be rôle 
des journaux et celui des avants- 
postes—Ce que peuvent ct ce que 
ne peuvent point les journalistes 
Leur nicilleure récompense. 

L'entrée du Patriote dans sa que 
lorsième enée fournit & ce maitre 
jouriudiste qirest M, Omer Héroux, 
prinethal rédacteur su Devoir, loc: 
casionu d'écrire un de ces puissants 
articles dont sa plume est coutunti 
ôre, Fun Juiltrès simple, que 
d'autres te se donneront pus tHême 
la peine de mentionner dant il est 
eu soi de peu d'imporlance, M 
Onier Héroux s'élève aussttôt À de 
fortes considérations générales. 
C'est que M Héroux est ta fois un 
esprit supérieur el uit homme de 
uratitl coetr. dont le symputhie 
profonde est acquise à tous les 
groupes francais : 

Le Patriote de l'Ouest entre dans 
sa quatorrième année, Nous lui 
souhaitons de tout coent progrès 
et prospérité continus, 

Nos lecteurs connaissent depuis 
longtemns Le Patriote de PÜuest, 
C'est, lune de ces ftounlties admire 
bles qui, dans Les provinces CN UIn- 
jorité anglo-pratestantes, maintien- 
nent da diunmé des traditions ea 
Hholiques el francaises, sofvant de 
lien entre les divers groupes, por. 
lent Les mots d'ordre des chefs, us- 
surent le manimaun dunité dc: 
lion, Les services d'elles ren- 


ideut sont ipceleulabless inealeuia: 


bles aussi, hélas ! les difficiuliès 
auxquelles elles se beurtent Di 
ticultés évidentes, por une pit, 
enr it s'agit de desservir une po 
pulation dispersée, done sans conf. 
Son ot relalivement peu nombreu- 
se donijougs: diflivullés moibs Visi- 
bles, pour une pile mais qui n'en 
sont pas moins désolantes, Cost 
au Patriote dé COuesE ppt exemple, 
qu'on a dû, perdant je ne sais CON 
bien de temps, faire composer be 
journal par un t\pographes qui ne 
savait pas un mul de frunenis, qui 
devait, uns vorien comprendre, 
lettre à Jetire suivee son manuseril 
Les gvus du métiet. peuvent devi 
ner ce que cola signifie, pour le ré. 
daeleur, dents et de travail sup 
plémentuires, 

Notez Dien aussi que, dans eus 
jourunux, le pérsontiel est forvcé- 
ment réduit au minimum, de sorte 
que de mette homme doit faire à 
peu prés toutes les besognes, Pour 
se résoudre à pareil métier, pour x 
persévérer de longues années du- 
ant, D daut voue rude vert el ln 
conviction profonde de ta nécesst- 
uw de son oeuvre, 

s 

C'est FOuest, naturellement, qui 
est le premier objet des soficitudes 
du Patriote el. t'est l'Ouest qui Ii 
doit fa première dette de sralitude, 
Nous disons la pregtière, non pas la 
plus grandes var il serait bien dif- 
ficile d'évaluer la reconnaissance 
que doivent à ces journaux d'a 
vantgarde fous les groupes fran 
euis du Canada. 

Hs nous rendent ec ubord Pine 
de nous lenir au 
courant dece qui se passe dans ces 


Fa 


Maintenant pour les améliorations |iésions lointaines; en maintenant 
je ne suis pas assez éclairée pour ensuite dans ces groupes dispersés 


donner des: détails. Mais 


puisque une. forte vic 


catholique et fran 


j'ai l'occasion d'exprimer mon idée lénise, en satlachant à dissiper es 


je suggérerais que la page déjà pa- 
rue pour les enlants sur laquelle il 
y avait des devoirs de toutes sortes, 
grammaire, histoires, géographie, 
arithmétique, concours, etc. paruî- 
trait dé nouveau 
Cette page intéressait beaucoup 
lés jeunes et aussi les “grands.” 
J'ai remarqué cela et ‘bien des fois 
Lorsque cette page paraissait, jes 
enfants avaient tous tellement hâte 
d'avoir le “Patriote” qu'il aurait fal- 
lu aller le leur chercher ovant qu'il 
soit arrivé, Lorsqu'ils l'avaient,que 
j'aimais les voir tous à la tâche et 
chacun de lire son petit coin favori, 
Maintenant : qu'elle . est disparue 
plus d'empressèment, ni attention 
aucune chez les enfants. um. 
C'est malheurcux car je crois que 
se serait le meilleur moyen d'en- 
courager nos jeunes à couserver 
notre langue en.la leur faisant ai- 
mer par le jotrnal Je pense qu'en 
aimant à lire le journal étant jeu- 
nes, ils s'y habitucront et s'y forme- 
‘ront, ct l’aimeront .en vieillissant, 
Je suis assurée que si tous nos jeu- 
nes canadiens te lisaient que le 
bon journal ça leur ferait heaucoup 
ien, « ot . 
Une abonnée ‘sincère, « 
. MME O. G. l'OIRIER. 
ne gt Fou 
Voilà une lettre bien. touchante, 
pour laquelle nous remercions de 
tout coeur Mme Poirier, 


dr 


. Le témoignage si sincère qu'elle 
apporte ‘à la baëte valeur éduca- 


ice de la belle page “En famille” 
que dirigeait autrefois avec tunt 


d'esprit et de coeur Madame ‘An- 


‘© CHARÉES VAN ÉLSLANDE. lnette Saint-Atmant, nous fait dési- 


rer plus que juniiis que noïs puis- 
sions reprendre cette ocuvre st uti- 
le ei si bien commeñeée,, La mala- 
die. d'abord a contraint nôtre dé- 
votée coHaboratrice à, discontinuer 
ce travail auquel ‘elle ‘a. usé Sa san- 
té, puis la pauvreté de nos ressour- 
cesca réduit le format'du journal de 
pagés à huit. : 
“A° défaut". de "millionnäires 


sur 


lecture très uti: {lesquels nous n'avons, jamais Comp- 
Nous eonti-Îté, est-ce que tous nos compalrio- 


nucrons ensuite a traiter ec. sujetÎtes par un beau mouvement d'en- 


importaut.un peu € 
Elstande de’ nous avoir suggéré cet- 
te ‘améliorations ‘qui sera Certaines 
ment des plus utiles à710u16s 110$ 


” HEGER BOUTIN classes de lecteurs, 


hague semaine, Fsemble 
Nous remercions beauéoup M. Van fournir | 


ne poutraient pas DOus 
es movetis imatériels de re- 
tablir de journal "à" son format: de 
19 “ages %< Nouÿ posons frahche- 
mebt question à tous les amis de 
la, presse catholique, à tous’ ceux 


PPT EE 


préjugés et Les ignorances es tite 
jorités anglo-prolestantes, ils ser- 
vent enfin de facon beaurotp bis 
directe qu'on ne Je pense trop sou 
vent nos propres intérêts à nous de 
la province de Quélier, 

Lrenez, par exemple, pour ejter 
un cas actuel, qui résume lons les 
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louissons sincèrement el hous sutt-| nscionts, 


dl 


çoit la Croix de Baies. se célerin, 1e 


Dares pen iremeenep erreurs rene ef EE RE ETS 


En lisant les journaux | 


phère 
teurs, 


100 Ds. püisson blane apprété 
100 16. brochet apprélé … 


Les 60 livrés de ces difrér 


"+ REPHRENCI: 


huitons 
reçoi | nc d 
at co m'est déjà fait. 


"Si tous ceux. de langtie 


ations, soit fi l \ 
uutres seraient encore debout. 


autres ct peut s'appliquer aveec des 
Canpases 
de presse de nos amis de Pextéri 


variantes it toutes les 


ion ‘ .  fumillés N : 
bien que toutes les funillés Di fanatiques, aux ignur 


DOUCE 

tran june Mot 
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“use, it A ardy, tenatent tant à uente les mobiliser 

fur danguiésque nous, n'y aurai) porte quoi. 

nas tant de désertions &t les asso! 

t fianco-canadiennes où 


vent une bonne publication, 


| 
| 


pers 
H 


qu'ailleurs, Quant aux neo 
autis, où 
à lucension, Si leurs veux 
t pas dessillés par une utile 
où des gestes élo. 
contre nine 


D'où eclte  conchwéion de bon 
sens élémentaire, qu'eh nidant nos 
compatriotes des autres provihtess, 
nous Ftisons, cn aûme Leibls qu'un 
ueste de solidarité friternelle, hi 
tete de défense ot de protection 
otipotle, 

EL 
. De cummenie à 
l'ünporlance d'une presse Ivpe 


% 
eompregtdre 
Pa 


riote de l'Ouest on s'en rendrait 


wieux come si l'on Falsäit effort 
pour se roprésenter D'Étal ot nous 
luissorail sa disparition, . Caë cct- 
le pressé ne nous rend pas simple- 
nent Le servieb de. maidtenir de- 


eur lt propagande que mène actuel éant te publie, d'inposer à son le 


, 


l'issoctalion 
lEdbcotion d'Ontarin, 


muul 
frunucuise 


1usl clair que tout es que dit eclle- 
lei des droits de ki race lrnnminse 


au Canada, de son histoire, de Ha 
facon dont les minorités sont trai- 
lées dans le reste de l'Empire (ou 
dans Ja provinces Québorrs nous 
sort très utilement, Cela diminue 
le nombre et Pinteusité des prèjue 
gés qu'on pourra, le eus échéant, 
mobiliser euntre nous Puis, nos 
compatriotes de l'Ontario et des ane 
res provinees on majorité angilni 
ses jouent dus Le conflit aver te 
fanatisme oi Pignorance le rôle 
sgtorieus, mais bien ingrat et dont 
nous ne dent savons pas toijours 
suftisanmment gré, d'avant-postes el 
de pays frontières Us occupent 
et usent la lorec de Pennomi  Cur, 
il serait absurde et imprudent.de se 
[faire la moindre illasion dessus : 
ee qui irrite nos adversaires cons 
cients, ec est pas, présenee 
dans telle où telle province d'une 
jtache 
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Impossible d'avoir du poisson meilleur que celui-ci où que vous. 
le preniez, ou quelque soit le prix que vous y mettiez, Ils sortent 
tout frais de dessous la glace de vos lacs profonds, avec dans la 
queue la forme de frétillement dans laqaelle le froid .de l'atmos- 
les à saisis. Notre poissoi ne passe pas par les réfrigéra- 
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canudébtettnes 
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francaises cest Ja préseten 


À. Préfontaine, Président. 


RAYMOND DENIS 


La sculé Compagnie Française ayant un siège au 
Grain Exchange  :. | 


+ 
Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 
veillons soigneusement au grade et au 
‘  dockage. Nous vous obtiendrons les meil- 
leuts prix du marché 

Si vons ehargez pur élévateur, adreseznous Vos billets 
d'emmagusnage (tormue fickels}, el nous hous atrmnpCrous 
dircelement aver li Cie de PElécateur. 

Nous vous avançeerons 70 per ecnt, deu valeur de votre 
oruin aur foeu du “bi of loading" où des “storage liekcls”? 
en attendant de faire la vente. 

LE est très important pour les fermiers détre représentés 
à Winnipeg par une naison compétente et honnête, à CuusG 


POUR OBTENIR LES MEILLEURS PRIX, CONSIGN EE 
1 TOUS VOS GRAINS 
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Le Comptoir Agricole 


REDUITS F.0.B. BIG RIVER, SASK. 

Assorlügeiit No. 1:--25 Is, de T'rdito 
Saumonée apptètée, 25 1bs. de Gros 
Doïé, 25 1b$, te 
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tention certains problèmes, elle 
contraint itefleniment mañits au- 
tres journaux à s'en occuper. 

Ce que Pon comprend moins--ou 
bien ee que Pon N'ose frais assez 
souvent traduire on acles--c'osl 
que ln bienfaisance de eetle presse 
est, pour une lirgo mestre, fone- 
lion de su puissance matérielle, Le 
de atent peivent 
benucoup, ils ne peëvent pas tout. 
L'artiele de plus clair, Le plis per- 
suasil, ne peut tot de même con: 
vaincre où stimuler que les #ens 
qui en ont connaissaneess 

Si dont vous croyez Qu'ui jour- 
pal est wtile, que son action est 
bienfaisante,  fonrnissez-ui --les 
moyens sont multiptes--le plus lar- 
go rayon d'action possible, Don- 
nez-li Poceusion de faire Te imaxi- 
mu de bien. . 

Ce sera en méme Lemps, pour 
eux qui + épuisent Feurs forces, la 
meilleure des réconmenses, 


; un. Omer HEÉROUX 
Le: Devoir 


en grains 
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||: Au royaume des livres 


‘par Ernest Bilodeau 


me ab 42 ce ae pm ren 


RON AO : 


rieuse et féconde et l'esprit surna- 
turel qui l'a toujours untmé, mérite 
largement, ce mic’semble, d’être ap- 
‘ Avi le Frédéric Ozanam du Cana- 
Le pauvre chroniqueur, qui a st{.dn, ce qui n'est pas, comme vous sa- 
‘grand plaisir à.s'entretenir ici cha-|vez, négligeable compliment. 

que semaine avec de nombreux lec-! “Du grand et beau Congrès lui- 
têurs, se: defnandaif avec. un peu | même, je ne vous:dirai rien, mon 
d’embarras:de quel livre il leur par- {cher ami, puisque vous avez pu y 
lerait bieg: atjourd’hui, eaï an a prendre part et que la presse du 
souvent düps .ce- méticr soit l’em-! pays en a longuement parlé, de mè- 
barras duchoix: soit x malcliance | me du reste que plusieurs des jour- 
de n'avait sicn-sencontré.qui pro-!naux catholiques de France, y com- 
metle: vraiment d'intéresser le pu-|pris Ja belle revue mensuelle de la 
blic. Danñs-'eeîte occurence, il|Bonne Presse, lP“Euchâristie”, qui 
reste.-entore Ta ressource de se la publié des notes et des photogra- 
configr à la .bonut Providence, quilphies de première valeur sur: le 
ne réfusé’.jarnirais son aide à ceux [congrès historique de Québee. Mais 
qui la derfiarident avec les senti- |laissez-moi vous parler: davantage 
ènts voulus. etquoiqu'il en soit|de la vibrante harangue de M. Ma- 
de notre-cas, avouons franchement l'unan, moins pour le talent qui s’y 
qu'il à fallu qu'un ami vienne à l6st déployé à l'aise qu’à cause de 
uôfre secours pour nous tenir d'un |l'auguste sujet traité, et de la forte 
“ton ferme à peu près ce fangaige.. [substance qui fait le fond de cette 


"Les Chevaliers du Saint 


CT Éâerement 


s 


“Figurez-vous, mon cher ami,iétude. Peut-ètre, découvrirez-vous 
que. j'arrive d’un court voyage à [que j'avais mon idéc dès les pre- 


miers mots, ct réussirai-je à vous 
intéresser tantôt aûtrenment qu’à la 
surface des choses. Car il n’est rien 
dans la vie dont on ne puisse tirer 
un profit moral, ct à plus forte rai- 
son, n'est-ce pas, dans un Cas con 
ue celui qui nous occupe. 

“IH faut être avec le 
contre le Christ” ax rappelé forte- 
ment M. Magnan, qui s'est élevé cn- 
suite contre le défaut du respect 
humain,-qui ne devrait pas arrêter 
des catholiques canadiens. Pour 
les. encourager, lPorateur leur cite 
l'exemple d'n grand Canadien 
d’autrefofs, Auguste-Norbert Morin, 
en son temps conseiller : judicieux 
de Papineau - et de La’ fontaine, 
puis président de Assemblée ‘lé- 
uislative, prémier-ministre du Bas- 
Canada, juge de la Cour Supérieure 
et vodificateur de nos lois civiles.” 
M. Morin, nous dit M. L. O. David 
dans la biographie qu'il a faite ne 
croyait pas s’abaisser cn allant 
chaque jour s'agenouiller dans une 
église ef demander lumières et 
arâces à l'Hôte divin du tabernacle. 
Hi consacrait à la prière et:à l'ac- 
vormplissement de ses devoirs reli- 
gieux tous les instants qu'il pou< 
vait dérober au monde, aux affai- 
res et aux préoccupations incalcula- 
bles de sa haute position...Lors- 
que ses collègues ne pouvaient le 
trouver à son travail ordinaire ils 
il’envoyaient chercher à Péglise”. 
qu'il s'agissuit de l“Almanach dé! Arrétons-nous un instant sur cette 
l'Action sociale _ catholique”, dont pensée. . L . 
le grand format, Ia substance 1it-{ “A Péglise, et non pas seulement 
Sévaire et histurique, choisie et-les!le dimanche, mais gur semaine çt 
bèlles illustrations font chaque an- laussi souvent qu'il 18 pouvait sans 
née la joie de notre peuple ct Hfvuire à ses occupations. . 


Montréal, où il y.a tant de ‘bon 
monde” en dehors de Phôtel de 
- ville, des stlles: “de danse et des 
bureaux des journaux....Mais re- 
tirons ‘cette’ derniére uralice, de 
peur qu'un lectédi non prévenu ne 
a prenne trop au.sérieux, Je suis 
alé en tout cas dans l’une dé nos 
librairies les plus estimables, et 
andis que nes veux incorrigibles 
erraieht ‘tout autôër sur les livres 
exposés, mon. regard s'est arrêté, 
puis fixé avee inslunce, crovez-moi 
.&i vous: voulez, sur un almanach. 
Qui, un almanach, tout simplement, 
“malgré. les: livres. savants où Juxtr 
eux ‘qui entobraieut cet humble im- 
primé, Sans doute, ce n'était pas 


“un fascicule édité à da gloire d'une 
.Hroguër-pateritée -où-W’un “sauveur 
#Qu-peuple” quelconque, mais l'une 
Faésquéiques publications fort bien 
“fdites qui ñous’sont offertes cha- 
que année, Vous : connaissez com- 
mie moi tel d’entre eux, créé il y a 
“quélques années, dans une’ grandé 
ipensée de défense de la langue, et 
“dont l'influence. salutaire grandit 
encore à chaque anfiée; el. vous 
"connaissez hussi ces autres recuicils 
bien canadicus daullure et le fac- 
ture que des inaisons d'édition of- 
Srent aussi au grand public. : l'our 
:cêtte fois cependant, ce n’était pas 
Fuu de ceux-là qui retenuit ainsi 
“mon, attedtion, et pour le désigner 
élaireinerit tout de site, jb “dirai 


fierté.‘de nôtre: ‘élite, Catholique,! M. Morin ne donnait-il pas là un 
francaise, ariistique et littéraire, exemple qui mérilerait d'être sui- 


vi dé ‘108 fours encore plus qu'il ne 
Vest ? Car il ne faut pas étre in- 
jjuste envers les. nôtres, et la 
tiôn int Saint-Sacrement est déjà 
florissante parmi nous; muis l’est- 
etlé aitant' qu'elle devtait l'être, et 
tenons-nous compte assez fidèle. 
ment de la divine présence qui ray- 
.Onne auprès” de nous «dans nos ti 
bernasles ? Ceci soulève 


quels: plus'beaux qualificatifs sau- 
rgit-on appliquer ä une publication 
dé chez nous? ‘ 

5 “Or, ‘quand on 


asse à portée de 
guelque ,chose.., 


quel. de grande, valeur, 
Lest un. devoir d'en: jouir raisoh- 
fablement en; rémerçgiant le Dis 
Dénsateur ‘des instants de notre vic: 
ét âyant. fait l'acquisition de ce 
grand fascicule illustré, je l'empor- 
lai précieusciment: jusqu'au: train 


qui courait, une heure plus tard en-fhabituellés' au Saint-Sacrement, ct 


virôn, vers ON foter dans a ca- M, Magnan a fait ressortir les. pro: 
vitale du pars Lt puisque vous|grès que nous pourrions, que nous 


ine dites ne pas savoir dé quel li- devrions faire de ce côté-là. .“Cou- 
vre parler culte semaine à vos lec: | vaincus, dit-il, que par l'institution 
teurs, pourquoi nu pas Jeur faire {de l'Eucharistie Dieu est avec nôus 
pärt des obsirvations que je vis  —qu'il habite chacune de nos: égli- 


Christ ou {voulions -finir: 


évo- |: 


vous faire sur cette publication ca- {ses catholiques jour et nuit....ren: 


nädienne ? 
“Sans vouloir : 
titres de chapitres qui remplissent 
utilement Ces: 120 payes, je puis 
bien eiter brièvement: “Les origi- 
nes de la ville d'Ottawu, par le P.! 
Alexis, capucin, puis “Les groupes 
de l'Ouest”, par l'ami Albert Foisv, 
qi vient de prendre a direction 
d'un nouvean journal de défense à: 
Voonsocket: une fine monograr | 
jhie sur Mgr de Laval par M. l'ab- 
x Lionel Groulx, une diserte no- 
lice historique sur “ELc Séminaire 
dés Trois-Rivières”, par M. Pabhé 
Albert Tessieis étudiant à Plnstitut 
catholique de Paris un beau récit de | 


énuinéret tous les | 


H 


fêtes canadiennes: en France, par 
Mi Gaillard de Champris, le si dis- 
tingué professeur de Bttérature de 
Laval; de belles études artistiques | 
.sur hos édifices religieux Îles plus 
beaux, par M, l'abbé J, T. Nadeau, 
et-M. le notaire Morisset. Mais ve-! 
nons vite à Ja piëce de résistance, 
celle que j'avais pressentie tout de 
suite, .et qui donne à l'oeuvre, à 
FAimanach de 1924 sa valeur prin- 
cipale; je veux dire le compte-ren- 
‘du très compréhensif que fait M, 
l'abbé T. T. Perron du Congrès eu- 
chañistique provinciul tenu à, Qué- 
bec. du 13 au 16 septembre dernier, 
aiûsi que le texte du discours vrai- 
ment magnifique qui fut prononcé 
à cette occasion à la grande séance 
d'université par M, C. J. Mapnan, 
inspecteur-général des écoles ca- 


dons parlout ct toujours. . .l’hom- 
mage qui est dû à: Dieu dans la 
sainte Eucharistie.. Pourquoi agir 
comme des incroyants où des ïm- 
pies, en n'uccourant jamais à Gelui 
qui, soul, peut nous donner le vrai 
Lonheur Ÿ? 

Encore une fois, M. Magnan pose 
là, avec franchise, Ja question des 
visites au Saint-Sacrement; puis il 
cite une parole ‘appropriée du suint 
fondateur de l'ordre de Saint-Sul- 
pice, M Olice: “Hélas, disait-il, 
tout est désert dans Péglise, et pres- 
que personne ne parait aux picds 

e Jesus-Christ. .." ° 

Dites-moi, donc cher oi, cette 
parole aftristée ne  pourruit-elle 
s'appliquer avec la même vérité à 
nos églises canadiennes te la cam- 

ague ou de nos villes? Et que sert 
à l'honme, pourrait-on dire de bà- 
tir des églises de cent mille dol- 
lars, s'il n’v entre jamais que le di- 
manche matin poussé par l'exem- 
ple et par l'obligation ? Non, il faut 
que cette illusion cesse: ki piété 
m'est pas tant dans Îles dorures du 
temple sacré que duns la dévotion 
chaleureuse des fidèles  ervers 
l'Hôte divin qui les v attend sept 
jours par: semaine, et qui le plus 
souvent attend dans le ésert. Mais 
écoulous-encore un instant M, Ma- 
nan: 

“Eglises désertes ! s'éerie-til 
Comme au temps de M. Olier, est-ce 
qu'il n’y a pas encore des églises 


la HA 
tion des; visites vccusionnelles : confrérie. canadienne de Che- 


tholiques de lt province, et que par [désertes, aux heures of il serait fa- 
ses grands talents, son oeuvre labo- 


LEENESRSRD TESTER SET te freres mens 
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cile à un grand nombre d'y entrer 


ne füt-ce ‘que, quelques minutes, 
our y adorer Dieu dans le ‘Très 
aint Sacrement ? En allant, où en 
revenant de l'ouvrage ou du: bur 
reau, nombreux sont ceux qui pour- 
raient, comme Auguste-Norbert Môo- 
vin, faire un acte de foi en la pré- 
sence réelle de Notre-Seigneur Jé- 
sus-Christ, ct trouver au pied de 
autel le plus puissant secours dans 
tous ‘des besoins de la vie, La visi 
te au Saint-Sacrenent éclaire el 
épure lu conscience élargit le coeur, 
en bannit l'ennui, la frislesse, et les 
vains désirs qui empoisonnent la 
vie. Tu 
“Je ne puis m'empêcher, conti- 
nua notre ami, de souligner cette 
belle définition des avantages de la 
visite au Saint-Sacrement, malheu- 
reusement trop négligée parmi 
nous, je veux dire la visite privée, 
individuelle, rapide même si l'on 
est pressé ou si l’on n’a pas beau- 
coup ce qu’on peut appeler: le don 
d'oraison.- En un mot, une visite 
pour dire bonjour, comme on la fait 
aux amis que lon aime et respecte 
vraiment, et dont la rencontre nous 
fait du bien, Notre-Seigneur n'est- 
il pas le meilleur de ceux-là ? 

“M. Magnan rend hommage, ce- 
pendant, aux oeuvres eucharisti- 
ques nombreuses de nos villes et 


grandes paroisses : Quarante-Heu- |- 


res, heuré mensuelle, heure heb- 
domadaire, adoration nocturne, a- 
doration perpétuelle, toutes confré- 
ries admirables et qu'on ne saurait 
trop louer et encourager. Puis il 
ajoute-—et c’est le point où nous 


“Dans tous les pays, notamment 
en France, les adorateurs du Saint 
Sacremepnt sont nombreux. : 

En Angleterre, parmi une élite 
de catholiques qui comptent de 
grands noms, il s’est formé une 50- 
ciété admirable dite des “Cheva- 
liers du Sûint-Sacrement”, compre- 
nant plusieurs degrès, suivant la 
piété et le courage : de ses mem- 
bres.” | 

Unc grande société eucharisti- 
que en Angleterre ! l'idée étonne 
tout d’abord, gt êlle mérite bien 
qu'on s’v arrête un‘ ven. Du reste, 
le discours de M. Magnan prend fin 
peu après sur une éloquente cita- 
tion du poète Louis Mercier, qui 
net fin dignement à une pièce d’é- 
loquence qui fait grand honneur à 
notre éminent  inspectèur-général, 
Qu'il en soit done ici respectueuse- 
ment félicité et remercié, et. essay- 
ons de compléter l’information du 
lecleur sur lPassociation dite des 
Chevalièrs du’ Saint-Sacrement, 
dont les meinbres, croyons-nous 
savoir, sont au uombre d'environ 
sept cent mille, en Angleterre, ré- 
paris surtout parmi Ja jeunesse 
scolaire et étudiaute mais compren- 
nent aussi, quantité d'adultes de 
toutes les ‘classes scolaires. 
-Et-touût de:suite, la. question 'se 
pose: Pourquoi pus des Chevaliers 
Canadiens du Trés : Saint-Sacre- 
ment.T“puisqu'ils en ont en Angle- 
terre 27 6 
L’ani. dont nous avons parlé 
plus haut à pu nous faire voir une 
sorte de manuel des. “K. B. S.”, 
{Knights ol the Blessed'Sacrament) 
et sans entrer dans.trop de détails 
nous ‘vssuicrons d'en rendre comp- 
te. Or mienx . encore, essayons 
d’esquisser çe que serait à peu près 


valiers du: Saint-Sacrement calquée 
sur les ‘KR. B.,$ mais seulement 
sur certains points principaux. : 

1's'asirait surtout de  promou- 
voir Pidéc de “a visite au Saint-Sa- 
cremeèent”."Ne: seraient done re- 
eus "Chevaliers : (Cu S, C. ?) que 
ceux qui auraient fuit ‘une proba- 
tion et ‘donné dés preuves de leur 
piété ct de leur persévérance. Par 
conséquent, ler degré: prendre 
privéuent l'engagement envers Jé- 
sus-Tostie de lui faire visite c’est. 
ä-dire d'entrer dans nne église, de 
s'avancer dans da partie Ja plus 
proche du tabernacie, et d'v prier 
pendant quelques instants, disons 
cing uiniues pour commencer. 
Simplement “dire: bonjotx” pour 
ainsi dire, lilialéuent, humblement, 
affectueusement, docilement.”” Sei- 
gncur, me voici, avec toutes mes 
infirmités, aidez-moi à suivre vos 
enseisnements, ‘à ‘me tenir dans 
votre Voie ct votre Lumières: Je 
veux tre lPuu de vos dévoués Che- 
valicrs servants," Ou quelque orai- 
son équivalente. On n’en deman- 
derait pas davantage au nouveau 
“Visiteur du S, S." qui conserverait 
ce titre pendant 3 mois, ayant pré- 
atablement envoyé son nom et à- 
dresse à un Directeur spirituel 
quelconque, dont nous  parlerons 
plus loin, Mais remarquons tout 
de suite que chez les “AK, PB, S.”, le 
rôle de Paumônier est -fort effacé, 
Ce n’est pas lui, par exemple, qui 
agrège les membres, mais ceux-ci 
eux-Mièmes qui recoivem ceux de 
leurs amis qui leur ont prouvé leur 


imérite et bonne volonté, et cela par 


une brève formule, très touthante, 
pranoncée privément devant le ta- 
bergucle entre le nouveau et lan- 
cien, Muis voici des preiniers 3 
et le Visiteur du 
rai- 


3 15 


Toute personne qui nous procurera un nouvel abonné recevra gratuite. 
ment les trois brochures suivantes, 


Lea Langue, Gardienne de la foi. 
4] 


LE PATRIOTE DE LOUEST, Mexereii 19 mars, 1924. 


PRET En Es 


‘d'une série de monographies craltent 


d'a la BANQUE BE MONTREAL 


du CANADA et d'atlleûrs 


TT SBEONBE 


trait aux travaux .çutrepris pour le 
hafnachemnt des Grandes Chaütes 
dela rivière St-Jean 


de établissement 
ea des endroits importants 


4 ORSQUE la Banque’ 


entre Montréal et Québec se 
en diligence et prenait trois 


pour'ainsi dire, le service des succ 


toutes les parties du monde. 
Des 567 Succursales de la 


Vs 


L'Actif total dépas 


sonnablement bien de ses engage- 
ments; son ami f'agrégera alors au 
2ème degré : les Confidents du 
Saint-Sacrement, avec même obli- 
gation de Ia visite hebdomadaire, 
et prière un peu plus longus, di- 
sons la dizaine, de chapelet ; (ceci 
relèverait maintenant du Directeur 
spirituel général.) 


Le mot “Confident”, que nous 
suggérons, expriie ce que doit 


ètre l'effort de lagrègé: raconter 
ses préocupatiôons au Divin Ami, ct 
garder avec Dieu un contact, des 
relations enfin, puisqu'il-est là et 
qu'il ne demande qu'à nous enten- 
dre, nous comprendre, nous aimer, 
nous éléver chaque fois davantage 
plus près de Lui-mème, de ses per- 
fections divines et de ses grâces 
miséricordieuses. Ces pensées nous 
sont inspirées par la lecture du Mu- 
nuel anglais dont il est question 
plus haut. Mais poursuivons lé- 
tude du réglement: 1 
Après Le Géré. mois, les Confi- 
dents qui ont-persévéré ont droit 
à être formellenrent reçus et pro- 
clunés -Chevaliers du KSaint-Sacre- 
ments. Cela peut'se faire au- cours 
d'une cévémonie; publique, devant: 
le Saint-Sacremeut exposé et avec 
la participation el la direction de 
l'aumouier; nous n'avons Das qua- 
lité. pour entrer ici dans plus de dé- 
tails, inais le lecteur devine toutc 
la beauté que peut prendre une cé- 
rémonie de ce genre, Mais à quels 
devoirs seront maintenant as- 
treints les nouveaux Chevaliers .? 
La réponse cest fort simple: ils 
continueronL. fhvestis d’une di- 
ruité nouvelle, et vraiement 6 très 
grande, ils s'eflorceront d'en être 
dignes à tous les instants "de leur 
vie, Celle-ci devra s'inspirer des 
obligations qu'impose lPaccomplis- 
sement normal, sans fatigue et sans 
exagération, de :‘vur." devoir 
Chevaliers.” Tout d'abord, un 
quart d'heure de visite par sumai- 
ne, et sur semaine, pour que les 
éulises-cessent d’étre vides et le 
Seigneur oublié, Cela fait une heu. 
re pa mois dadoration cuchuristi- 
que? il n'en faut pas davantage 
pour bénéficier, par exemple, des 
indulgences attachées à lPArchicon- 
frérie de prière du Sacré-Coeur de 
Montimartre; nous  n’s  insistons 
pas, eela dépasse, notre compéten- 
ce, Le reste regarderait la direc- 
lion spirituelle et sans doute la 
communion mensuelle en serait-el- 
le Je minimaun demandé. Mais il 
imporie de nètre pas trop exigeant 
et de laisser une grande latitude à 
la piété individuelle, en tenant 
compte de la faiblesse humaine ct 
des Gceupations de chacun. Et si 
Von nous demandait un exemple de: 
ce que -nous cherchons à faire 
voir: nos excellents vovageurs de 


commerce, par exemple, qui vont |Fiset. . : i , LEE 
d'un endroit à Pantre et voient tnt . ee, ans 
de monde, passent devant tant d’é-},. PARIS.--La compagnie Générale 


glises abandonnées, ou presque, ne 
Crovuz-Vous pas qu'ils Se feraient 
du Chevaliers”, c'est-à-dire d'aller 
satuer Notre-Serneur à chaque ta 


lient? devant lequel ils passe- 


uc n0f 


. "À . Min Tovisvicauon css net es Ses Canboc bi nu. 
ie The. language question in Saskafchewan - 
° = ‘ ‘ C3 0 Le 4 4 ® 1 s Ô ° L e . ° ‘ | 
… Ces hrochüres très intéressantes qui devraïent se trouver dans toutes les mains, se vendent régulièrement 50 sous. 
uitemant.dici quelques semaines. Motter-vous à l’ocuvre sañs tarder, . 
'É HATEZ-VOUS ! LE NOMBRE EST LIMITE fe : 


uvent'aussi se procurer 
sr frais de poste. 


les deux dernières b 


en payant | 


® À 


lee] 


HE ° 
u r abonnement 


premicr bureau à Québec, il y a 106 ans, le voyage 


# e - LL] e 0 

._ies exigences de ce genre de locomotion étaient telles 
que le transport de fonds entre les deux villes ne se 
faisait “qu'à la première occasion sûre: 


En ouvrant ce Bureau de Québec, la Banque de Montréal inaugura, 


service qui assura au système bancaire canadien son élasticité 
remarquable, et valut au Dominion 


4 dans la Province de Québec. - 


ANQUE DE MONTRÉAL 


Fondée depuis plus de 100 ans 


LE PAS.-—-La course de chiens de 
200 milles a été gagnée par Russick, 
qui a franchi la distance en 23 hrs, 
ef 40 minutes, faisant ainsi un nou- 
{veau record mondial, s'assurant la 

péssession de Ja coupe Grant Rice- 
Walter Goyne el de la jolie prime 


‘ 


ÿ 


1 


AU 


À 

PTE LÉ RENE LR 

PAR in sa 
FA Es 
ORNE ms pu 


de $1,200, . i 
| VANÇOUVER.-Le, Daily World 
« de Vancouver, vient d’être acheté 


RATES 4 À ! 
he 


Dis 


jar le Propriélaire de P“Evening 
Lan, pour la jolie somme de $175,- 
000. * M. Cronic se trouve donc 
maintenant à publier un journal du 
matin ,el un autre du soir, 

. ss 


- UE, TL 
ASNIERES, 
Descernes, 65 ans, voyant une fem- 
ie tomber. dns. -la Seine, s’est jeté 

à la nage et Va ramenéce vivante. 
us à spams | | 
WASHINGTON.-La dette natio- 
uale des Etats-Unis, a été, depuis 
quatre ans, réduite de %4,800,000,- 
000, sur te chiffre qu'elle accusait, 
au 31 août 1919, alors qu'elle avait 
atteint son point culminant. ‘ 
ne 


WASHINGTON.-- Le Président 
Coolidge, des Etats-Unis, fait con- 
naître à la Mission pour Pindépen- 
dance 
ment! à Washington que, dans son 
opinion, ic temps n’est pas encore 
arrivé de favoriser ‘a séparation 
entre les’ Philippines et Les Etuts- 
Unis, . oo 


de Montréal ouvrit son 


faisait, presque toujours: 
jours. Les difficultés et 


ursales de banques au Canada, 
une réputation enviable dans 


Banque, 83 sont situées 


pu 


"PARIS.--Le gouvernement fra 
eais vient d'accorder la distinetion 
de la: Légion d'Honneur à la révé- 
rende Soeur Léonie qui, depuis 53 
ans, se dévoue au bien matériel et 
spirituel des pauvres femmes intor- 
nées à Ja prison parisiénne de St 
Lugarre, ” 7 


MOSCOU.--La seule usine de. 
fonderie de'bronze de Kislin a en- 
régistré 1,000 commandes de sta- 
tues de Lénine qui séront livrées 
par elle dans un délai de deux ans. 


se $G50,000,000 


voyageurs de commerec: Artisans 
Alliance Nationale, Chevaliers de 
Colontb, Tertiaires, ele. elc, 

u'est-personne parmi nous qui ne 
puisse devenir Chevalier. servant 


F 
BRUXELLES.—--Le peintre belge 
Alired Verhaeren, membre de PA- 
cadémie royale de Belgique ‘vient 
de mourir. 


de vie: la 


son genre plupart le 
sont déjà de quelque facon, Mais 
quél beau geste, nous disait un jour 
un prètre renseigné sur les “K, B. 
”, que celui du chrétien allant ou- 


mn 


vertement, passant à proximité”, | NANCY.—La seutaine religieuse 
rendre ses devoirs de Nanev, annonce l'apparition 


au Grand-Mai- : PE 
! Gran d-fai d'un bulletin, rédigé dans leur kan 


gue maternelle, pour les nombreux 
ouvriers italiens qüi habitent ce di- 
ocèse. PE 


tre de l'Ordre." 

Nulle expression ne saurait 
mieux rendre ce que notre ami a 
rherché, trop longuement  peut- 
ètre à nous faire comprendre, et que 
nous avons assez gauchement répé- 
té, HE ajouta seulement que rien 
empêche, selon lui, cette  expé- 
ricneu d’être tentée, sous la° bien- 
véillante autorisation. des ‘autorités 
religieuses, autorisation que lFon 
pourrait demander dès. qu'un nom- 
bre suffisant de ‘personnes :ut- 
raientenvoyé simplement leur nom 
ét adresse, disons ‘au Père Supé- 
rieur des P. P. du Suint-Saicrement, 
à. Montréal seton le 


BRUXELLES.— La Princesse 
Albert ler, roi des, Belges, vient de 
mourir, à Wicsbaden. 
BRUXELLES,-- Le représentant 
de la province de Québec en Belgi- 
que, M. Godfroy Langlois, 4 reçu 
du gouvérnément. “belge le. titre 


ne. 
& Québec: et 


FRANCE.— Louis. 


des Philippines, présente 


Louise. de Belgique, tante de Se M! 


d'officier ‘de l'Ordre de Ja Couron- 
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: Pour les bébés: 
en sevrage 
»  Gratis--Livre des Bébés. 
Demandez à The Borden Co. 
Limited, Montréal, deux Lis 
vrets du Bien-Ëtre de Géué.- 


? 


d i a 

PARIS.—-Le prince : Sbolensky, 
général de l'aticienne irméc russe, 
est mort à Paris à Pâge de 52 ans, ” 
* BERLIN.--L'ex-kronprinz  Geor- 
ges de Saxe vient d'entrer a/Sé. 
minaire de la Forét Noire.” Eec 
prince sera ordonné prêtre au mois 
de mai prochain. 


à 


WASHINGTON.— Un tremble. 
ment'de terrè. d’îne certaine violen- 
ce, et dont le centre à été localisé 
à 4,000 milles de Washington, ap: 
pro#imativement, était enregistre, 
lundi. par le sismogtraphe de d'Uni- 
versité de Georgetown. “or 


POURQUOI IL NE-FAUT 


PAS SË FIER À L'APPA. 


" RANCE? 


Parce que ‘rien nest trompeur 
vonune Fapparence; et parce que le 
thé n'est pas fait pour Îles yeux. 
mais. pour.le goût. Une belle feuil- 
le bien roulée et bien colorée. peut 
faire les délices des veux ‘tant'qu'cl- 
le est dans la boite, maist une fois 
rendue dans la tasse, son infusion 
serait peut-être insupportable au 
palais, En matière de thé, fiez-vous 
à Pexpérience de nos 25 annéçs de 
commerce, et achetéz une marque 
de thé qui a fait ses preuves. %Sa- 
lada” est la bonté et la pureté amë: 
me, il ne trompe ni l'oeil ni le goût. 

en ut 


Doit être encouragé . | 


De nos jours, Paltitude dure feni- 
me pour.lé'tabac—en ce qui”ton- 
cerne les hommes: de li maison— 
est un encouragement plus qu’une 
opposition, parce q'uëélle réalise que 
les hommes ont un moilleur earic- 
tère quand ils fument, 1: 1. 


cie suggestion que’vous pro per- |. . : Doit ste à HE . 

mettons de faire un peu hardiment BA = 1 F LI AVE 

nous excusant de ne feur avoir pas NEW YORK sé Ps A S HAVRE 3 
demandé Ja, permission d’abord, |’ PLYNOUT : 3 15 5 PARIS 


n'en ayant. pas cu le temps après | 
pris connaissance du magis- 
M. Magnan, 


Ernest BILODEAL 


NO 
LL AS 
LE ssenemneer mt SC EN 


avoir. 
tral discours de 


LES NOUVELLES EN 
QUELQUES LIGNES 


de) ke à ï . À 1e ques | 
LR AT A : AE, Gad BSa 


. En Europe avec Luxe et Confort. 
A Départ dun quai couvert à New-York 

el arrivée à Un quai couvert 
Un train pour Parvis attend au dock. Six 
jours pour l'Angleterre, 
tions insurpassables et cuisine fameuse, 


se ee El 


au Havre. 


* Accommodu- 


d'Ottawa, organisateur du parti li- 
béral depuis 1919 a été nommé sé- 
nateur pour occuper le 
de | d’'Ontario actuellement vacant & la 
chambre haute. 


la neige cet hiver a coûté un mil 
lon à la ville et à procuré du tea- 
val régulier à 
2,380 hommes par jour. 


OTTAWA.--M, Andrew Heydon, 
fauteuil 


MONTREAL.—- L'ontévement de 


une môovenne de 
Il est tom- 


bé près de neuf pieds de neige au 


cours de Phiver, 
lèvement 
lan dernier. 


Transatiantique .a rech du gouver- 
nement de F 
un plaisir d'accomplir leur “devoir | millions -de francs, 


i 
| 
| 
} 
du T. S. S. sans modifier beaucoup 
| 
QUEBEC.--L4a Commission 
Æcoles catholiques de Québec accu- 
se un surplus de tout près de 85. 
900, dans ses opérations pour le 
premier trimestre de d'année cou- 
vante, À 
. OTTAWA—M, CG JO Desburats à 
été officéellement 
ministre. 
barats occupait ce poste provisoi- 
rement depuis Le départ 


Le coùt de l'en- 
fut d'un demi million 


des 


cnmemmes 


. nommé 
la .détense, 


sous- 


de M Des- | 


u général. 


» 


rance un subside dé 21 


ET 


“PARIS”, 2 Avril, 23 Avril, 14 Mai 


Bb 


New-York — Havre - Paris 

Suffren, mai 
juin 28 

Chicaga, 
91 juin 


Rochanmbeauf mar. 
22, avril 19 
La Savoie,”mars 29, 
mai 


New-York — Vigo — Bordeaux 

La Bourdonnuais, 
avril 15, mai 27 
Service canadien d'Europe à Halifax 
s 01 Dour 
confortables, , 


, Roussillon, mars 
25, unai: 6 


Navigation de Bordeanx dus fe 
jours dans Îles pagu #hbots 
RoussiHon et la Bowrdoanais. 


Agents locaux à 


Agent Généal: À LABELLE 318 rue Main 


SERANCE”, 21 Mai, 18 Juin, -9-Juil. 
lameux paquebots une seule ch 


16 avril 


sse, 


15, 


eut 


Prinee-Albert ue 


Winuipeg, Man. - 


HE 


re 


Dil-ciner 


DIVISION 


PAR LES == 


DE LA COLONISATION ET DU 


SEEN ARTS NERF AURAI URSS 


session, La principale mesure an- 


noncée au Discours du Trône a 


tion du public, 


u 


pour les nouveaux arrivants. 


venir s'établir au pays. ‘., 


ER 


I 


_BAIRES 


- & es 


D, M, Johnson of 


ST-JEAS, N, Bi--La Législature 
du Nouveau-Brunswick rentre en 
Vous pouvez les. recevoir Wingipes 


A 


5 À 


DEVELOPPEMENT -: ‘ 


Le travail da eette division s'étend rapidement à travers tout 
l'Oucst Canadien, Ce sera bientôt le meilleur servicé”à la disposi- 
Grâce. à ses représentants spéciaux dans l'Est, La 
Grande Bretagne, la Norvège, la Suède, lé Danemark et lès:auires 
vays d'Europe, il amênera au Canada de nombreux immigrants, 
‘ hones ét femmes, qui feront de‘bons ct stables colons... La'dif(i- 
culté dans le passé à été de trouver de Pempièi immédiatement 
. Les fermiers peuŸent aider la eplo- 
nisation en se procurant leur main:d’oeuvre pr lPintermédidirede 
ce service et en engageant si possible:des employés à lannôt 
travail est fait gratuitement ct aucun déboursé préalable: n'est 
exigé pour frais de transport et autres., Toutes. lés informations 
demandées servent nniquement à renseigner le colon qui désire 


CHAQUE NOUVEAU COLON FAVORISE VOTRE 
7, ce  PROSPÉRITES 


- TOUS LES AGENTS DU CAR. ONT LES PORMULES 
RT RBCHVRONT VOTRE APPLIC 
BIEN ECRIVRE À 


Agent Général de l'Agriculture 


; s 


Le 


=] 
JLES.NECÈS. 
ATION, OU 


ee) 


TRES DE SL 


RER 


Muni iseS 4e Ju | . ; ru 
“Mon Hétisier £ 


OUR apaténs Tai 

ièr" » grand: : re, fait 
Molière, Île grand” Molié , 

es at Alisanthrope “Pourvu que 

‘ î es 


votre eovul vetille : "donner 
mains aux 1 qu 
Comme Fénelon a GCrit: 


: qu'à vocur qui suit 
est due qu'à tn COCUT, QUi 
foule aux pieds les plaisirs”, , 
Va de quoi de plus. croire à l'a 
natomie. Ce “e 

Le savant 


dans ses excel 
lutes “Etudes Sur les tragiques 
grees  DOUS  A-JAISSE cle .chef- 
d'oeuvre galimatias que voici: Di- 
Sous-te en passtnt, ce chapeau fort 
classique, porté ailleurs pat Or este 
et Pylade, arrivant un Voyage, 
dont: Callimaque” it décrit les Jar- 
ue, bords dans des vers .COnsCrvés, 
précisément à l'occasion ‘du passa- 
4e qui nous UCCUPC, par le scolias- 
Le, que ehaeun a pit voir SUspen n 
au cou et s'étalunt sit Je dos de cer- 
tins personnages de ‘bas-relicfs, a 


fait de la peine à Brumas, qui Pa 


Patin, 


remplicé DUEUuT parasols: RE 
Les poëtes. Nous. fourniraient des 
pages innombrables à critiquer, 
nous nous Jinicrons aux’ passages 
les plus drôles. ee 
Gorncille, selon Boileau, était in- 
capable d'expliquer ces quatre vers 
de son Tite el Bérénice : ; 


mourir, madame, ct, si 
proche du terme, 

Votre illustre inconstance est-elle 
“encore si ferme 

Que Les vestes d’un feu que‘ j'avais 
Fi . cru si fort 
Puisseut dans quatre jours $e' pro: 
‘mettre ma mort ? 

difficuité du 


Faut-il 


Placé devant uñe 


méme genre, 


france au Vatican est un 
excellent catholique 


La Semaine Religéuse . de Ver“ 
suilles”, France, à publié la note 
que voici: | Xe , 

C'est avre joie que’ les catholi- 
ques de France salucront en M. 
Jen Doulcet, hier hait-commiissal- 
re de Budapest, le nouvel ambassa- 
deur de France at Vatican. 

Si M Poulcet est un diplomate 
de carrière, qui à donné la plei- 
ne mesure de ses éminentes .quuli- 
les dans les différents postes 6ccu- 
pés.par lui, il.est aussi. un. catholi- 
que convaineu çt pratiquant, 

Né dans notre diocese, au ha- 
mean de Luzère, it aime revenir 
chaque année, à  Pheurc des va- 
cances diplomatiques, passer quel- 
ques somnines dans su propriété 
dé Palaiseau et retrouver” fidèle- 
ent le dimauche, à Péglise, la pla- 
ce occupée ‘fudis par'ses vénerés 
parents - Lu 

Récemment, ln délicätesse de cet 
huinme de bien lt a fait offrir 
pour la future chapelle de: Lozère-- 
actuellement en construction 


EN 


maintenant M. fean  Doulcet,: nous 
lui souhaitons plein succès pour” 
l'honneur de la France et de PE- 
gise.. 
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Gustave Hervé demande le 
retour des ordres religieux 
en France et de la religion 
dans les écoles 
Paris, “TT est nécessaire que lon 
autorise le retour en France des or- 
dres religieux pour venir ici exer- 
cer leur minisitére à lu. seule condi- 


{a plus que Dieu”, 


Victor Hugo aurait ré-? 7" 


| 
| 


QUV 


penseurs pourront envoyer 


pondu : Lorsque j'ai écrit ces vers, [lai au point de ‘vué spécial tt pré- 


il n'y avait que Dieu ct moi pour les 
comprendre. * Aujourd'hui, il ny 


Théophile ‘Gauthier disait : “Il 
faut, dan chaque page, une dizaine 
de mots que le bourgeois ne côin- 
prenne pas” 


Dans sa “Légutide des Siècles, 


aux desseins que J'ai fais...” } Victor Hugo fait dire à Othon TL : 
La’ gloire {Et je n'ai pas Pesprit d’un docteur 


en Sorbonne”. Rien d'étonnant 
Othon HE est nt en ‘1002 et a 
Sorbonne à été fondée en 1252, 
‘ Sainte-Beuve . pour tious dire : 
‘Au nord de Paris, Montmartre et 
ses moulins à vent; de l'autre côté 
Vauvers,..son beurre: ct ses froma- 
ges: et la porcezaine üe Sèvres”, à 
écrit cette périphrase compliquée: 
“La colline qui vers le pôle: 
Borne nos fertiles marais 
Occupe les enfants. d'Eole 
À broyer les dons de Céréÿ; 
Vauvers, qu'habite . Galatée. 
Sait du Jait @'io, d'Amaithée 
…., Epaissiv les flots éeumeuxi 
Et Sévres, d’une pure argile, 
. Compose l’albatre fragile 
Où Moka nous, verse ses feux.” 
Marmontel parlant du fléau. de la 
petite vérôle qui donnait aux: visa- 
ges des victimes une apparence 
d’écumoire, sécric: , - 
“Dance vierge par lui jai-vu le 
. Le . … doux visage, 
Horrible désorinais, nous présén- 
io ter l'image, 
De ce meublé vülgaire, 6h mille 
Lu ne. endroits percé, 
Dont se sert Ta matronc en son 
zèle empressé, 
Lorsqu'aux bords  onctueux dé 
Pargile écumante 
“Mrémit le suc des chairs en sa 
vit ‘iou$se bouillante, 
Jules MUSARD, 
Lo N Journaliste 
(A suivre) ‘ 


qui 


AÏLLEURS 


de fa “Victoire”, “La 
constitution des associations diu- 
césaines est un nouveau pas vers 
la pacification religeuse en France | 
apres le retablissement de l'ambas- 
saude de Erance aupres du Vati- 
an”, écrit-H encore, Le directeur 
de la “Victoire” cependant deman- 
dé que lon poursuive cette politi- 
que enrestiiuant-à l'Eglise ses égti- 
ses, ses séminaires qui aurticnt dû, 
en toute jushee, être restitués en 
1905. s 

Gustave Hervé va encoré plus 
loin et il écrit : “Mais La paix, la 
vraie poux confiante el cordiale ne 
sera possible entre l'Eglise et la Ré- 
publique que du moment que La Ré- 
publique aura modifié sa concep- 
tion de ja neutralité scolaire. Nous 
savons que la neutralité scolaire 4 
consisté qusqu’à présent, à suppor- 
ter Les écôles publiques qui sont 
neutres au point de vue religieux 
en théorie seulement et qui sont en 
pratique contraire à la foi catho- 
dique, ; 

J'ai déjà montré que cette neutra- 
lité, en quarante-ans a .cnievé la 
foi chrétienne: à notre population, 


Quand la république -recounuitra 


que cette conception de la neutrali- 
té scolaire cause a mort {de la 
France elle décidera de revenir à 
la vraie neutralité "el à côté de F'é- 
cole sans Dieu à laquelle les libre- 
leurs 
enfants il v aura l’école chrétienne | 
où les catholiques pourront envoy- ! 
er les leurs.” | 


KR 
une PME ne upon 


la 


Le prochain Congrès de 
jeunesse catholique fran- 
‘ çaise 


+ Paris.--Préoccupé de l'avenir de 
ki Fufnce ét des obligations qui: 
s'impôüsont à la génération de de- | 
main, de Consoit de 
catholique de la Jeunesse française, 
a choisi pour suivt du Congrès na- 
tional de 1925,.—on prépare tou- 
jours ces sortes Œassemblées par 


tion qu'ils respectent Ja loi civile”, une enquèle qui demande plus d'uif 


écrit Gustave Hervé libre-penseut an de tavailsle problème fami- de, dans l'Hérault, 


ES 


f'Association | 


4 


_1Æ 


PATRIOTÉ'DE 


a douée sean 2 


cis des devoirs qui incombent aux 
futurs ou toul jeunes pères de fn- 
mile,” * 7 
Curieux plan de solution de la 
question romaine 


.Londres.—Une rumeur, uccrédis 
tée par le Daily Express, veut que. 
le règlement de x question romaine 
se fasse à brève -échéance, 
meurs tendancicuses de” 


dans presse, quille ensuite à des 
voir désavouées par lt cour ponti- 
ficale. 7. ° 

Celle d'aujourd'hui “ajoute en 
plus les bases sur lesquelles eet ac- 
cord serait établi, et par là celle of- 
fre un certain intérêt: do. le gou- 
vernement italien rendrait au Pape 
toute la colline du Vatican: do. il 
Y construirait des’ résidences pour 
les cardinattÿ ,en échage de quel- 
aues édifices pontificuux  éparpil-. 
lés dans la ville où demeurent actu- 
element les membres dun Collège 
apostolique; 30. le pape serait sou- 
verain indépendant sous ia protee- 
tion de la ligue des nations, et la 
colline du Vatican aurait le status 
d’un Etat indépendant, : 

l faut préntdre ces rumeurs pour 
ce qu'elles valent: Le Pape seul a 
auforilé pour se prononcer en la 
matière, et elles n'ont aucun fonde- 
ment tant qu'elles ne sont pas con- 
finnées par Rome. - 

2%: 
Li] e Li 
Le consistoire secret lundi pro- 
LI + 
chain aura lieu dans la ba. 
gs Ce ‘ LE . 
 silique de St-Pierre 

Rome.--Le consistoire secret du 
4 mars au cours duquel Sa Gran- 
deur Mgr Haves,  archevéque du 
New-York et Sa Grandeur Mgr 
Mundelein.de Chicago seront eréés 
cardinaux aura lieu dans. la Basilt- 
que St-Pierre, : C'est un ‘événement 
sans précédent dans Phistoire de 
Péglise, 


r'R 
a mme 2 mena 
.T, 


Deux nouveaux cardinaux 
pour les Etats-Unis . 


Rome,--Mor- Hayes, archevèque 
de New-York, et Mgr Mundelein, ar- 
chevêque de, Chicago, recexront le 
chapeau rouge, insigne du cardi- 
nalat, au consistoire public du 27 
mars, lrois jours après le consistoi- 
re secret où aura Heu jeur éléva- 
tion au Sacré-Collège, 

New-York.ban ville de .New- 
Vork qui possède une population 


catholique plus nowbreuse que 
celle de Rome, la Ville-Eternelle, 


a appris avec joie que deux de ses 
fils, les ‘arehevèques Patrick d, Hu 
ves ot George W. Mundelèin ont été 


désignés pour recevoir la pourpre. 


*ardinalice, . 

Les Etats-Uuis auront done qua- 
tre représentants au Sacré-Collège, 
les autres sont le cardinal O'Con- 
nell, de Boston.'et le cardinal Daug- 
herty, de Philadelphie: ce 


EE LE RSC 


Mer Beneditti retourne aux 
L Antilles 


Woonsocket, BR. E---Myr Benodit- 
ile distingué délégné apostolique 
aux Antilles, dont la haute person- 
nalité a fait üne si profonde im- 
presssion dans les milicux  reli- 
sioux et faiques oùt il passé, pen- 
dant son séjour dans la Nouvelle 
Aügleterre, vient de rentrer à Gu- 
ba après avoir demeuré six semai- 
nes à Porto-Kico. 

Sa visite à Porto-Rico a créé une 
forte et salutaire impression sur 
tout de monde, Lant à cause de ses 
dons diplomatiques, que dé sa 
haute culture intellectuelle et su 
profonde piété. Tls'est surtout in- 
téressé à Ja question capitale des 
écoles catholiques. ° 
ee 


core en France 


-Montpellier.£orphelinat d'A 
(France), vient 


nd'être Jaicisé: 


prié, sr, actuellement 


Des ru-! 


S. c [ce yenre 
ont été -4 maintes, geprises lancées | 


eq 


D EU EEE 


Le sectarisme haineux vit en- 


CE 


rs 0 4 


‘. 


qYune municipalité 
sectaire. Il a été fondé par saint 
Vincent de Paul .cn 1660, qui l'a- 
rait confiée à des Socurs de la Cha- 
encore, les 
religieuses" he touchent de la com- 
imune, pour touîe rétribution, que 
25 francs par mois. Combien coû- 
teront les rempliatantes ? 


; De 


“ 
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Li # à LA 
marine Américaine 

San Francisco.i-Lo juge en chef 
de la cour supême de a Califoruie, 
Curtis ND. Wilbur, vient d’être ap- 
pelé par le pésident Coolidye à 
succéder à Ed. Penbv, au poste de 
secrétaire de Ta marine, M. Wil: 
bur a dit qu'il se rendrait à Wash 
ington aussitôt sa nomination ap- 
prouvée par 6 Sénat. 

M. Wilbur ‘ est ne à Boonesboro, 
dowu, Le 10 mai 1867, “Le nom- 
bre 13 dit-il, na toujours porté 
bonbeur: jai été admis à la prati- 
que du droit, le 145 je me suis marié 
le 13, Fai vécu 0, numéro 1313 de 
la vue Winnifret, à Los ‘Angeles: 
j'ai été nommé juge en chef le 13 
lanvier, ct secrétaire de la marine 
le 13 mai 


LU mem mmregts 


ct 


Le rapport des experts 


Paris.—£Les experts de la Com- 
mission des séparations s'atten- 
dent, maintenant, de pouvoir re- 
mettre leur'‘rapport à la commis- 
sion au cours de celte semaine. 

Le rapport contient plusieurs 
milliers de‘ mots, Afin de ne pas 
bourrer‘ le rapport de détails con- 
cernants la banque d'émission, Pé- 
quilibresdu budget et ‘le contrôle 
des chemins de fer. ces sujets sont 
tuités à part dais des appendices. 

Les experts ne recommandent 
mème pas 4 moralorium tempo- 
raire, . 

Aveune distinétion n'est faite 
entre Les paiements ‘en argent et 
ceux eu nalure, Les experts .con- 
sidèrent qu'il un’ à aucune raison’ 
de déclarer un morsmloritnm., Hs, 
ont calculé cependant, le temps né- 
cessaire pour la restauration des fi- 
nances allemandes et l'équilibre du 
budget, St ‘ _ 
“Le rapport passé sous silence, la 
question du total,gés paieménts que 
FAllemagne - “peut faire, inuis des 
dispositions, soft Suggérécs pour. fa 
fisotion ‘dé la cñpacité totale de 
paiements du Reiéh 

Les experts n’ont fait aucun cas 
des rumeurs peñsimistes qui cou- 
vaient aû sujét des résultats’ du tra- 
rail du “éomité. "Hs étaieht sûrs 
d'en arriver À uñe décision uuani- 
me sui tous lés points de leur,'en- 
quête, …, rs 


| Ru à 
La réforme électorale est adop- 
| tée en.France 


enaran lits UT 

Paris,--Au sénat de France, un 
seul membre, contre 141. a enrégise 
déc un csuFiragetnadverse ‘au projet, 
tu réforme électorale proposé par 
le gouvernement ‘et adopté par la 
Chambre des députés, Tous Îles 
sénhteurs radicanx ct socialistes, 
au noubre de plid'de 140, sv sont 

âr . - 


abstenus. | 


— — 1% ne 
Les élections en Allemagne 
en avril 


e pou TT, est 
Loudres--Le ‘président Eber 
d'Allemagne «+ autorisé le chanec- 


dit.une dépéche .réeue par voie 
d'Ainslerdun. Si'li dissolution se 
fait cette semaitit, "ajoute la dépè- 
che, les élections..qtront lieu 1e 6 
où le 13 avril, 


nn eme me eV pin nue von 


Abolition de 


taire _interalliée 


Paris.-Le Conseil des Ambassa- 
deurs, se conformiunt à& une pro- 
position du Preniére ministre d'Ati- 


gleterre, M. MacDonald, et après af L 


voir oblenu lassentimeut du maré- 
chal Foch à ce dessein, décide d’a- 
bolir la Mission militaire inter-al- 


Le nouveati secrétaire de la | 


Jrites. 


liér Marx à dissoudre le Reichstag.. 


la mission mili-||| 


_ Jon est mort. 


Le général, qui était âgé de S2 
aus, avait pendant toute La durée 
de la gucrre et jusqu'aux derniers 
temps rendu de grands  servides 
comme président le Et Société des 


‘secours aux blessés militaires, * 


, M était le fils du comte de Suli- 
gnac-Fénelon. ministre de France 
près 1 Confédération germanique. 


et arrière-petitneveu de lévèque 


de Cambrai. 


——— 
Mort d'un grand catholiqu 
allemand 


Coblence,--A Coblence vient de 
mourir M Pierre-Pault  Cahenslv, 
une des uotahilités Les plus méri- 
tantes de PAllemagne catholique. 
M. Cahensir était 6 fondatun de la 
Société de Saint-Raphaël, qui se 
consacre œux Gmigrants, les assis. 
taut de ses conseils et de ses se- 
cours et les suivant jusque sur la 
terre étrangère. 

M. CGahensit avait fondé fa Savié- 
té de Saint-Raphaÿl en 1870 1 l'a 
réorganisée aprés la guerre et en a 
transléré le siège à Hambouras It 
en est resté le président Jusqu'à sa 
morts avait 85 ans, 

ME Cahonsiv avait été député au 


Reichstag el. à la Chambre prus-s 

sienne, | 
+: | 

Le Cardinal Dubois, président 


national pour la France 


Paris, S. Em, Je cardinal Van 
Rossum, préfet de lai Sacrée Con- 
grégation de la Propagande, a de< 
mandé à S. Em, le curdinat Du- 
bois archevèque de Paris, d'aceep- 
ter letilre et les fonctions de pré- 
sident national pour Là Francé de 
PUnion missidnnaire du clergé, 

. Un secrétaire général a été créé 
qui « pour tituläive M l'abbé Jo- 
seph Aubert, ancien rédacteur ên 
chef des Nouvelles religieures. 

.$ Em. le cardinal archevéque de 
Paris l'a aceïédité à ec titre auprés 
tde-NN: SS. des évêques de France. 


Ù x 
Rhumatismes 


“Pendant dix ans. j'ai terriblement 
souffert de rhumatismes”, écrit Mine 
À, Jobhner d'Estevan, Sask:. s 
soignée par des docteurs et pris tuu- 
les sortes de médiéaments mais, je 
n'allais que de pire en pire, Fina- 
lement je devins tellement infirme 
que je ne pouvais plus remuer un 
membre de mon corps, de fis alors 
connaissance aveg le Novoro duDr 
Pierre. ot lessavar. Je me sons 
maintenant comme une jeune. fille 
de dix-huit ans." Dans des mala- 
dies rhumatisinales ce remède vé- 
gétal à été. particulièrement etfec- 
ti, En agissant sur le foie et les 
roins et en végularisant tes selles il 
développé Le changement des ma- 
livres el aide à éliminer Les substan- 
ces nuisibtas .qui habituellement 
causent celle maladie, Des milliers 
de.matades ont témoigné de ses nié- 
Ce n'est pas. un reméde de 
pharmacien, il est directement. four- 
ni pur Le Dr Peter Fahrnes & Sons 
Co., 2301 Washiogton Blvd, Chici- 
wo, 

Livré exempt de droits au Canada. 
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‘2 Paris.-Le général vicomte de Sa- 
lignac Fénélon est mort subitement 
le 18 février dernier, en sa villa 
de Cannes, : 


“fe fus: 


5 
Load Pace mont tif 


pee 


DETROITEEUne bonibe à fait ef EONDRES.—-Le' Priuce de. Gal 
losion à l'entrée:d'un café ‘avenué 
Munroe, 30 personnes ont recu des 
blessures, deux maisons ont été dé- 
molies et des:centaines de vitres 
ont été brisées. 
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avec médaillons au richelien.: ‘Les marguerites"" 
tre, patron au carbone, 25e, 
légère, 47.60. Sur pure toile pesante, 91,40, 
brin rond #14,50, Ù 
Grande feuille de papier carbone bleu où blanc, 15e, 


eve pentm beat de 6e 4 PS MES KE € Ste eu qe st net dt 7 


vs - + | Ê 


Né APT CT ME Auf à faut Tue drd 


cm6 tt ne do Bain ee ane on 


îe 
“qui ‘venait à pèine de se remettre 
d'un accident de cheval où if se 
cassa la elavicule, vient d'en evoir 
un autre gui,g'a pas cu dé eGisc- 
quences : graves. un 


No 6082, Nappe “Les Hoses", entièrement au richelicu, et No 6042 Bis 
2 verges de dinimé- 
Tout étampées sur pure toile 
Sut pure toile, Fraise 
Ac, 


à Ja broderie, 0 dès: à 
Petite feuille de papier carbone bleu, blane, rouge, ou nyir. Bela 


Centre, 20e, 


Coton M. F, À. nécessaire 


feuille, 2 pour 15e. Ù 


Demandez notre catulogue de broderie, efvoyé france dans. toit le 


Canada sur réception de 450, Agents demandés varteiit, : 


RAQUL VENNAT : 
MONTREAL 


Tél: Est 
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Vous pouvons faire vos impr: 


OUS avez besoin d’impressions quelcon. 


Médaille 


. 20 prises, $1.00; par la malle $1:1@.  * 
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ET 
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L es ee op 
d'or de l'Exposition Provineiale Québse 


et pr 
Lee ET er dhdred mn . 


ere DES L =, ete >, & _ 
Remède très en vogue dans Quéliec et Ontario enntré 
‘la Toux, Bronchite, Gourme et Suuflie 


ol ss 
LES à 


Détruit la verrmine—excellont pour l'urine 


; — 

: L'efficacité et. la bonne réputation'de ce. remiède . 
nous fournissent l'occasiôn de vaussolliciter à'en faits 
l'essai, 2. 4". 1e". out en. 
© 20 prises, selôn' la’ direction, donnerent:de l'appétit 
‘et sûrément une vigueur nduvelle à votre cheval. l'est 
en effet bien reconñu par les meilleurs vétéfinäires, ue : 
“La Vie du Cheval” les 20 bonnes prises du-paÿa,.rcnd à 
les chevaux vigoureux, leur donne beau. poil en pui 
fiant ainsi leur sang. as gate 

Tous les jobbers avant de rentrer dans/lé. bois, ep: 
portent quelques boîtes de notre “Vie du Glieväl?, * 
Nous garantissoris notre remède, . Prix-le paquet de 
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7777 AGENTS SERIEUX DEMANRES 


La Vie du Ci 


Ancienne Lorette...,..................,:, 


eval Enr. 


Qué. 
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EEE —— Hide en Allemagne, et dy substituer \/ ques: cartes d’affaires, cartes de visita, 
—. . Deux dames qui ne 6€. connaissent . pas font les . une commission aMiée des garan- cartes de faire-part, cartes et. trilaits 
joua . . a Ar 1 an es des n DE une mortuaires, remerciements, convocalions, pro- 

| ve. mêmes .IoUanE Lo. Nouvelle-Zélande rend grommes, menus, adresses, en-têtes de lettres 


leurs possessions aux et d’enveloppes, circulaires, etc. 


Âllemands 


Loudres.-{a presse de Bertin 
célèbre La largeur d'esprit du gou- ï 
vernement de + Nouvelle-Zélande, 

[qui a décidé de reudre à leurs an- 
lciens possesseurs allemands  d'u- 
ant-gterre toutes les plantations 
et entreprises industrielles de l'île 
de Samora, dont le mandat a êté 


OUS sommes en mesure de vous faire 
‘ces travaux d’une façon artistique, ra! 
FT. 


N pide et à bon compte. 


"Nos spécialités 


_ Pour les Femmes: Pôles et Faibles 
LE iai lu de taux-de tête et| Les femmes .qui souftrent 


, ie. dors mes nuits entières. |de maladies internes, d'ané- tonfié à Nouvelle-Zélande par del Le | : 
Les. Pilules Rouges sont un|mie, etc., tronvent Jeur sou Faite Ce ie | Factures Emtêtes de Lettres ; Enveloppes . 
è e j cesserni dellagement dans l'emploi-des… |: +": 7" : . le Vicite Invita-. 
remède que Je ne Pers . les R es, [Les mahométans blêment la Mernorandums Cartes de Visite l Vilar. 
: . [recommander ët que je vou-| Pilules Rouges. fre :. Turquie tions Programmes 
. . PE SA # à ; . . mn | nn. 
" drais faire connaître à toutes elles ani craignent des | | > . ‘ 
| les femines, Mine Vérina LUTTE & etous de l'âge ï Londres. L'slait ‘agite, aus | Lettres de Fopepere € Naicepnse | de Ma- 
| Mot > “AG, “ Ge , D © , TE nds, ct s’indigne desrmesures ra | . 1 Le er our 
Morency, 46, Dow; Salem, doivent recourir aux Pilules  |dienles prises por 16 Bouver nement Le ringe, et de Décès (Cartes loriuaires, Fu 
Mass., | oo Rouges pour aider le sang à. olouan pour abattre le L califat . Affiches Pancartes Compte-rendus Finats 
D —— D ONE OS ET. [La Turquie déclare un Mahométan ‘ . ae 
Mon système nerveux était|se bien placer et pour éviter lon Vies violé la tradition musule ciers pour Eglises Etiquettes Reçus , 
és ie podoïmais s aladie je... Liuune ct blessé les sentiments des: "me . FE 
| épuisé; jene dormais pas des les mrlacies, les plus dange-.. | nan du Prophète: lle a perdu lu Billets de Loterie . 
Ë | entières et je me levais|r Es. ‘ Dr tt svimpathie des  Mahomatans ( ‘ . ” 
Te matin accablée l'oute lai CON SULT AT IONS . monde entier. is por leur Prix Courants p nes Brochures 
: SE RTE DURE PTE LE S ‘sfconfinnce sur le voi Hussein, de _. … … Panier Betirre. :: 
, Rs jonriée erisuite j'étais d'une GRATUITES. Les méde‘ l'Herjaz, quils vont prier de aan Lu ae TS APEr FTe 
—— 7 grande faiblesse, soufrais de cins de la Compagnie Chi-  |lenir linstution er ta CIBRne | | 
A Us ! -. É . = + k « ‘ ” Leone . RE VA NS MT À DE Br. 
a | gestion.était très mauvaise. | dodnent des consultations Le parti travailliste en faveurl' ADRESSEZ TOUTE COMM ANDE OÙ BE 
: RU Aujourd’hui je suis satisfaite gratuites à toutes les. fem- | de la Li due es MANDE D'INFORMATION À 
. Mme VÉZINA Moreney, de l’emploi des Pilules Rou-|ÿes qui viennent les voir où | … à 
: nn Gt ee Genève.-.—A Pouverturs de Li ses- 


ges et je me félicite de les qui leur écrivent. 
avoiremployées. Mme Hor- ï à : 
misdas Comeau, 380, rue 
Champlain, Montréal. 


sion publique du conseit de la Li 
wie des Nations, Lord Paramoor a | 
fait un appel indirect à l’'Allema- { 
üne, la Russie et les Etats-Unis, lu} 
n dit que’les problémes européens 
ne seraient point réglés tant que 
tous les pays eu cause ne feraient 


Les Pilules Rouges sont en vente 
chez tove les marchända do remèdes. 
Prix, 50 sous la boîte. Si quelqu'un ne 
pouvait les trouver dans s0 localité, nous 
lea lui enverrons our réception du prix, 
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‘Les Centres Franco-Canadiens 


SERVICE SPECIAL DU “PATRIOTE DE L'OUEST 
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MONTMARTRE, Sask. 


: Séance--Dimanche. le *.2 mars, 
toute la paroisse.de Moritr. uurtre as 
sistait à une séance donné € pin un 
groupe d'aateurs ot de müsicions 
locaux. La pièce it programme, 
était la comédie populaire d’An- 
tony Mars :. Tète-Folle. \ 

Les recettes étaient pour l'église. , 
Les acteurs s'étaient dune  igaie- 
tent imposé .les sac rifices de\pré- 
paration, ‘Heureux de penser - que. 
tout en ‘éffranit aux paroissiens 
Montmartre l'occasion” d'une soi- ï 
rée de divertissement sain, ils se; 


ET] 
le magistr at de 


pner Crochard chez, 

police, Ernest Br œton, mérite cer- 
tainement plus dé félicitations et 
d'appréciation Que tout autre ac 
leug, Son rôle principal fui celui 
de “souffleur”. . Fout le monde 
suit combien igrate est la lâche de | 
souffleur, surtout quand ce dernier 
montre assez. de bonne volonté 
pour assister à toutes les pratiques. 
{Merci dou r el félicitations à Ernest 
Breton. Très pen Je savaient, 
mais il a rempli la tâche la plus 
difficile ea la plus importante de 
toute ln sairéc. 


Mme Potvin dans un morce 


au de! 


“piano biem choisi et un rappel non | 


| Le meilleur 


ere 


| 
| 


thé 


jouit de la vente la plus considérable. 


HE TEE 


HSiGF 


est celui qui se vend le plus dans { toute l'Amé- 
rique du Nord, L’avez-vous goûté ? 


‘ne manque donc rien à Val-Marie ? 
Si: quelques bonnes familles fran- 


î sur une bonne cause. k un ra ! 
aan Ponte sublime que füti eonnaissanees meieales AD ‘les Icaises dé plus afin dy jeter les 
leur intention il restait toujours en “fondies Aime Potvin ne sait Das fondements d’une paroisse qui. se 
cux lé: côté humain, Le public ap-f 0 lement jouer et chanter le trouvera une des plus favorisée ’ 
précierait-ii leurs effort: ? Les ap- al lame à merveille. a detion [tous les points de vue. EH v à de 
nlaudissements et les éclats «de rire} nu De nelle gen mentes élien 2n bonnes terres à vendre, Il Y man- 

du commencement des cite, SCS SCSTES UCHEs € ique une église et c’est pour cela 


contitiuels 


son expression parfaite. 
la séance à la 


Ù i às’en tenir Grochard, personnage important 
fes cotés, où a pneu. les ac- ae a comédie, , avant affirmé au 
teurs et. les! musiciens à s'en faire'cours de son rèle qu'il préférait 
enfler les mains. Jbeaucoup Ja trompette au violon, 

Entremèlés aux actes de la comé-i Eugène Cadienx pensa qu'un solo 


fin, les r'ASSUT érenti* 


iqu'il nous faut quelques bons pa- 
roissiens de plus, Comme c’est 
triste une colonie catholique et 
française . sans . église. sans clo- 
ches, Maurice Barrès mort derni- 
lérement disait à la Chambre fran- 


RER 2 Lee Une me eee einen 4 


nous vers le 15 mai, 
L'office du secrétaire de la mu- 
nicipalité d'Auvergne prend’ beau- 
coup plus de temps à revenir à 
Ponteix qu'il en a pris pour nous 
quitter, 
M, Daniel St. Julien n'u pas de 
chahce : sa patinoire coule dans 
la rue Colbert et on se propose de 


Py mettre. 

M. Emile Hinque et sa faunille 
prenaient fa route du 45ème, et 
cspér aient se-nicher à Spokane, 


Wash, Que son-nouveau pays d’a- 


, N “pt, tenir à alla : “U: UT . PE 1 
die, il x eut du beue chant cl de la de, cornet Matterait” son oreille jenise, en 1912: “Si l'église fait bien. Tonton lui soit propice ci qu’il 
bonne musique exécutés par des mare Fans! le paysage, c'est qu'elle est {nous le ramène millionnaire, 11 
dames et des messieurs de la pa-} Mme L. P. Côté, ehanta , Avec june à ame ct que nous groupons Na- [est remplacé.'sug sa ferme par M. 
roisse, Voici le prograinme : grand succès “le Blé qui lève” chant [lurellement sur elle les sentiments [Pierre Mer cier ‘de Wallard, Sask, 

-crture «Sole de Piano Canadien composé pur notre ami, jqu’en Alépit des apparences" il ne M. Oscar Noël,'poputaire chantre 
1. Ouverture ..... ver I R. Pére Boileau du collège de serait pas malaisé de retrouver en |ceanadien, étant de pa ge ic 

Mme ï P. Biotvin. ‘ . x Hs , ,, “ANA CTEN, étan ae passif i, EL 

| su LE Cadieux | Gravebonrs. apôtre ardent et dé- nous tous. bien voulu complaire aux désirs 

11: Solo de Gr nets t TH voué de la cause d'éducation fran- | Dour renseignements s'adresser de ses compatriotes en donnant, di- 
‘Au piano, Mu “Mme L. P coulaise ms POnest canadien, Mme fau “Patriote”, | manche soir, un concert de mor- 
TL. Chanson ie Ua Beaidin  |C ôté fut rappelée. : . | a —— iceaux choisis et des mieux ren- 
pin Île. e LCO à 4er Acte: Quelques remar uues ne. sau- | PONTEIX, s k. us. Sa voix ch: ue et sy mpathi- 
Bureä : " " AL Pastorcl. Banquier |raicnt rien ajouter à la réputaliôe ! as ique s’élargissait où s'aggravait sud 
Ÿ. Déc Tama ü Mmé RE Potvin:de Mme Lacoureiére. Son timbr e | se jvant le sujet et atteignait Ia pleine 
VL. Che SO! nie JE A oureière | Puissant, net et souple rond à mer- C'était une semaine privilégiée ! beauté. 
a Mano. Mme J. P. Poivin {veille Fexpression de son âme et de [ane celle du premier vendredi du a  ——— 
pan Mile Lévesque sa ensée artistique. (unis, parce que C'est en ce jour | STORTHOAKS, Sask. 
" hoe MTS Memdin | Sa voix chante mélodieusement [(UC Comment aien nos Quarante- 

u piano, * Jéme Acte! Ce que son âme ressent profondé- Heures, qui ont été religieusement 
VIUL. Téte-Folle ...... 26m lu ment. observées. ‘Une dizaine de prètres | —Lu petite “vérole a fuit place 
ë Salon de M. Durandeir l 1 est assez rare Jo “des paroisses environnantes sont tau Carème, et. après quelques jours 
iX. 0 Cana UN est assez rare que l'on puisse Eu brèter main Lorle ôtres [un peu mouvementés, Ia vie rede- 

sn dire que toute une famille ‘chante preler main TOFLe aux noÛres 
TETE-FOLLE que ‘ LE et trois dentr'eux vient calme dans notre petit villa. 


Comédie en deux actes, Dar Autony [bien. C'est bien le cas cependant, 
Le Aars -  jde la famille Lévesque. La famil: 


4 PERSONNAGES ile Jéresque semble née pour chan- 
À ; Si la 


Isur 


nous parférent 
des sujets cucharistiques. Ce 
fut un régal qui ne se renouvelle 
que peu souvent, mais espérons que 


chille, Tétc-Folle—-A. C.  Dozoisiter vie essaie parfois d'a FO TS 

ER Comd.E. Lévesque? : voncr tout haul qu'elle nous offre vec suelques eures sdoration 

Bastorel, Banquier-E. Cadieux {des heures, méchantes. Ja famille votion par excellence fassent des- 

Durandeux, Rentier—4#, f, Poivin; Lévesque, 1 “entend que l'écho ui cendre des pluies de grâces Sur à 

Gudtave, Commis—-Elzéar Lavoie :wépéter Chante”. La Patrie des paroisse, ° ‘ 5 S à î 
Domestique--Er. Léveilléthirondelles fnt parfaitement réns- 


Pinguet, 


EÉroest Breton sie par le chocur de la famille Lé- 


La garde du Saint-Sacrement fut 


Un Garde— 


: La réputalion furent 


d'Alfred  Dozois!vesque. Eux ‘tissi 
n'est plus à faire. Montuartre ie | Jervent rappelés. 
connaissait déjà. Aussi lorsqu'on Résultul des 
sut que M. Dozpis jonait Le rôle devient du crrele ! 


“fôte-Folle”, le rôle principal, tout | Président honoraire 
Pabbé A. Thériault: 


élections des nffi-: 
oral de VA. CF, C. 
perranent, A 
Président, W. 


naturcel- | 


confiée aux associés de li Ligue du 
Sacré-Cocur pour a nuit de ven- 
‘dredi el celle de samedi était le 
jpartage des Chevaliers de Colomb. 
| Nous voudrions dire quelques 
mots sur l'origine de la dévotion 


ENS comprit que la pièce rem o’Shaughness: Sec-Frés. E. Do- pratique du premier vendredi du 
évesque en était ‘43 Mers comités M OM. Chs. Pear- Ro Soionour : , : 
se aébute ur LÉ Scene, mais il sui | not, Jos. Lévesane, E. Cadioux. lueltement à Sainte NANTES or 
prouver qu'il v avait en jui Pé-! Names Ames We. Coupal. Ni, rie que Je premier vendredi de cha- 
toffe du pays. “Sa diction est clai-| Ferraton. ef Melle Victoria Faber, que mois soit consacré à son divin 
te et sa voix sonore. Il s'est très Correspondant au Patriole, M. E. coeur Voici ce qu’ elle nous dit : 
bien acquitté de sa tâche. adieux. . - :, [élous les >remi rendredis d 
Motion-—One Jes  pnriens mem: : j ers vendredis du 


5 Personne ne connaissait Eugé- 

L res y Comité soient invités anx 
Cadicux pour aussi ivaseible qu’- bres r 

ne Le p I officiers: : Adoptée. | 


s’est montré le soir de la séance.| assemblées des SOU 


Quelqu'un faisait mème remarquer | 
VAL-MARIE, Sask. 


«qu'il ne devait pas, ce soir -[h se 
Depuis lu disparition de PH. 


fächer pour la première fois. Pas-1 
torel, en effet devait être laché dur | 
rondelle de Ponteix”-regrettée de 


commencement à la fin, 


Le vrai type du bravache, du | pjusienrs-— notre “futur village” 
querelleur .manqué, fut idéale-!Semble plus mort que jamais. Eh ! 


bien, non, il n’est pas mort, il vit, 


ment rendu pur M. JP. Poivin, M 
et Parrivée prochaine du chemin 


Potvin avait un rôle diffieile el il 


Fa joué non en amaleur mais en | de fer lui donne unc activité nou- 
artiste, , , Jvelle Tout un monde de mar- 
Et Gustave: excellent sujet, sè- chands, et d° hommes affaires 


conspire pour s'emparer de la pla- 
ce, car il est bien connu à quarante 
milles à la ronde que c’est un des 
siles.les plus attrayants et produc- 
‘n'eut pas de difficultés à entrer tifs. Où trouver Peau meilicure ef 
dans son vôle, M. Elzéar Lavoie plus abondante 1 
surprit plusieurs de Montmartre | Le terrain bien préparé, rapporte [1 
“qui ne-lui connaissaient pas celte { aisément 939 et 40 minots à. l’acre, 
disposition d'acteur, M. Boiron a obtenu 55 minots 

: Si pârfaitement fut rendu le rôle ! de blé à Pacre sur une partie de sa 
e Pinguet par Ernest Lévoillé quefterre Van dernier, Outre l’agré- 


rieux, exact, posé, dune sapcsse 

Ces qualités attribuées :nt DÉS 
4e de fa pièce, existant déjà chez 
lPhcteur, on -peul s'hpuginer qu'il 


ee mm 


Plusieurs uous demandèrent si fment et Putilité d'une rivière et de 
vraiment . nous n'avions.pas em-|plusicurs criques. le. paturage ny 


fait pas défaut ct nombreux sont 
Jes fermiers qui ne peuvent réussir 
par suite du manque de fourrage. 

Qn:ne connait pas d'hiver bien | 
Cette année, il n’v cn 
atiquement, Depuis la 


‘prünté dé Sir Henry Thornton, un 
de ses “Bell Boy” les iicux entrai- 
nés pour dimanche soir. 

‘Le Garde : son rôle lout secon- 
daire qu'il parût, était de première rude ici. 
Hnportance. car enfin il fallait un pas pr 
“homme de la force et de la stature Mianvien, le printemps règne en 
d'Ernest Breton: pour pouvoir se | maitre, Les animaux trouvent 
“servir de Ja force” quand it re- Peur nourriture dehors toule la dure 
eut de ses chefs Pordre d’entrai- saison sans qu'on s'en occupe. 


PT RE 


[Vente à 
l 


“JEncan 


. Mitchell qui abandonne la culture, 
ferme 


Sur les instructions de NM. 
je vendrai ï l’'encan, à Sa 


NN. E. 1-4 Section 15, 7. 51, R. 25, Ouest du 2e Méridien : 
située 1 mille à à l’est et 12 mille au nord d'Henribourg. 


Vendredi, Le 28 Mars 1924 


à 1 heure précise 
. BETAIL .. 


. 1 Cheval gris, 6 ans, pesant 1300. 

Ï Cheval noir, 6 ans, pesant 1300 : 

#] Cheval brun, 8 ans, pesant 1300: 

2 jeunes vaches laitières 

1 génisse de l'année, 40 poulets, 4 dindes.. 


resume ” MACHINERIE 
Moissonneuse MeGormick, 7 pieds, semoir à ‘disque. Van. Brundt, 
- 20, (présque ineuf) Bissoc John Decre; 12 pouces, 46x16; horse” 
à disques Jdhn Deere; herse à dents, 5 sections; “packer” Inter- 
“à disque d0épieds; faucheuse John. Deere, 5 pieds: ‘rack à” foin, 
10 pieds; charrue à défricher, 16 pouces; wagon, roues de 4 pou- 


rent 


Re eue a de à CRETE 


| 

| 
| 
| 
n 

l 

| 


| ces; Wagon +Adams, "avec boite, 2%; boite à grain, capacité 195. 
……æmihots: puire,de sleighs,. 4% pouces; sleighs légers; 2 paires es de 
“Harnais ‘de travail; outillage: de forgeron: 175 picds’. de” alle 5° ÿ; Œ 
: chaines, outils, etc. ete, 


‘800 minots ts devine |. 
:! Conditions: 
d MITCHELL, Prop. __ 


: Auto ‘de Tourisme Ford 


COMPTANT 
+ S. LAIDLAW, Encanteu 


ce de ASS GS 


qu'à Val-Murie ? | 


î 


let AMmo-loséphät 


inois, le Sacré-Cocur, nrétait repré- 
isenté comme un soleil brillant d’u- 
june éclatante lumière, C'était par- 
üculicrement en ce CHIPS que mon 
divin Maitre m'enscignait ce qu’il 
‘voulait de moi et me découvrait 
Îles sucrels de son coeur,’ 
Notre-Seigneur dit un jour à Ja 
suinte: Je Fordonne de faire Ja 
communion tous Îies premiers ven- 
idredis de ebaque mois, pour satis- 
faire par 1à à la divine juslice par 
les Anërites de‘imon Sacré-Côeur, en 
noffrant à mon Père Eterncl pour 
les fautes qui se commetlent,” 
Cette communion demandée avec 
tant d'instance par Notre-Scigneur 
lui fut longtemps refusée par ses 
rendre à la volonté divine non 
pas sans avoir éprouvé la sainte, 
L'usage de la communion. répa- 
ratrice en ée jour du premier ven- 
dredi s'est répandu largement, 
Aujourd'hui il est général parmi 
les âmes  picuses, ‘Léon XIE, de 
pieuse et illustre mémoire, a de- 
mandé que ce jour-là on récitàt les 
litanies du Sacré-Coeur ct Ia con- 
sécration du genre humain air Sa- 


leré-Coeur approuvées par lui. C’est 


isurtout pendant le règne de ce 
pape que cette dévotion s’est r'é- 
[bandue dans Punivers, 
Les motifs de Ja, demande de No- 
lre- Seigneur sont ‘bien, en clfet, la 
réparation des outrages que le 
Christ reçoit dans son sacrement 
ceupe amour, Qu'ils sont  norubreux, 
hélas ! Le respect Tunnain est le 
ivéhicule de presque tous Ecs sacri- 
lèges et ces lautes innombrables 
inspirées par la haine, Lt vengean- 
ce, la jalousie. EL 
La connnunion du 


premicr ven- 
idredi du mois et les exercices qui 
[l'aceompugnent sont d'une effici- 
cité souveraine pour le bien des 
tunes et celui des” paroisses, 

Junais Hu prûlle na recomiman- 
dé aux mes In pratique de la com- 
munion du premier vendredi du 
inois Sans otre étonné du suceës du 
Pinvitation, 

Dans notre prochaine COFTESDON- 
dance nous patlerous de In commu 
inion des nec premiers vendredis 
| du mois. 

…. PBaptémes Joseph, Wilfrid, Ro. 
lacr, fus de Léouidus Larochelle ot 
d'Eva Peu agrain et marraine: 
Alex bent L Aulia (uimont, 

Joseph Isidore Gourges, fils de 
Henci SteMarie el de Virginie Bru- 
nçeau. Parrain ct marraine: At 
qinur Cavignan et Mélanie Fréchet- 
ce 

Joseph AM: weel Adrien, fils ce 
Théophune Bertrand. el del Laura 
Privée. Parrain ot inarraine; 
Adrien Privée et. Maric-Louise Ga 
and, 

Trois mari lages ont été célébrés 
au Connnencenent de la semaine : 
Alexandre Logault et Célina Le. 

vasseur;  Jusehlt  Desharnais et 
Adrienne Durcs uit: et Ernest Bri- 
sebois, de Meyronne et Yvonne For- 
land, 

M Wilfrid Giroux est revenu de 
Moose-Ja uvec-une valise remplie 
de paniers ct de ‘côtations. © M:'et 
Mie Robert Forest sont de retour 
toutes les plus grandes villes côtiè- 
res y compris San. Francisco, : M 
ere tlt-ont vi- 
sité Régina, jet Mme Perreault est 
chtrée” dans’ ‘un des hôpitaux pour 
exXameir AUX rayons X.. 

— M. Gédeo Cassette n vendu 

son comnier ce-à ML Phillias Brière 


| qui s'établira définitivement parmi 


RE 


ge. Nos amis: ‘de partout eroient. 
sans doute que..la formaline nous 
a tous suffomiés,. Is se trompent 
bien, pour se convaincre de notre 
réveil qu’ils ‘ Viénnent assister à 
la séance dramatique et musicale 
que nous donnerons le lundi de 
Pâques au soir. Espérons que. les 
chemins plus beaux et qu’une tcm- 
péralure favorabic nous. donnera 


anciennes connaissances et..de fai- 
re de nouveaux. amis. Nous sou- 
haitons à tous une cordiale bien- 
venue. 

Vendredi : soir, le 29 février, 
M. et Mme plie 'oupin sont re 
venus de PEst:. est regreltable 
que la Lriotes mt AU M. Toupin 
jusqu’à Québec. Nos compatrio- 
tes ont cependant fait un beau 
voyage, [ n'enspouvait être autre- 
ment puisqu’'ilsisont allés à Québec, 

M, et Mine  Hlzéar Boudet sont 
partis samedi, :, dernier pour St- 
Georges, Man, M. Elzéar Bourget 
les accompagnait. 

—, Georges Bourget, de PAlber- 
La, est de passage à Storthoaks, 

—Les catholiques de notre, villa- 
ge, aidés de quelques amis le la 
campagne, ont donné une partie de 
cartes, le lundi gras qu soir. L'as- 
sistance CEail bonne, si l'on consi- 
dère le minuvais était des chemins 
et Pabsence de Ha lune. De jolis 
prix ont été fagnés par Mclle Thé. 
rése Blérot, de Redvers, : premier 
prix; 2eme prix, Mme Wilfrid Le- 


EEE ee 


mieux, ème prix, M, Lucien Gof- 
flot, prenicr prix; M. Ernest Tou- 
pir, 2ème pris M. Eruest Rav- 
mound, 3ème prix. . 

A M, Pierre Chicoine et à Melle 
Jeunne Paradis, le hasard na dé 
cerné les prix de consolation, La 


soirée s'est terminée par, du chant 
et de la pêche, 4 a eu de jo- 
ljs poissons ce soir-l, et nous 
avons entendu de bonnes chansons. 
Nous souhaitons “Longue vice” à 
ces soirées de famille où lan, 4p- 
prend à'se mieux connaître -0t ai- 
mer tot en se payant Je luxe d' üne 
bonne partie de cartés. 
Melle E. Pinette esl 
tour de Phôpital Nous, 


de - ré- 
soninies 


s'est beaucoup améliorée ‘et uous 
lui souhaitons un complet rétablis- 
sement. 

—-Mnie Labicot, gardcamalade, 
est de passage chez sa Socur, Me 


nn mn . 


M. Lemieux, : 
LAFLECHE, Bash. 

| Dimanche, le. n février, avait 

lieu une réunion dans le but A4l'é- 


fablir une fromagerie'à Lufléche.. 
Un comité à été nommé pour s'oc- 
couper de la question. Nous vspé- 
rons que le projet se réalisera, ee 
jscrait Le salul dupays conuie cula 
ile fut pour Li provinec de .Qüéhec.. 

Lundi 17, grand. concert. en 
Fhonneur de StPatrice, suus le pa- 
tronage des Dames de PAutel. 

Cette société qoùs donne:des pur- 


ties de cartes lès suivies, tous les 
15 _jours. 
M, l'abbé SECyr vient d’être 


nommé vicaire ‘de Lafléche, ef M 
le curé Dubois est de relour d'uñ 
vovagé aux Etat-Unis. 
= Sept mariages ont élé éélébrés 
durant les quatre derniers mois, 
et la proportion semble devoir con. 
tinuer. : : 
-ML, M. hémy * ct. Rochon,. qui. 
avaient quitté la paroisse Pantone. 
dernier, reviennent par mi pons ve 
printémps. 
M, Pavocat”  Colpron et 
Colpron sont en _ voyage à 


-Mmé 
Wi inn i- 


l'inspecteur déc oles Scar- 
row 4 visité séricusentent, notre [ON 
cole séparée ct notre'éouvent.. Son 

rapport est, comme. doujours, Ex. 
cellent,  : : 

L'esprit de votre école, dit-il, est. 
des meilleurs; il v à un maguifique 
esprit.de coopération: eniy «les ‘ins 
tituirices, L'assistance üst de. 90 
pour cent. . Léinstitutrice . No: 1 
continue à donner: ‘uh service -frés 
satisfaisant. Lé. No. 2 est | uné 
maîtlesse brillante - - et énergique, 
très satisfaisante, “:. 

Le No. 3 a une lourde. chaïge, 
avant. 49 MAS et étant une con- 
mencanté 
classe tout le temps, 


F 


le pluisir très. grand de revoir nos. 


heureux: d'apprendré qué sa, santé. 
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No. 4 continucià donner Îe 


Le 
meilleur d’etle-mènme:à votre école, 
Telle est capable et se 


peine. ‘Tout Ie travail est fait 
très bien par. la maitresse et par 
les élèves, Le No, 5 continue à 
vous donfier le meilleitt ‘service. 
Elle est des plus cap pables. dans mon 
inspectorat. Ses élèves font un ex- 
cellent progrès. Vous  ètes/fortu- 
nés d'avoir de telles maitresses 
dans votre école. cr 

. Nos félicitations à nos excellen- 
{es Religieuses et à leurs collaho- 
ratrices, Meîles Moissy et Toupin. 


VERWOOD, Sask. 


Bon suüccès—M, Joscph Héroux a 
loué une ferme à 6 milles, est de 
Verwood,  H sc rend sur cctle fer- 
me celte semaine, Totts lui sou- 
hailent de bien réussir, Si nous 
“Iperdois une famille du village, 
[nous avons toujours l. consolation 
de. La garder sur les Tiniles’ de la 
paroisse. 

Transaction. J,. Br aceŸ, mar- 
chand, a achèté: la résidence de M, 
Fr. Bellefleur. Ce dernier doit re- 


| 


tourner sur sa ferme’ à Willow- 
Bunch. | | 
Bapténie--M. et Mme Léonard 


Johnson ont fait. bauptiser leur pre- 
mier,né sous les noms de Léoriard, 
Jaries. Pafrain ct Marraine M. et 
Mme John Bracey ct J. Bracey. 

Ayence--1, Agence de machine- 
ries “nternational”, pourraiètre 
achelée par Pun des“nôtres. C'est 
un très bon. district et nous savons 
que’cetle compagnie est très en vo- 
sue dañs notré région, L'agent ac- 
lucl est aussi Je” gérant de Ta “Bri- 
tish American Oit Co, 

Améliorutiôns--On 
à parachover Ja voûte 
paroissiale. ‘ 

Plusicurs volontaires sont. vefius 
prètér main forte à l’ouvrier cù 
chef, M; Albert Robillard. Les ma- 
tériaux ont été dounés par les Che- 
valiers de Colomb de la paroisse 
{de Verwood, 

Dons=-De magnifiques 
venant de la Belgique ont élé don- 
nées à Péglise pur M ct Mmé Thié- 
merciements aux sénéreux donu- 
tours. [ 


commencé 
de l'église 


—— he 


WILLOW BUNCH, Saëk. 


Notre dévoué curé, M. Lemieux 
est de ‘retour, d'un voyage de plu- 
sieurs semaines dans Fa province 
de Québec, TE na fait ce voyage 
dans Pintérèl de sa paroisse, en 
vue de la fondation d'un collège à 
Willow-Buuch, qui serait sous la 
direction d'une communauté de 
Frères enseignants. IT n'est pas 
revenu avec des Frères mais cer- 
tuines communautés lui auraient 
laissé entendre que plus turd, s'ils: 
ont assez de sujets. ils ouvriraient 
peut-être des maisons dans f'Ouest. 
Evidemment, ce n'est guère at- 
trayant pour une communauté de 
venir s'établir dans: lFOuest quand 
on songé que le: seul collège à buse 
française de Ja Saskatchewan ne 
peul se soutenir que très difficile- 
meul et qu'avec: -destrèés grands sus 
crificés de Ja. part de Ia vaillante 
.contpunauté des Oblats de Marie- 
lmmaculée “Espérons que d'ici à 
cinquante ans Hos paroisses soient 
assez prospères pour voir surgir 
plusieurs maisons d'éducation qui 
font l’honneus de‘notre bonne vicil- 
le province de Québec. D'ici là, il 
serait peul-être féméraire de multi- 
plier les collèges : “ils courraient 
grand risque, de mourir d'inanition. 
Le collège Mathieu doit vivre ! il 
faut qu. IE vive et qu'il progresse ! 
nil dépend de nous de faire cette 
maison d éducation viable.ct pros- 
père. 


CE 


ST-VICTOR, “Sask. 


Notre bon curé, AL. 
Hous à quitlés depuis” Noël pour 
faire, un ‘voyage daus PEst ‘dans 
l'intérét de sa santé. Nous croyons 
qu'il sera de retour pour Päques. 
Grâce à la belle température, M, le 
'euré de Verwéod'a pu nous diré a 
messe tous les dimanches. 

Les nouvelles sont rares - depuis 
plus Le deux mois, Cela s'explique 
par l'absence de notre pasteur qui 
est le correspondant régulier pour 
le L'atriote. Ason : retour nous 
pourrons lire avec beaucoup ’in- 
térêt sus correspondances at Pa- 
triote, Que vouléz- -vous ? les écri- 
vains sont rures à SEVictor, Dans 
la coloune des nouvelles de St-Vic- 
tour, tous reconnaitront qué c'est ut 


‘Mor issctte, 


auvice duus Le métier qui êct rit au- : 


jourd'hui, , 

Nos . deux. parties "de cartes, {e- 
nues à. la. salle. ont. été bièn réus- 
sies, assistance nombreuse, joli pro- 
PARTIES musical. De, nombreux 
chanteurs et chanteusés ont su US. 
& 14 


égayer. Nos anis sont invités 
prochaine partie de Cartes "du 2: 
mars prochain, M Haughian Fa- 


imeux joueur de banjo .sera pr ésent. 
Que l'on vienne en foule !. . 

M. ét Mic Philippe. Gaudry ont 
fait baplisef un garcon sbus les 
noms de Joseph William Marcel. 
Parrain el marraine: M.'et-Mine 
Willie Gaudrÿ, pucle et lante. de 
l'enfant. 

Nous. regrettons. le départ de: no- 
tre forgeron, M. W. V. Gagné, qui va 
s'ihstaller dans un village: voisin 
C'est ur excellent endroit pour. un 
forgerbn.. Sa. boutique ét sa ‘rési- 
dencesotit à vendre à d'excellentes 
conditions, : On. peut demander. dé 
plus: simples informations à M. J. 
D. ‘Lalonde, St-Viétor, Sask. ! 

he. 


WHITE STAR, Sack. 


Melle Thérèse, Guédès : est ve- 
nué à -White- Star se reposer pour 
quelque 1emps | dans sa” famille, 
après avoir subi une ‘opér ation 
d’appendicile à l’hôpital Vicloria.” | 

—M, Jack Rerick a été obligé, ‘dé 
tuer l'un de,ses méilleurs «chevaux 
qui s'éfail cassé une funbe en mnon- 


tant Punce des buttes del a petite "ri. |: 


vière rouge, LE 
M, Victor Colvez est venu cette 
semaine à Pécole” : de White-St: ar 
ponr se rendre compte. des : progrès 
des ccifants. = 
Nous, avons ., QU. be aucoup “de 
mes ic depuis: “quel que ‘temps. 
[L’hôbpitat de la Sie-F ant Re de Prin- 
ceAlbert” an Cu jusqu’ A quatre : ‘des 
s à lu fois.” Héureusement. ils 


Elle contrôle bien. sa [sont tous en bonne voie de rétalilis- 


sement: même Mme Pouli qui est 


ré 
7 


TE 


Pachat d'une paire de joltes petites 
filles, bantiséces 
de notre ttissiotinaire, 


revenue chez che, et. 
qui, tout. en demetraht-encore là- 
donne de li | bas sous les soins inmédiats du imé- 
decin, reprend le dessusraprès In 
naissance dun gros garçon: 


, # : .? 


ee 
Mine Lahaie | 


ont fail 


M, et Mine (Gi. Leroux; Méfiez-vous des contre fn 


à la derniore visite cons! 


Une bonne nouvelle pour 
St-Louis 


Le Dr Honoré “W: 1rren,'alt- | 
paravant de Montréal. est heu- 
reux d'anñoncer à ‘Ja vopula- 
tion de St-Louis et du district 1 
avoisinant, qu ‘il vient d'ouvrir | 
son bureau à St- -Louis. À sa 
nouvelle clientèle et à ses nou- 
veaux amis, le Dr Warren pro- | 
mef tous les bons ‘services 
qu'on est en droit’ d'attendre ! 


A moins que vous nc voyiez le 
nom de Bayer en croix sur le par. 
quet ou les’ ‘pastilles, VOIS n’obtencz 
pas les véritables aspirines Bayer 
reconnues: sûres par des millions et 
prescrites par les médécins ‘depuis 
plus de vingt-trois an$ contre 


d'un. médecin compétent et ‘Rhumes | Maux de tête 
consciencieux, Maux de dents Lumbago 
Nephrite : : Rhumatisme 
Névralgie . Douleurs 


. N'acceptez aue les “Pastilles d’As- 


Henri Coutu B.A. 


palmes Gravel & Gallant 


pirine de Bayer,” Chaque paquet 
non dééacheié contient : un mode 
d'emploi éprouvé. -Les boîtés facile. 
ment maniable de douze pastilles ne 
coûtent que quelque cents. Les 
pharmaciens en vendent aussi des 
bouteilles de 24 ct de 100. 

Aspirine cest la narqée de fabri- 
que (enregistrée’au. Canada) . de la 
manufacture : de Mono-aceticacides- 
ter de salicacide de Bayer. Quoi- 


Avovat—Notaire 


GRAVELBOURG, SASK. 


qu'il soit bien reconnu que le mot 
Aspirine signifie: produit de Bayer, 
afin de protéger le public. contre les 
contrefaçons, nous étamperons sur 
les tablettes de la compagnie: Bayer 
Fa marque générale de fabrique, le 
nom de Payer en croix. . 


Avocats et Notaires 


EXPOSITION DE L'EMPIRE 
BRITANNIQUE 


LARC WEMBEEY Reine à 


GRAVELBOURG, Sask. 
LONDRES OCTOBRE 1 


ee = one sue one me 


SÉLENDIDE VOYAGE - 
TERRE ET SUR .MER 


Adressez- -vous-à moi ' 
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Crépeau & Bonneau | 2 


_GRAVELBOURG, Sask. 


| 


ER 


RDS 


, Songez-vous à bâtir ? 


Pour vos billets, ‘cabines; etc. 


Avocats et Notaires 
Si vous avez des amis on Europe 


/ auxquels vous aineriez faciliter 
la venue au C anada, venez me voir 


WE WOOD AGENT 
Prince- Albert, Sask: 


Canadian National Railways 


Dr. S. G. Goodman 


Chirurgien-Dentiste 


ï 


ges dons eme meme casiers oiniennnenenteente se cd ennemie mate 


Adressez-vous à 


Entrepreneur général |. 


CRAVEI LBOURG, SASK. 
Extraction des dents absolu- 


GRAVÉLBOURG:, SASK, 
| | ment sans. douleur 


t, 


Spécialités : Ecoles et Eglises. 
Ë 


Très bonne références. © TRAVAIL Ram 


 TANNERIE DEL DELMAS 


QUARTIERS GENBRAUX DES 
Tanneur et 


‘ROBES ET C 
: “Manufacturier Génér al 
Satisfaction garantie. 


 DELMAS, eo 


CÜIRS DE L OUÉST 
Enregistré 

W. O. NORMANDIN, Prop. 

” SASK. 


ti TN HHOTOQUT np uuner TC HOLD 


TIART magnifiquement rédlisé, subjuguerii cl enthousiadhera 


L' © la, pénsée plus: que. ñe le. pourrâit toute autre-choge. Sa buissañce 
l 


est récllé ‘et lorsqu'il s'applique ? à des travaux écelésiastiquesx il 
. devient une: grande puissance pour le bien, u 


.. L'on-peut l'obtenir ‘dans les produits suivants de nos.studiox: 
AUTELS, TABLES ‘de COMMUNION, CHAIRES, en Marbre, 
Seagliola, Rigalico. _ 


ST ATGES en Marbre, ‘Or. bronze, Pierré, Rigalico. 
STATIONS DE CHEMIN-DE CROIX (Groupes en Relier). 
. VERRIERES en vérre antique ou opalin. | 
ABAT VOIX, ajustement. breveté .Daprato. 
FONTS ,BAPTISMAUX, en Marbre et Kialice. : 
[a RECILES" DE NORT. 


- — Catalogue, photographies ou dessins Foupis sur deméodé 


* COMPAGNIE STATUAIRE DAPRATO Limitée 


Institut Pontifical d'Art “Chrétien 


966 Rue St-Denis Montréal, P.Q: 
CHICAGO — NEW YORK — L'IÉTHRASAN FA, ITALIE 


Û 


| PEINTRE - — - ENÉREPRENEUR —  ENSEIGNES 
DE TOUS GENRES L | 


| Marchand de Blanc de Plomb, Huile de Lin, Ver- 
nis, Shellacs, Couleuts etc. Spécialité: Couvertures, 
| Soussine,- “toiles pour auto, 


GRAVEUR BOURS 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 19 mars, 1924. 


ec ee mins cures nn manne ne eme ce 


mème s'éteignit lorsque, au defiors, 


deja tout cotoité de flammes. En 


' 


are A é ns El son fauteuil ct qu'un autre pré. [plays pour ACTU" le feu y jette ‘par 
! ) RE + | sidenit ailait avoir à gravir, tout à lincgarue ue Hi pazuune, croyant 
i À LIRE E LFAFAILLE ' [heure ” que tv vtait du paroi, : Lu CR plo 
ti EEE _ E “, 7. | Le | . énorme salle Clait remplie ‘jus- SION NC pro, 1 cabane Got touul 
li ° : | que ins. Îes moindres recoins, [ER Leu 
A D PF oo Mais de toute ‘cette foule entasséet  Tremblaÿ sé jee à travers un 

| aitre 1e. ë a : erre néanmoins ateur autre bruit qi'un | Carre et Suns ect de temps va 
° ‘ " | | butrnaire rceueillis el ce murmure [OUVERT RL pUTANR sbn CONMpAHON 


. . ë 


Lo — par — 
MGR BEN 


SON 


. HG LE coeur d'Otivicr 
Qui, monsieur, ‘de maitre ‘des 
cerémonies cl dè sacristin 1 Jai, 
étudié très soigneuseniont Je. ritucl 
aemandi ile st beaucoup “ plus 
compliqué qûe ie ne "Paurais. pen- 
sé, Et su mise enprutique exige 
ra beaucoup Padresse. -Pimagine 
que. pouf l'Abbaye sculenrent, -VOUS 
aurez besoin d'au mots douzt céré- 
mnoniaires ! LoRO E e 
Dlivier dévisagen curieusement 
BU rmaigre, fiévreuse ct pathétique 
digure de son visiteur: ‘il y décou- 
wrait, de plus en plis aécoituée, 
ectte sorte de masque que toujours 
avait vue sur le visage. dés prè- 
res. EL dans Je cas présent, le 
masqhe laissait entrevoir une for 
soeur d'enthousiasie ext “uordinaire. 
Vous êtes france-macôni natu- 
retlement ? demanda-t-il 
oh? naturellement, monsieur 


répondit. 

de vous comprends, monsieur 
dit-il Je sais lout co 
voulez. dire ! 

| -- Oh lavoir 
reprit Francis, de, 


ER] 


en personne ! C’est comme un 
et cependant cest vrai ! 
Olivier “regarda l'heure,-se leva 
cbrtisquement, et, tendant fa main: 
. —Éxeusezimoi, inonsieur, dit-il, 
iier suis forcé de partir! Mais vous 
pnravez vrafient bien éniu ! Je par- 
Jerai à. "Snowlord!" Votre adresse 
est écrite là, vous n'avez dit ? 

H désignait los papiers. 

- Qui, inonsieur Brand LA 
va encore une 


répe! 


U 


} ris fl 
. question que je vou- 
drais,... . ‘ \ 
Impossible de vous donnér une 
minute de plus, monsieur ! dit OI 


Brand ! ne juier, en recueillant ses papicrs, sur 
Fort bier! Je parlerai de, vo- vit la Je . LS 

Le affaire à M. Snowfort, dès que 1 En 'imol seulement Est-ce . Vrai, 

juurePhui . . que eu eulte nouveau sera obliqutéi- 

Otregardail Phones il avait en [ES | « L 

vore trois où qualre minutes. cOfiviors d'an signe de tête Wtif, 
Vous avez vu là nouvelle nomi- {répondit affirmalivement. 

nation, à Rome, monsieur ?: reprit] Il ' 


ac soir-{à, Mubel, assise dans la 
‘sulerie, devritre Je fauteuit du Pré 
sident, avait déjà inlerrogé sa mon- 
Qire une demi-douxiine de fois au 
hoins, dopiis  unt heure qu'elle 
étuit-l4, chaque lois avec Pespoir 
que vingt heures alltient entin ve- 
nir, Elle suvail mainienant, d'ex- 
périenece, que le président de lFEn- 
rope darriveraii  niune -minule 


M. Francis. o ., 
Olivier hocha la tête négative- 
ment. des affaires de. fume, pour 
l'instant, il m'avait guèrt le loisir 
de s'en oecuper, ‘ ‘ 
-Eh ! bien ! 
est mort! [est môrt inardi, 
sueresseur est déjà nomni, 
En vérité % RS . 
Qui: etle nouveau /cargfnal est. 
un homme dont  jai-été -itrelois, 
Pan. Pranklin, H s'appelle. Percy 
Feanktin ! Le So 
Hein ? 7. 
Qu'y ati monsieur 
le connaitriez-vous? 
Olivier avail pâli,fel son reg 
ébut assompri" on 
Qui, de Pai connu! réponditil 
dun lon calme, Di moins, je le 
erois, | da ue ‘ 
Olivier parut, d'abord, vouloir 
adresser à M Frandis tie question 
sur de pouveau cardinal: mais se 
ravis. ot 
Veus m'avez rien d'autre à ie 
combuniquer * donanda-tik 
Rien d'autre, pour ‘le monient 
monsieur !régondit “le  visileur. 
Mais permeltez-moi de vous dire 
uneore combien. Hous apptrèécions 
out ce que vous avez faits monsicur 


le! éardinal -Mortin 
Son 


aprés.” L'extrème ponclualité de 
Felsenburgh tail désormais lumeu- 
se dans PEurope entières FE hvait 
dil'vingl heures! ec serait donc à 
vingt heures juste, 

Une vivesonnerie retentil, et aus- 
{siot s'arrêta la vois sonore de lo 
jrateur qui ocenpait la lribune Une 
fais dù plus, Mabel regarda sa mon- 
Pire: dans cinq minutes, ‘Felsen- 
sburgh serail la ! ; . 
Cependant, un grand changentent 
s'était produit dans ‘ai sulle, au 
coup de cloche. Sur toules les ran- 
gées de, sièges bruns, les mombres 
du Parfement . S'éliraient, décroi- 


Brand ? 


ar 


| 


L 


mg CCC séand, où Folsenpurgh devait | 


! 


, 


que vous 


enfin un Sauveur ! 
. plus en plus en- 
[thousiaste.Avoir un Sauveur que 
lon peut voir el toucher, cb adorer 


avant-l'heure fixée, ni unv.minute, 


s'éleva la puissante clameur qui an- 
Enonçail Fapproche du Président. 

| . EU Mabel songeail au bonheur qui 
pli ait échu,.dle pouvoir assister à 


consacger l'institution du culte 
nouveau, Un mois auparavant, il 
javail consacré un projel tout seût- 
blabie en Alenragne: Te lendemain 
allait. ipaugurer la écligion de 
l'Humanité à Madrid Qu'altait-il 
dire, aujourd’hui ? Personne ‘ne le 
savait, ni mème: SE aflait pronon- 
cer un-discours, où simplement, 
d'un seul mot, approuver le projet, 


clauses dont on se demandait pus- 
sionnément sit allait les’ admettre 
ou bien S'il v opposernit son droit 
de veto: telle, surtout, lu elause 
qui reudait obligatoire le culte nou- 
veau, pour tous les citovens au-tles- 
sus de douze ans, 

L'arlielé du phojetide loi anglais 
disait que, bien que le culte dût 
Jètre célébré dans toutes les églises 
dès Icsfer octobre prochains i ne 
deviendrait obligatoire qu'après In 
nouvelle année; tandis que FA 
ilemagne; qui avait décrété la mème 
oi un mois auparavant, l'avait ron- 
ldue obligutoire tout de suile, con- 
Ltraienant ainsi tons ses sujets vu 
itholiques à S'expalrier sims délai 
où à subir Les peines <édiciécs. 
jÉes peines, au reste, n'avaient rien 
de féroce: pour une première con- 
Itravention, une &emaine d’empri- 
sonnements nu mois pour la sécon- 
dei une année pour a trositme: 
et cu n'était qu'i la. quatrième 
contravention que Île réfractaire 
aurait à ire emprisonné jusqu'à sa 
{complète sogmission, Et Mabel, 
sans trop v réfléchir, songeail.que 
c'élaient ‘là des conditions assez 
douces: car l'emprisonnement Iui- 
méme consistait dans, Bt simplé 
‘obligation de ne point sortir de:sa 
.iImaison.ainsi que duus Pobligation 
avoir à fournira Et une cer 
tuine souuge de travail Nulle tra. 
for, dans tout cela, des horreurs du 
oyen. à Pacte d'adhésion 


age PI 
lexigé @ait, lui aussi bicn facile à 
remplir: on demandait secldoment 
ù tous leur nrésence dans une égli- 
se, le premier jour de ehardn fes 
auatre trimestres. pour les grandes 
fêtes de Ja Madernité, de Br Vic, de 
Fe, et de a P'aternilé, 


| 


Ia Solidarité, 


[l . n 
Les dimanches, l'assishinec aux of-: 


Ifices était purement lacultative, 
La jeune fenune ne pouvait point 
comprendre qu'il se trouväl per- 
sonne pour refuser eel hominige 
lpieux,, 


{A suivre) 


Brand ! Je ne crois pas: qu'il soil 
possible à personnes autant qu'à 
nous. de comprendre ec que signi- 
lie la privation du! eulle ! Nous 
avions pousé, au débul, que celle 
privalion nous deviendrait, ‘de 
moins en moins sensible: ‘imuis... 
Sa voix tremblait. un peu, ct fl 
S'arrèta, Puis il reprit, ouvrant 
pleinement sur OHvier ses veux 
bruns, inprégnés d'üne:tristesse En 

finie: ‘ 
EE quant 


SERVICE SPECIAL DU 
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out Liens son 


nee om cu À om sm 2 


saient Icurs jambes, travaillaient 
la corriger, eur mise, Le prési- 
| dent de ba Chäimbre descendait ra 
| 
_ SASKATOON, Sask: 

M. Faueoup. instituteur à Duck 
Lake, était à Saskaloon ces jours 
Le 


au reste de ce que 
nous avons perdu, monsieur, nous 
savons bien que ee n'était qu'illu- 
Sion: nttis, pour ma part du moins, 
jose espérer que toutes nos aspira- 
lions, nos prières, ét nos honuna- 
yes, que tout cela n'a pas été entié- 


Normale, Ù 
--La sortie à PEcole Normale esl 

annoncée pour lé 30 avril Hon'y 

x pas de vacances à Pages, à part 

les jours" fériés, 

M, Tureôt, professeur de lan 


rement inutile. Nous nous étions |. “té isi par les cludiants 
lrompés sur notre Dieus mais ée ! SMS à élé choisi pet es étudints 
2 ‘ us NES comme hôte d'honneur. à un diner 


qui sortait de nos cocurs n'en à pas 
moins trouvé son chemin. jusqu’à 
lui, Et voici maintenant. .:.. 

I parlait avec une exaltation 
croissante, dont Olivier ne pouvait 
se uléfendre d'être, lui-mème, tou- 
ché. 


qui a été servi à PEcole Normile, 
mardi ‘dernier. Célait le premier 
diner d'une, série de deux. Le 
principal à été ghoisi pour le se- 
cond, - 


… ASSINIBOIA, Sask 


pidement les degrés qui menaicnt 
Fe I est passé à l'Ecole 


Et maintenant, voici que M. . 
Felsenburgh est° venu !s’écria-t-il. 

IV avait un monde de passion 
soudaine, dans sa voix frêle:vet le 


- =Mine drénée Bergeron, désire 
remercier par a voixt du Patriote 


_ 


| 


M. Ge | ook: 
ne souffre plus de maux de rein 
:- depuis qu'il a pris les 


orge Doyon, de Sherbrooke, P Q, 


S. 


& 


APE 


5 


… ‘Pendant plus d’un an j'ai 
. eu des douleurs de reins que 


Éys 


‘son con- : 
aité pen- 


i: -M,'GEORGE D 


humatisme articulairé ; qu de  hancl 
ct prenne lé non de sciatique, il ie doit pas être négligé. 
Le saig doit être traité, C'est-à-dire. putifié et’ enrichi et 
alors les'Pilules Moto ont le meilleurs résültats. ! 
!"." Lés Pilules Moro sont en vènte.ghez.tous is miarchände dé’rerèdés. . Nos : 
les envoyons aussi paï là posle, au Canada et äux Etats-Unis, sur réception du pfx, . 
+30 sous la boîte. ‘ UE er FU ". #. 
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n u ! 
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COMPAGNIE MÉDICALE MDRO. 274. SeDond, Montre 


PUS Lu de. 
port 


Marie us 
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Les Centres Franco-Canadiens 


‘[Sus. 


Bonne, Mudone, 


‘de La 


Fa Pabb 


1 
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“PATRIOTE DE L'OUEST 


toutes Les personnes qui ont acheté 
des billets. sur, lé  .couvre-picd 
qu'elle a fail vâfler au profil de 
léglise, StGcorges,. d'Assinibois. 
La rfle de ce couvrépied eut 
lieu de 27 février, à une de nos $oi- 
rées de cartes, Mine Thomas Steel, 
d’Assiniboia,, fut favorisée par le 
sort, | 


te 


D LEE : 
WAKAW, Sask.. 

M. l'abbé Burrell, curé était en vi- 
sie elicz ludpeé  LOUISON, cure ut 
Homrémy. Durant la semaine Al 
le curé ctait à Prince-Albert par af- 
aires de paroisse, : 

Les 5, 6, et 7 mars, un Cours 
sur le fonctionnement des muchi- 
ñes Jde Ja Hcorme n été donné chez 
l'agent loeat, M Baribeau. La con 
pagnie Enerson-Brantinghan avait 
envoyé un conférencier, P. Mick- 
lewright, de Régina, pour. présider 
les crasses, Lane centaine ac 'per- 
sunnes étaient présentes. cl. toutes 
out exprimé leur satisfaction pour. 
lt manière dont tout s’est passe, 

—Le premier banquet tnnuel du 
“Club ,Communits” "a eu fic fe 8 
courant Des discours. turent don- 
nés par’ M AL Buribeau, 'Stack, Lé- 
piné, Flynn. Us 
__ —Qu ditque le chemin de: fer. 
Vonda-Wakaw séra Lerinminé cet été. 

—M,/Naipoléon , Côté est actuelle- 
ment en voyage d’affaires à Cal- 
gury, Es 

—ÿ£e dernicr.numéro du Patriote 
annonçait Ka éonstructfon du Sance- 
tuaire de in Petite Thérèse à -Wa- 
kaw, Sask. : C'est ‘certiinement un 
honneur qui rejailira sur la patois- 
se entière. ct tous les paroissieris. ap- 
plaudissent à celte heureuse initia- 
Live Déjà nos amis s’annoncent 
| 


nombreux, . =. - 
Nous sommes heuÿeux de publicr 
les offrandes reçues pour là cons- 
lruction du sanctuaire de la Bien- 
heureuse. Thérèse de’ PEfant Jé< 


Moile  Margavet- Martin, ‘Québec, 
ÿ actions de $5; Mme Bridgev rater, 
Over Sound, Ont, pour faveur cb- 
tenue, SG: Une jeune personne de 
"Sask., demandañt 


‘äce spéciale ‘#30; Mie J. Smith, 


1 
-, Éoston, Mass. pour faveur vbtenue, 


$9:. A..G, de Montréal. demande de 
tuérison, “1; 
Montréal, 55.7. CE 

-A.tlous ces ‘généfettx biénfaileurs 
preutière heure, nous ‘disons 


LS PE 
_ Qu'on nous üemande des: feuillets 
dPoffrande, + 2 02 7 

"Adressez : toute commünication 
Narcisse. .Burrell, curé, 


Waka W. Sask. , 


Ses 


. 
HO 


BIG RIVER, : 
moser Dons u , Ds 

Le seize at matin, M FH. Gal 
lant rendait son âme à Dieu à PTlé 
à la Crosse.: Voici gh quelques .li- 
gnes le récit de cette. niort préma- 
jurée.. M, Gallant: à son cum de 
sèche au le Brûlé, à 150:milles dé 
sig-River, revenait le soir, avec son 
compagnon, -G:.Trémblay, de. Ilétr 
travail journalier, “Lorsqu'on | ré 
vient. du froid, on'a hâté de sentir 
un bon‘ feu. Pendant que M. Gal: 


lue, 
k. os 


4 
4 
“+ 


nes près du poèle, le jeuné Trent 


1. | 


(y avait, dans ce projet, certaines, 


Leccmment 


Elizibeth Iloward, |: 


ant: s'oceupe.de nettoyer ses ml 


se POURNT Guns Hi neige Hs pare 

Viennent à arracher le un du tours 
vétements liverës, Diats leurs tutins 
ÊN onteu graudeubnimage, 

CO sat minlouant de se rene 
dre a un autre camp de pérhe 
abandonnesdslnt de deux miles, 
ant bien que fl où sv rend non 
sans lisser dusgouties de uru sur 


| li neig 0 Uu Ehassour : sauvage 
pres de, voitiiumée de l'incen. 
die et eh SUIVANT los traces s'en 


vient vers. lescsinistrés Comme cv 
brave fndien d'a que trois éhiens 
à sa traine. if otfie de prendre A 
Gallant à ect  Crosse ditunee 
de 90 milles, En passant au be 
‘Canot il enverra une autre traine 
vers Tremblav, 

M, Gallant arrivait à huit heures 
ducmatin à Ple à a Crosse, Wendre- 
dite 1 fivrier Maloré le dévoue- 
ment des Pères ef suriout des 
Soeurs, infirmiètes de fulent, M, 
Gallant rendait su bulle fine à Diva, 
après avoir regu  pieuscinent tous 
les sacrements de PEafise, 

M. tudiant était un Avadion de 
boune fouille Aimast fort san pravs 
d'origiie 6f en parkial à tout ve. 
nant etait un ete pot ui, HE 
est venu à Bisgliher vers Panhée 
AID et n'a pus lardé à se placer 
“ur une terre. qu'il Cuitivail aves 
fierté, fou chrétien homme de 
foi vire, 1nimefñ à ranpelor.qu'un 
soir, en F1, it avait héhorué Mgr 
Charleboi, en'son euimp de péche, 
Or si un verre d'eau denné à un 
DAUVTe NE SOA DAS SENS POCONE 
Dense, age un Gvtane missionnaie 
se doil être hien vu de Pier, el c'es 
peut-ètre pour cela que ce sont Tes 
Pères, ot, les: Soënrs d'une mission 
de Mer Charlobnis si 
M 'Gallaut À son hogre dernière, 

Nous effrous.n be fonide nos plus 
ipcères rondolèaners, 

Aine Veuve Gollaut remercie Lors 
ceux et colles qui lui ont lémoigné 
de Pa svinpallsie dons cette rude 
LÉDEPHVE. Sos arlions de orûres g'a 
j dressent suit à ceux el colles qui 
sont assisté son art 4 sa mort. es 
ji dire aus HR, PP et Rides, Sucurs 
de Pie à Li Crosse, 
| ET: 
| GRAVELB 


PE S 
ee 


| 


OURG Sac, | 


sn 


À 
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CURONIQUE DR LA PAROISSE, 

Soirée &éeréalire Une séance 
récréative des plis humoristiques. 
organisée par M. labhié Philippe 
Jérome, 2ènie vicaire, at profit de 
Felise, à &ié jouée, demanche, le 
9 inars, par des Messieurs ef fes 
Jicunes gens dé In parnisse, avec 
jun plein surcès,, La pièer de re 
sislance était CBes Boulinard, co- 
médie en frois actes des plus ant 
santes  L'ovclentre Huet, quisan ré 
doublé sun effectif musi- 
cal d'instromentistes, comblait les 
intermèdes du programme musiral 
des plus boauxotanoieennxs de son 
répertoire, CU 

Voiei by distribution dl 
li comédie: # 


i 


les rôles de 


; Persohnages 
Boutinurd, beau-bèére de Bodard 
I Fortin. Le 
Arthur, son frérd. 
Lucien, son Tits 
Paul Godard 
Paut Bodar 
Bruniquel : 
M. Emile, mire d'hôtel V, Lizée 
Deboucheur, prés ff du tribunat- 
V. P'Ecüver  ?, ‘ 
Dutilleut, juge de paix 


A, Lavmoni 
F, L'Heureus 


ia 4 


FE. Charhol 


He Hamelin 


qui ont assisté 


A. Delorme, 


Wa: Jéronre 


+ 


pme ant 20e ff entente 08 À 


luel, Hécitation: -Foutes les peli- 


tes. 9 Distribution des médlait} Colomb, sous les auspices du :C6- 
+ les, 10, Berceuse.— Choeur. OÙ œité d'amusement, Un grand nom 
Canada, | bre de chevaliers s'étaient rendus 
| E 1, 0 GANADA hace qu'on peut appeler soirée ne 
k D , N ‘ , 
DR . t  Gourel L'équipe locaie a rent line, 


| 


| 
| 


Mnie Holmberg dit comment le 
Composé Végétal de Lydia 
E. Pinkham l'a soulagée, 


Viking, Mau“Dès l'âge de 15 
ans, j'avais dos douleurs dans. le 
bus du ventre, .suivies de cram- 
es ct,je restituuis. Ocla m'em- 
pêchait de travailler, . vu qu'il nie 
fallait ine couchor le reste du jour, 
dJ'ui souffert ainsi jusqu'à ve qu'u- 
ne amie me eonseilla de prendre le 
Conposé Végotal de Lvdia 1 Pinlk- 
han. Les réxuluts ont été très sn 
tisfaisunts. Je suis fière de l’avuit 
essuré, eur je suis maintenant une 


++ 


porté In dietbire sur cetle de. Batu- 
Dinan par un résultat de 4 à 3 dans 
fuuv joute 


létotles du Ha suirée, 


toute autre personne, n'avant plus 
aueune de ces dauleurs” — Odelà 
Holmberg, eusier 93, Viking, Mal, 
Des lellres comme celloset étu- 
blissent 1h valeur du Composé Vé- 
gélal de Led  Pinkham. Elles 
disent le soularement de ces dou- 
leurs apuès en avuir pris. 


Le Composé Végétul de Lydin 
2, Pinkbim coiport de racines 


et herboges naturels, ne contient 
aueun nurvotique ou drogue dom 
imagouble et est congiléré aujoure 


d'hui comma éiant Ile: remède le. 
plus effience pour Jes haladies 


féminines, et ce fait est prouve par 
des uilliors de témoignages vulun- 
taires, 

Si vous dontrz du bon effet du 
Composé Vogetal de Lodit 5 Pink 
ban, éerives à The Jvdia 5 Pink 
Run. Medicine Co, Cuoboury., Ont. 
pour aieir Le Auot Conlideitiel 
de Mie  Pinkliun et en savoir 
plus lens, 


me nana ee ae eçuarene gerer ous em tnt 
Lauréats de lévrier 

Listés dus les qui ont obtenu 
les premiers rangs dans lenrs efas. 
ses respoetives pour lé mois de té. 
vricr! 

Cons Classique. 

Vème l'orne: Jet. M Léo-Paul 
Subourin. éme, M Aimé LE 
2de,  Hiène Formes fer, M, Léo 
Le Avotle, Joie, M, Godefroi Ku- 
chart Lére Forales jer, M, Faut 
tab, 2ème, M, Paul Piehé, Eté. 
néons Latinss or, M, Frénéc Fouri 
nv, Jéime, M, Gérard Tonrtigny. 

Cours Commercial 

Hein Gtuse Commerciales for, 
M Lucien Buperrraull Dénus, M 
Agiuand Avarin, Jére Classe Coms 
rerciates fers A Lén Isabelle, 
Penie, M, Fernand Pinechaud, 

Cours Froeparatoire 

Vème Prépraratoives Tor, M Mau 
vice Bédard, Joue, OM Aristide 
Fournier FHème Préparatoire 
ler, M. Egide Tibodeau, éme, M 
PautEnile Fétroult, Hèéme Pré. 
paratoire: er, M Henri Beauehes- 
ne, 2üoime, M. Adojphe LoeGall, 

lére Préparatoires Tor, M, 
tor Poirier. 

Séance du Lion Parter francats ut 
Couvent. Dimanche dernier, nu 
Couvent de CGravelbourg a eu licu 
nn séunece mensuelle du Bon'Parler 
PAGES, QU nilieu d'un. grand 
roneours de parents des dleves spé- 


\ 


Vic- 


cialement invités pour Br cireons- 
lance, Nous sommes henreux ale 


constater qu'au Couvent le frunenais 
esttrès bien enseigné d'une manière 
pratique, Bien que Pon suive le 
cours régulier du département d'E 
dueation de Ha Province, Le pere 
sonnel et les cièves trouvent mo 
en d'emplover les quelques mo: 
ments de Joisir à organiser ees pe- 
tiles séances du bon Parler Fran 
cuis, lesquelles "sont vraiment inlé- 
ressantes et instrurtives,  Pélict 
Pitions el eHOOQUTHECMents nos 
dévouées institufrires, 


ñ 
H 


Dutoupet, oincier d'armée ce Leroy Voici le programme de la dernië- 
Poann en. - re séiuce, 

Louveleut L V. ire! 4, Escouade Langevin 2. L'en- 

Augustin 1 À. Bachand leurs du cicl...Chocur 4 Escouade 

Pierre V, Lirée l'faehé, 4 Mots d'enfants: Melles 


La Paifare Huel--Dinanche soir, 
le Ÿ mars, à lu soirée recréative et 
ipusicale, organisée, par les Mes- 
sieurs. de La joculité, les paroissiens 
de Gravelbourg oùl eu le privilège 
d'entendre de ti belle musique exe- 
Heutée par, la Fanfare fuel, qui viènt 
augmenter trés, heuréusement Le 
nombre de ses" instramentistes, 
Plusieurs autres inaleurs de Kmu- 
sigue. doivent, pafail-il, se joindre 
encore, à litre de nouvelles recrues, 
à la Fanfare Hucl "él bous prépa- 
rer, d’arlistiques Concerts sous la 
peonduile de M. Adoiphe Huel, leur 
sympathique directeur, Honneur 
ä eus et bon succes! Dans uu élo- 
gieux, discours, aux ioteruièdes de 
la soirée, AL le curé, Maillard achau- 
leureusement félicité ces dilottantes 
de Part musical de leur oppoïriune 
initiative, et leur à exprimé, au 
nom ‘de taute . ,Passislunee, ses 
voeux ardents dé croissants pro- 
grès .eù nombre et eu. virtuosité, 
. Voici quelques ans.des musiciens 
qui, à lhoure présente, se sont ad- 
joiuts. à ta Fanlore Huel: 
" M, Adoipbe fuel,t dii 
Ravmund [ 
Soprano Saxophone, M 3, Huiel, Sa- 
sophonc ‘de inélodie en CG M. P, 
Huel, Cornet, M. Jos. Joberty, Bas: 
se, M. Pierre. Gaudard, Cornet, M, 
Chs. Avams,, Corriet, M. Alfred Ga- 
uuon, Cornct, M.. Clément Berthe- 
et, Contrebasse, M. Désire Régent, 
Cornet, M. Bert Gérard Basse, ete. 


CHRONIQUE DU. COLLEGE. 


ceteur,_ M. 


= Professtan, Religeuse-—Uue  céré- 
'monie: des plus édifiantes avait Heu 
au Collège vendredi, Je 7 mars, fête 
de Salnt, Thomas, d'Aquin Le... 
frère Ferdinand Gaboury pronon- 
ait ses derniers ‘voeux de religion 
dans Ja. Cougrégntion des Mission- 
haires Oblats de Marie Tunnmaculée. 
À HÜümèsse solcnhefle; dans ki éha- 
pelle: toùte: décorêts de fleurs. et de 
Juminaires, la Chorue, dés’ Elèves 
chanta lé beut cüntique hafnoni- 
sé dOlation, et Le Rio P. Jos, Ma 
upan, O..M, L..supérieur, fil ' 
mon de circonstance sur “Les Goi: 
res et les Prérogatives de la Vie 
Rdigieuse". Puisse cette’ ‘piéuée 
cérémonie, si sadutiire on édifian- 
tes leenns, faire germer dans le 
coeur de nos Elèves da fleur strna- 
turelle’.de la Vocation Religieuse et 
Sacerdotäles pour" ui fructueux 
apostolat ” auprès:.des. âmes. dans 
nos fnmenses plaines: de lPOuést 
Canadien, : 


“ 


lue, Cornet, M, E, Huel. 


JC 


a ser. 


Germaine Simard ut Héita Bernard 
5. Escounde Madeleine de Verché- 
res. 6 Piano-- Tournoi galanit : 
Melles Eva Mailloux, Laurince Laim- 
berl, 7, Eseounde Jeanne d'Are, 
8, Le Peolit Boiteux.-Melle Sophie 


Pensionnet Notre - Ceme du 
Sacre.Coeur, Prud’homme, 


Sask, 


Désirez-vous donber n vos enfants 
ine éducation soignée, un cours d’é- 
udes tel que demandé par Ja pro- 
viice de Ha Saskatchewan?  Adres- 
sez-vous aux religieuses de la Pro- 
videnee. 

Outre le frauçats qui reçoit une 
attention toute parliculière dans 
es classes, on eustigne la musique, 
le dessin et les travaux à l'aiguille 
de tous ‘genres Ù 

Les jeunes filles désireuses de se 
livrer % la curriére de l'enscigne- 
inent trouveront dans cette institu- 
tion entière facilité pour se prépa- 
rer aux différents diplômes requis 
à cet effet: cles sont donc admises 
tout âges les garcons sunt aocejités 
vsqu'à leur treizidme apriée. | 

Pour pts auples renstignements, 
s'adresser 'h liévérende Mère Supé- 
rieure. nr, 


a ve ar 


NTON 


OLLEGE  D'EDMO 

dirigé bâr les” 
Pères Jésuites 
2t agrégé à l'Untveraiié Laval. 


s N x 


"OURS CLASSIQUE bi 
se fränçaise,. conduisant aux 
grés de bachelier et. donnant ac- 
cès à toutes les carrières, sacerdo- 
ce, droit, médecine, etc. 


COURS COMMERCIAL. en anglais, 


lingue, à. ba: 


nographie, ets... Collation de di- 
ploines d'affaires, 


DOUBLE COURS PREPARATOIRE, 
* français et anglais, préparant aux 


cours Classique et Commercial. . 
| Adrerse: Rév. Père RECTEUR . 
Â!. .: Collèco des Jésuites, 
|. Edmonton Alta, 


Û 


.e 


de-, 


tenue des livres, clavigraphie, até- 


de ce jeu qui eut, Hetr à Gravelbours 


de a vicloire dans deux divisions 
augné 
î Cal 


Co, el Alherla 


. 
= 


A 


MM A Legault ct Il Foëtin ont 
gagné les prix pour fes messieurs et 
nes D, Bémillard, A Bellefeuille 
pour des dates, 

De passage M. Philippe Béliste. 
de Lallèche, el M, jean Martel, de 
Pontois, Sask. 

felour de rogage NN, le dosteur 
ut Momie A, Souess M, Danielnmeo- 
the de Rochester, No el Abe Fos, 
Lafrenière de Moosv Tu, 

M. le curé Cha Maille est parti 
pour Hégina, et M. ef Mme Jos, Mare 
chand pour Phôpital de Mouse, 


des plis intéressantes, 
\, Léo Avotte, du Coège et KE Lo. 
roux de Daleman ent été les 


Cneling -Dans de récent tournoi 
vers la lit de février, nos Jouturs 
locaux ont remporté les lonneurs 
les coupes Warner Grain 
acilie. 

Parttes de carlès. Dimanche, le 
3 uars on et Dieu une partie de ear- 


mme mn RU 


te enr no pra operpagemeeenprnp néant 


ADN TENTE NE ELITE LOST ENERGIE Pi 


n ' 
AE LL ALL LE 


Etes-vous satisfaits ? 


Votre fournisseur artuel vous fait-il profiter de son 
expérience en cherchant à vous faire économiser! Par 
des suggestions ou des changements, il pourrait souvent 
vous faire épargner 50 p.c. Si vous n'êtes pas satisfaits 
de votre fournisseur actuel, soumettez donc vos problè- 
mes au gérant dela North Star Lumber Co., Ltd. dans 


votre ville. 1] vous fera ménager votre argent. 


_The North Star Lumber Co. Lt 


JOHN A. FARMER, Gérant. 


ne LULU LL LE LLC 
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ere amanené oem errant mor gieaer sad 


e 
Vins de Messe 
soumis à l'approbation des autorités DNA RE 
caractéristique di. 


Nos vins du messe, 
“iustiques, se recommandent par letr double 
pureté &l d'authenticité, 

Liste de prix fournie sur demande. 

mme 


NOTA =-Seute notre maison dOttatir est autorisée vel 


3 


TU 


les vins de messe 


. . 4 n . PR , 
Desmarais & Robitaille, Eimitec 
ORNEMENTS DEGLISE ct ARTICLES RELIEGUEUX | 
121 rue Rideeu OTTAWA, Canada. 


Burveau-Chef: 4 ot 43 Notre-Danie Ouest Montréal, Canal 


à = phanmmree ess Er 
à etes rt mb, me ame 8 me 


Du fourrage pour l'hiver prochaïn | 
en eté faite que ba culture du blé d'inde est possinle 
Celte culture offre des avanrpes const 1111) QE 
do elle due es MAaUvHst herbes: 
do elle diminue Le coût de pro- 


La preuv 
en Saskatehewan. CO 
jo e'est un oectieht Fourier 
%o elle remplace Le labour d'été: 
duction du blé, 

Le inais 1 


4 +, . 
Î l s de fourrage vert à Pacre: 
pporte jusqu'à 20 leunes de fourrigt 


! es |! "0 ‘e j ais el 
cependant FU tonnes restent à per pres 1 more en 1 
silo se réduit à Ÿ lonnes de nourriture, QU NE a tance 
au 20 mai, Si es sillons SOL CrEUseS à a ou ag livres du Semen 
les ‘uns des autres, sulfit d v jeler envIFOR 2 : res ds nus 
ee à Paerc: si la cure est fuite uns des cie ni DA EES 
vent dre pducds à 3 pieds de distutiees dax toutes es ë 
et idors 12 hvres it laere pourraient suffire, 
Le sapelage peut être Fait avec ne hers 
tiues n'ont pas plus de G pouces de Huet, 


e Jégére faut que les 
faut sur 


Apres celn il 


d'é 


cler entre des rangs; 6t plus fréquemment cotte opération est ï -_ 
déc, meitleure est la récolte ; vi à 
PER, coupe du blé d'inde se fait du fer at I septemee t “ | 
la premicre geler; où Si une gelée avail fieu plus LA Hi  : 

le couper aussHôt apres. Li T j id 

f 

skatehewan Creamery of Moose Jaw Lime 

Ÿ | ' : 

PEN FE ORNE ur A M TA 

SOMME RES nn 
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d'asstranec- j 
$17,000,000 d'assurance à 


MON'FREAL, QUE. 
20 ans d'existence 


La seute compagnie 
Au-dessus de 


BUREAU-CHEI: 


Ministre des 


chaque année Le te 
Le au le Doininion 


le année dns 
voa vies . 
la vie aelueHeuont en 
fficichs & trois mil 


D'après le rapport que publie 
Finances du Cunsdus ia été Gnus CCR 
au-dessus de 577 miltions d'assiifunses SU 

Le montant tolut des assurances SUT 
force au Canada s'étève «l'après lus chiffres 0 
iurds cent soixante et onze milons. 
tar Et bon de souliguer qu'il x a 20 ans en 190 

‘lait que de cinq cent built miions, | cn 
mel ne re quil s'est fait plus d'ussuranee sul la vie HUE 
cette seule année, que te montant total qui était un force en 190. 
1 est aussi à ronarquer qu mnluré la période de dépres- 
sion financière que traverse Le pays, il s'est écril plus d'asstt- 
rancee sur la vie en 1922 et" 1928 que junois auparavant, ar 
| il doit y avoir des raisons pour ecla. Lorsqn ue ecrit. 
marchandise ne dote pis satisfetions on ne Pâchète plus, & 
it à petit, lie disparait de Sin Le nuiPrene | 
Pl ssurance-vie meft pas offert de précieux avantises, il 
+ ao longtemps que Îles portes des, prémicres polices auraicnl 
abandonné, et découragé Jeurs VOIsins.. . 
pan si tu COnPAIree lous les ans, Le nombre «es 1ssUTÉs va 
grandissant, pour pussir d'un capital de 500 miflions il Y u 29 
aus, à un nuire de trois till muintenant,: c'est que l'assti- 
raheevie s'affinne de plus-en plus comme une. nécessité, indis- 
pousable à la sécurité "de Ja famille, ct conne un placement de 
{out repos, "., 

Dans ce nombre éuurn 
de JA sociélé: évéques, pré 
quies, ‘financiers, eontmere 

"instituteurs, jouvnaliers, Guvr 
sont représentées, parce que foutes 
Et plus les Lemps sont durs, 
nécessité, Cest pourquoi days les 
vons, l'agsurance-vie va sans cesse Gn hughentant purge que 
chactin, d'entre nous: comprend ‘que devant les incertitudes de 
l'avenir, il n'a pas le droit de laisser, su Qunillesants attcune 
espoce de protection humaine, pas plus. qu'il west-prudent. de 
s'acheminer vers La vicilésse sans so’ faire nnc'épargne certaine. 
L'assurancesvie a done fait ses preuvés, ct elle, les fait en 
enire nous de profiter des 


8, cc .montant 


TRES SO TNT VE PP em VV ne EN 


ie d'assurés Pon trouve toute Pélite 
es, professionnels, ‘homines ‘politi- 
ants, fermiers, hommes. d'aflaires, 
lors: toutes les classes de li société 
ont besoin de Fassuraneu-vie. 
plus. lissurahee dévient uuc 
Atéps.- difficiles où nous vi- 


core tous les jours. C'est &-chaciun :d 
uvatilages qu'elle nous offre, PR ue es os CL, 
Mais n'oublions pos que parmi les'25 compagnies ‘canudien- 

ñes qui existent, il ‘en est une seule qui soit canadienne-frun- 
guise, c'est LA SAUVEGARDE, D 
Ses taux, et ses polices sont les mémes que ceux des ädtres 
compaguiés. de langue anglaise. -Toute. x correspondance est 
en‘français. Toutes les affaires entré vos el.la compagnie se 
transigent à Vonda, c'est-à-dire chez vous 2", ut", 
écurité. qui fferte est absolue et votre argent, 


“. La sécurité qui votis est. of olue et v 
que vous versez chagie année est tout entier blacé”au. service. 
guise ai pays. L She To 


de l'influence française oi 
Ecrivez-nous done avant de vous assurer 
. chez des compatriotes-avec des compatriotes, : 


f 
se 
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, ct'assur 
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RAYMOND DENS | 
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ee M 2 0 0 0 


Gérant. 


LS Serres 


VE mme caen net Pnotntnn Énhnmtne 


- Prince Alber 


: Un bon nombre de catholiques 
picux ont suivi cette semaine Îles 
exercices d'une neuvaine prépara- 
loire à la fête de Stloscph, dans 
lhumble chapelle du monastère du 
Précieus Sang, | 

"Les religieuses avaient invité 
bon nombre des diocésains de 
Prince-Albert et d’ailleurs à s'unir à 
cles, à envoyer leurs-inteñtions, à 
assister at moins en CSprit aux ex- 
.Crcices de la netvaine, et les ré- 
‘ponses sont arrivées ‘nombreuses. 
Len est venu de tous les points de 
l'Ouest, si bieir que é’étail réclle- 
inent l'imtuménse voix de tout notre 
peuple qui méntuit vers le trône de 
St-doseph par le ministère des pri- 
antes du Précicux Smig. Puissé la 
population, egtière s'habituer à fai- 
re passer par le cueur et les lévres 
de ces Ames d'élite lenrs requétes 
à Dieu afin qu'elles soient nticus 
reçues par Je Péresdes miséricor- 
des. 

--Catberine MacPherson, en reli- 
ton Soeur Adaydes Dames de Sion, 
vient de mourir à l'âge de 27 ans. 
Malade depuis octobre, cle s'est 
préparée avec nne joveuse résigna- 
ion, au cours de ses longues semiai- 
nes de souffrances, à paraitre de- 
vant de tribunal tde son juge et de 
son époux. lle S'esl éteinte sans 
SCCOUSSE AUCUBE, Connne une fleur 
qui se ane en donnant son partun, 
comme on s'endort paisiblement, 
© Le service fui euanté dans Ja 
chapelle dt couvent pi M, Pabbé 
Brodeur, procureur du diocèse, en 
présence de toute x communauté 
des religieuses et tles élèves, rt 
d'un certain nombre de prétres et 
tunis, Elie repose maintenant 
dans une térre étrangére, loin de 
sa mère.et des siens qui ne La re- 
verront plus a seuil te la maison 
paterneile en Nouvelle-Evusse, 
comme si Dieu nvait voulu posséder 
sans partage les derniers restes de 
sa vic mortelle, afin d'être plus à 
méme de li couronner dans la ple- 
nitude de son sacrifice, 

--La Société historique de Prin 
ce-Albert a recu une bonne fccon 
d'histoire de la bouclte meme d'un 
vétéran, M. l'atrice Fleurs, de Duck 
Lake. L'esprit lucide de cet 
octogénaire a relracé, pour l'édifi- 
ation-de notre socièté, les grandes 
étapes de sa lengue currière. fa 
parlé de l'érection de la première 
église et «le fa prouiére école dans 
ke Saskatchewan du Nord, à St. 
Laurent, sous les, soins du vénéré 
Père Fourvmont, à l'endroit méme 
où les foules se rergdlent chaque an- 
née" en pélerinage 4 Li grotte de 
N. D: de Lourdes. | 

Puis, il S'esl attardé longnement 
à faire l'éloge  cde-Riel, qui n'élail 
point, du tout,.re que les Anglais 
ont prétendu -Le munuvement des 
Métis à. tourné au tragique par la 
faute même du gouvernement, Riel 
a fait ‘tout eu sah. pouvoir pour 
confeuir ses hommes, parce qu'il 
était loyal à la couronne britanni- 
que; mais il n'a pas voulu déserler 
les siens au moment de Pinshrtec- 
lion parce qu'il té aimait. 

La population de Prince-Albert 
commence ax s'intéresser vivement 
au sort de Hu. pauvre mére de fa- 
ile, .lont fa sentence de mort 4 
été fixée un 28 mai. Coite Eenme 
est coupable, puisqu'elle ax avoué 
son. crime: inais elle est mère de 
plusieurs enfants encore jeunes, el 
fa Conscience popultire s’indisne 
dc ce que celui qui l'a porisée au 
crime, celui pour l'umour duquel 
elle l'a connnis, a été complètement 
exonéré de tout blâme et jouit dé su 
liberté après avoir été déclaré inno- 
cent par là justice humaine, Une 
pétition de demande en grôce cir- 
cule dans ln ville et se couvre ra- 
pidement de signatures, 


—La date des exañens du kiépar- 
lement de l'éducation vient d’être 
livrée au public: du 19 au 27 juin, 
les aspirants - uux wlipiômes de 
lère. el seconde classe: du 24 au 
27 les élèves du huitième grade, 

Les examens peuvent avoir lieu 
à un certain nombre d'endroits dé- 
terminés ‘davance par le ’départe- 
tent, à la condition toujotirs qu'il 
ait au moins 1 concurrents, 


— Le pharmacien bien connu, 4, 
A, Stewart, et président de lPasbo- 
ciatiôn tonservairice de Prince-Al. 
bert est inort lundi matin à Winni- 
beg, en route pour Fochestér, uit il 
allait se mettre suus les soins de 
frères Muyo. M Stewart s'était 
créé Ju réputation d’un homme d'af- 
aires trés habile, 


La taxe de x10 exigée des 
nutnbreux vendeurs de bois de 


corde du district va, être enlevée, 
dit-on. Le travail ‘de ces braves 
gens est -assez rude et assez peu ré 
Winéraleur pour que la 

prélève pas sur leurs maigr 
nus une somme-aussi forte, 


Es reve- 


L'hôtel de Cudworth à été com- | 


biètement détruit 
soir, 
causé par uw tuvau défectueux, 
Fous ceux qui 
pendu feurs effets, 


par lé feu, lundi 


peine à sauver. leur propre vie, 


QD 


Emplayez-te | 
pour'taute 7 
. recette qui | 
demande 
r  dulait | 
Eee 


Gratis-Livre de Recettes 
Ecelvez à The Borden 


Ça, Limited, Flontréal, 


Jeu ré-!conrs de février dernier, et 
ville neijes revenus du pays continue L 
‘s'améliorer sensiblement, chemin de fer, 


On croit que l'incendie a été Ia semaine Linissant tu 


X chambraient ont; 
rétssissant ide 7 pour cent sur | 


1 
| 
| 
| 
À 
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Une hécatombe de 89 mineurs 


Castle Gate, Utah. Une affreusc 


hécatombe out lieu dans a mine 
No. 2, de la compagnie Utah Fuet: 


89 mineurs furent tués par une ex- 
plosion. Dix-huit cadavres n'ont 
pu être identifiés. Un plein wayon 
de cercuceils attendait les victimes 
a la morgue, pendant qu'une forte 
équipe d'homincs creusait pendant 
a nuit, à la Jumiére de lampes à 
arc. des 8% tombes nécussairel. 


tue 
Ho 
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Un aéroplane de 200 passa. 


gers 

Rome. Un aéroplane monstre 

fqui transportera deux cents pas- 
sagers de Rio de Janciro, Brésil, à 
Rome en soixante heures : voilà ce 
que se propose l'ingénieur italien, 
Nicolis Santo, qui établit Faérodro- 
me de Santa Cruz, lequef il à sou- 
is à une firme dans laquelle il a 
des intérôts à Bio. : 
j Signor Santo a imaginé nn nou- 
veau genre  d'aéroplane qui, pré- 
tend-il sera le plus grand du mon- 
de. C'est au moven de ectte ma- 
chine qu'il sei proposc'ide faire une 
euvolée de Rio à Rome, 

La machine mesurera 426 pieds 
de longueur, 163 de largeur et en- 
viron. {9 de hauteur. Elle sera mu- 
nie de 70 forces de cheveaux. 

"ED + © + ne 


| Une campagne politique en 
aéroplane 


Berlin. - Les membres dut cabi- 
nef alleinand, dans leurs efforts 
pour prononcer chaque jour deux 
ou trois discours dans les villes à 
longue distance, se serviront d'a- 
éroplanes, Le Dr Strescmaun, mi- 
nistre des affaires étrangères, a 
parlé récemment au Reichstag, ct, 
à La fin de son discours, il a survolé 
Dresde où il à parlé le mème jour. 
Le jour suivant, "te ministre était 
à Son bureau à Berlin, D'autres 
ministres ont aussi recours aux aë- 
roplitnes, 


| 


“MD © © +: Cane - 
Service d’aéroplane entre la 
Suède et l'Angleterre 


Stockholm.—-On  viént de déci- 
der, Porganisation d'un service né- 
rich régnlicr entre la Suède et VAn- 
dleterve, et ce service fonctionne- 
rail sous pou, Les terminus sv- 
rétient à Malme et Londres, avec 
des atrèts en route à Hambourg. 
On mettra 6 heures à parcourir cet- 
te distance, Les autorités postales 
de la Suède ot signé des contrats 
avec ‘ai nouvelle compagnie pour 
le transport des colis et des. lettres. 

Te 2-0 rem 


On entend le radio jusqu’en 
Afrique 


| 

Johannesburg, Atrique du Sud. 
Le propriétaire d'un radio «u € 
prouvé la surprise, jeudi suir, d'en- 
tendre dans son apparcil de la mu- 
Sique {ransmise 
Londres et de Sh 

sh 


ER 


unectady, N. Y.. 
os 


Un nouveau gaz allemand 


Paris. Le chimiste Dr Pierre 
Louis Rhem prétend que les Aîle- 
wands ont trouvé un nouveau 242 
à base de monoxide. is auraient 
oblenu des solutions d'huile de car 
bone métallique dont les particulés 
iierosropiques  pénétreraient les 
lires de n'importe quel masque. 

Ce gaz est non seulement incolo- 
ve et-inodore, il est encore l’un 
iles plus mortels que la science 
connaisse. et 


TR + . 
Une grenouille sur la neige 


Sault-Ste-Marie, OntUne  gre- 
jnnuille vivante à été capturée au 
moment où elle suutail sut la neige 
et la glace sur les bords de La rivi- 
ère Stu-Murie, Les pronostiqueurs 
disent que Îe printemps n'est pas 
loin. 

0 + mn 
ss" n e de 
Une manière bien simpie d 
Li es 
se faire obéir 

Bagdud.Pour punir certains 
cheiks arabes, le haut comuissaire 
a donné les ordres de procéder à 


un bombardement aérien intensif, 
| Les bombes ont êté lancées par 
theures de suite, après quoi “les 
une ont exprimé leur désir de se 

tovités anglaises”, 

%: 
4 

QUELQUES LIGNES 
OTTAWA.--On annoncé que EN 
minuée de plus d’un million, au 
que 


ses avions pendant vingt-quatre 

soumettre à fous fes ordres des au- 

! LES NOUVELLES EN 

dette fédérale du Canada a êté-di- 
nt de, 


OTTAWA. Les recettes brutes 
du Réseau National Canadien, pour 
29 février 
1924, se sont élevées à %4,876,639, 
une augmentation de $323,781, ou 

a période cor- 
respondante de 1923, . 


MONTREAL.--M, Paut Leeluir « 
éié nommé ingénieur en chef de la 
commission du port. - 

NEW-YORK.---Toute lu côte de la 
NouvellefAngletorre a. essuvé une 
violente tempête, Le vent a souf- 
Üé à 72 milles à l’heure, pendant 
24 heures. I 4 à cu quelques per. 
es de vie, . 


CHARLOTTETOWN,—La légis- 


flature de l'Île du. Princk-Édouard 
| siège depuis le 12 mars, Son, prin- 


ipal travail sera fa réorganisation 
de Pagricuiture, vu le retrait de 
l'allocation fédérale, . 
: EDMONTON. Le procès d'un 
autre meurtrier esquimau aura lieu 
cet été, à Pembouchure du fleuve 
MackKenzie, et c'est encore M je iu- 
#e Dubuc d'Edmonton, qui sera ‘dé- 
légué pour rendre Ia justice du roi 
sut les bords de lPOcéan arctique. 
Le cas du meurtrier en cause wa 
pu être réglé l’année deruière, par- 
ce qu'il est arrivé au lieu du juge- 
ment après le départ du magistral. 


OTTAWA.—-Le bille l'union des. 


‘ églises protestantes ne viendra de- 


par un poste de | 


| 


vant lu echavubre 
semaine. 4 
Alex. Smith d'Ottowa est lavi- 
seur Jégal des parties en euuse. 
ST-ALBANS, VE Un 
causa fe déraitiement du rapide 
Boston-Montréal sur le Vermont- 
Central. Une personne fut tuée et 
douze autres blessées, Six wagons 
itombèrent en bas du remblais et 
roulèrent jusque sur la glace de la 
rivière Winocoski, La “Charpente 


L 
| ln 
| qu'a Ja fin de fa 


rail brisé 


d'acier des Wagons empècha d'au- | 


tres imailteurs, 


+ ; Bi 
PERIGORD, Sask. 


- La semaine dernière, M. A 
Choquette wnissait sa destinée à 
Melle LE, Bosse,. 

Cette semitine M, Désr épousait 
Melle Marceau AUX nouveaux 
époux Bus ncitleurs voeux de: bon- 
heur. 

Vente de pañtiers et partie de 
cartes à église lundi suir. Les 
irecettes ont.elé de S50 qui seront 
‘consacrées au fond de réserve pour 
la construction d'une nouvelle 
église. Fo 
Mardi soir, conférence sur 
Penseiguement aux commencants 
tdonnée à Pécole par Fmstitueur. 
5 (nn annonce “pour dimanche 
cu hui, une soirée à Pécole au pro- 


fit de la Chambre de Commerce lo- 


calé, . . 

--Les Périgordiens suivent aves 
intérèt le débat. de fa chambre des 
Conntpunes, Des crédits, votés cet- 
le année au: C NN. 


gl présentement à se faire du 
bois- de 


; 


| 


Li Conuuission du tarif améri- 
leain qui, l'hiver dernier, faisait une 
enquête sur le coût de production 
du blé au Canada et aus Etats-Unis, 
vient de publier son rapport, H 
nous fait plaisir de noter que West: 
lovk-vient en tête avec une moyren- 
ne de 35 boisseaux à l'acre pour 
les trois dernières années au coût 
de production de 60 €. le minot. 

Olds, Alta, vient © en deuxième 
avec 24 boisseaux à l'acre, au coût 
[de 70e, le minot. C’est à Cussclton 
{Nord Dakota que la moyenne à l'u- 
ere est la plus basse avec 8 911 mi- 
mots à Pacre au coût de S1,94 fe mi- 
not, ": 

Westlock est un village des plus 
odernes uver église et presby- 
ère, On v compte sept magasins, 
quatre élévateurs à grain, trois doc- 
tours, ele,i on V.compic aussi un 
journat hebdomadaire angfais. 

Westlock est situé dans un des 
plus beaux distriéts autour d'Ed- 
monton, 

Avis est maintenant donné à tous 
ceux qui cherchent du terrain à 
acheter de venir faire une visite qui 
les convaincra, fs trouveront ici 
des compatriotes qui les recevront 
la bras ouverts, Aussi, ‘ils pourrunt 
jitcheter du terrain à, nf, prix plus 
que rnisonnable à 


Le Révérend curé, M Pabbé Meln- 


} . Shi + 
ityre, se fera un plaisir de répondre 
la toutes Les demandes d’informa 


lions sur le district. Ù 
, + 


les travaux du printem 
lot, Les premiers ven 


Pie . ‘ 


Royal 


H, WEINER, prop. 


ne rm D D D, 
Ï 
! 5 enr 
CRE ETS . 
ANEST ER LE 


proximité du. 


. Je viens justement de recev 
16 gris, les autres, noirs. bruns, bois. 
sant de 1,300 à 1,600 livres. Si vous 


ps vous 
ns les mieux servis, 
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D tee DT 


ÂAlbert 


Blé - Nu. f, nord. 59e: No. 
No, 3. 71e; No. 4, 67e. 


ee 
Marché aux grains de 
Winnipeg 
Bié.No, À, nord, 99: No, 2, 96: 
INo, 3, 92 4: No. f S7 3-4: No. 3 
81 Ji; No, 6, 76, 1-1: fourrage, 72 
1-2; voie, 99 1-2, ‘ 


oi 


+ 


F6c; 


Î Ts 
| Avoine-. No. 2, CNW, 28 3-8: No, 
4 CV, 35 7-8: extra | fourrage, 36 
| -8: No, Îf, fourrauc, 34 38: No, 2, 
HS; roictée, AU 4-8: Voie, 39 18. 
| Orge. -No. 3, LS 53 3; No, 4, 
CW, 66 T-83 rejetfe, 53 9-8: fourru- 
se, 53 34: Voie, 638. 
| “Lin No, NYC, 2415 1-8: No. 2, 
ON, 2,10 7-43 No, ON, ct rcie- 
1.99 5-8; voie, 215 J-8. 
Seiute- N. 2, ON, D 7-8, 


D 


fé, 
Marché aux-animaux de 

. Prince-Albert 

Les bons anitRaux de houcherie 

sont-cotés un peu plus haut: quet- 


ques bonvillons trés beaux ont fait 
de ct alse; les manens et lee, 


# 


Les porcs deméurent à 6.90 et 
AE i5. RER 


ee PS 


Marché auxsanimaux de 
Winnipeg 


——_ $ | 
Peu de demandes de bouvillons 


: 
# 


7.59,-—Les bons agneaux de bou- 


teborie trouvent facilement H14, ct 
les moutons pas trop lourds K7.51}, 


EUR 


.*e et du porter 

Cessez de vous empoisonner avec 
des acools mal houillis et trop ieu- 
nés: buvez de ia vraie bonne biére, 
riche, réconfortanie. et salutaire que 
cacun peut se faire chez soi, on 
2 ou 3 semaines, sojis le couvert de 
ja loi du revenh, de Pintérieur, 
clause 199, Statuts revisés, C 3 
Sect - 

C'est x plus délicieuse boisson, 
et Pun des plus puissants toniques 
durant L'époque pénible «des gros 
ravaux, qui mettent si rude €- 
preuve: les 
vigoureux, 

M'importe qui. sans aucun froti- 
ble, réussit à lai faire trés bonne du 
premier coup. Ft 

La science chimique, par le com- 


| 
| 
| 
| 


posé si bon marché "Crème de 
Malt et houblou”.. vous permet de 
préparer 50 bouteilles d'une bière 
exquise, - LS 
Recettes pour faire. de Ia bière ct 
. du porter ‘ 
Essavez la recette suivante, el 


! vous constatercz qu'après la décou- 
verte de lai crême de malt, (d'après 
l'étiquette brevetée, “Cream. of 
Malt and Hops") la législautre pro- 
Vincigle de {a Saskatehewart perd 
son temps et l'argent de Ia provin- 
ee À discuter les clauses d’ün refe- 
rendum sur les liqueurs. 


ne + mean ee 


d'eau et Æ'onces de‘hotblons: lais- 
sez bouillir pendant 1 heure, Passez 


Chevaux! 
Chevaux! 
Chevaux M 


oir 30 beaux chevaux percherons, 
. Paires bien assorties, pe- 
désirez de bons chevaux pour 


feriez hien de venir examiner ce 
(2) 
‘ \ 
Siables. 


: De 
Tél, Bureau 2922. 


Résitlence 2870. ] 


l 
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Recettes pour faire de la biè. 


GOUT 186 
Dernière vénte au rahai 


PANTALONS DE VELOURS À COTES BRUN FONCE.—Tissu très serré, javec 


parements et passe-ceinluron. C'est un vêtement inusable . ... torse, 4,95 
PANTALONS DE “TWEED” ANGLAIS DE GRANDE. PESANTEUR. — Cou- 
leur mixte brun foncé. Tout laine et”faits pour résister au plus rude usage. 

Vendus à perte à:.............,...,........,............4.40 
PANTALONS GRIS F ONCE DE “TWEED'” ANGLAIS.—Tissu tout laine d'une 

grande pesanteur et très solide; modèle Union. Vendus à sacrifice à.. $3.95 


PANTALONS DE “TWEED” TOUT LAINE.—Pesanteur moyénne ; barrés brun 
et grigf avec parements et passe-ceinturon. Bonne valeur et belle apparence. 
Pour seulement porssseseseresessse esse sseeeeresed nes. 8995 


Marché aux grains de Prince-1 1e 


{ 


forces même des plus. 


Mettre dans une bouitloire en 
jeuivre où en fafence, 5 gallons| 


! 
1: 
qu 


Li 


a) 
| 


À 


ur fre 


i 
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© 


. 


$4.95 


mt + me 


tout dans tunis de coton à fro- 
ajoutez la crème de malt et 


mage, 
Remtez 


dé 2 à 3 1bs. de sucre, 


jusqu'à la_fonte complète du. sucre, ! 


puis remettez à bouillir pendant 10 


Jninutes, 

Videz dans une cruche de grès, 
nettoyée à leu bouillante, ct at- 
tendez que la bière ait tiédi pour 
ajouter 2 gâteaux 'de levain. Lais- 
sez la cruche dans un endroit chaud à 
pendant 4 jours, brassant le conte-: 
nu soir ef matin Lorsque Ia fer-, 
wienfation est finie, ajoutez 2 tasses 
de sucre et permettez au tout de 
reposer éhcore 24 heures, 

‘out bouillonnement ayant cessé, 
siphonnez dans des bouteilles bien 
propres, en ajoutant une demi- 
cuillerée à thé de sucre à chacune 
d'elles: Bouchez les solidement et 
avant de Jes transporter dans une 
cave fraiche, faites es demeurer 
encore + jours dans une pièce chau- 
de. . 4 

Vous pouvez  Ei servir 
motients, mais il est 
de Lui donner un repos de: 
semaines, ‘ 
1—UÜne boite .de 2! 1bs. de Sirop 
de Crèine de.Malt et 4 onces de 
- houblon: de quoi faire 5 

de bière forte’ . 


dés ce 
préférable 
à 3 


= 


quoi faire 5 gallons de vraic-:bid: 
re $2,00 
3-—UÜne boite de 2% de malt grillé 
ct 4 onces de, houblon: 5 gallons 
de porter où bière’ brune.:.$2.00 
4— Une boite de 24 Ibs, de malt 
“Beaver” et de houblon mèélés, 
5 gallons de bière trés  for-| 
le #20 | 


Les Nos 2 et À ne demandent qu'à! 
bouillir 19 minutes, parce que le] 
iuélange est déjà fait. | 

Chaque boite fournit 50 chopines 
te bière, « 
Instrument à poser 

automatiqueimerit . 
Siphon “Kleer-flow” 


les 


bouchons 
$2,00 


st 


payés d'avance par’ la compagnie. 


WESTERN SALES & SERVICE 
CO. LTD. 
1834 rue Rose : 
Tél. 8877 7 Régina, Sask. 
H'est parfaitement Tégal de fai- 
re de la bière pour son usuge per- 
sonhet et celui de sa famille. Mais 
non pour vendre, (Clause 199 de 
la loi sur le revenu intérieure, $. 


RC 34, S. Î.) Avertissez seule- 
ment le Département ‘du ‘revenu 


intérieur de Régina, de votre in- 
teñtion de faire de la bière pour 
voire usage pensonnel, ct vous re- 
‘cevrez, gratttitement un 


permis. 


| Sous- 


v I # 


CETTE NU IE n tentent ne Rn FR nn 
‘ n . 4 ‘ 
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®Norwood, Winnipeg, Man. 


N 1, qe. 
Les dames qui veulent bien: 
goût. Nous avons de mag 


| _ LS 
NOUS ACHETONS LES PRODUITS 


PETITES ANNONCES 


des Annonces Classifiéés. du 


PATRIOTE DE L'OUEST 


2. « - al. 
1125 Mots où moins. 50 cents 


Oîc du mot additionnel 


Fe 


insertions 


. 


‘ Strictement -payables: 
l'avance," 


Line 


Lemon 


ï % Fe 
HOMME marié, “dXéiré” loitert ‘une 
ferme avec roùlant, où s’engafcr 
à Pannée sur une fetine avec sa 
deux filles S' 
rthur Dupuis! French: 
uSk.! +. 3 PE 


.,, 
CLS 


Le 


À - RENE 

GRANDE boulangerie à vendre, si- 
tuée dans le meilleur centre ca- 
nadien français. de Lt provinéé 
Conditions faciles pour proômjif 
acheteur Cause d'abandon, ma- 
ladie. S'adresser au. Casicr 18, 
au Patriote. 3- 


mm Re 
INSTITUTRICE “bilingue. qualifiée 
pour x province demandée pour 
Pécole de- Lacombe, 5714, à dm. 
de StBricux. Classe commence 
22 avril, Mentionner salaire de- 
myndé en s'ulfessant à Robert 
Roton, Sec-Trés,, St-Bricux, Sask. 

. : 2.5 
Belge, marié 15 ans d'expériènce 
dans POuest, désire louer ferme 

.. équippée, un quitgt où une! demie 
section, centre français, honnes 
références. Ecrire G C., Le Pa- 
irioté de l'Ouest. 2-7P 


ei 


PP 
POUR CAUSE de maladie. Bouche- 
rie avec maison d'habitation, à 
vendre où à louer dans centre 
français. Réponse au. Patriote 
de l'Ouest, Casier 25, 2-{P 


A LOUER — Magasin 21x40, avec 
logement dans le-haut; et Mangar 
16%X20. S'adresser.. à Mme Julien 
Gcorget mère, Domrémvx, Sask. 
os , _ 52-57P: 

a 

OX DEMANDE — Pour l'arrondis- 
sement scolaire, de Ste-Murthe, No. 
146, une institutrice bilingue 
.dquiifiée pour a Saskatchewan. 
pour commencer au ler avril S'a- 
dresser à FE, Hudon, sec.-trés,, Ste- 
Marthe, via Rocanvilie, Sask. 

° 53-58P. 


Grâce à notre, produit extermina- 
teur, vous pouvez détruire. toute 
vermine qui inifeste votre logis, 
Non seulement nous garantissons 
satisfaction, mais nous voulons ren- 
dre sepvice à lhumahité, toute ver- 
mines et- toux insectes étant ‘au- 
jourd'hui cause de tant de maladies 
Vous pouvez détruire RATS, SOU- 
RIS, PUNAISES, COQUERELLES, 
MITES, ete. . $ 


Exterminateur pour rats $1.10 
Exterminateur pour souris 1.50 
Exterminateur pour mites 1,25 


Exterminateur 
la livre. 
Exterminateur 
naises $1.50 _ 
Exterminateur pour poux de volait- 
les … 1.50 
à domi- 


pour coquerelles, 50c 


Ed a 
concentré pour pu- 


‘179, rue des Meurons ‘ 


3— 


are mnt 


TARIF 


1, et 
tai 


-4 


“4 


4" Je’ district” sco 


F (RS 
. 000 chacun, valeur normale sn 
7 000.2 Beau soëvenir à: eonservek. 
Les-20 billets envoyés à n'importe 
quelle adresse sur réception de 4 
ou cinq. millions pour 4. Pris 
suéciaux pour plus Srande quan. 
tité. Adressez à E, L. Hardy 
Cie, vcourticrs, 98 Rue St-Pierre, 
Québec. 53-57P°: 


4 


ON DEMANDE — Un acheteur 3 
°° commission pour achetér “de a. 
. voine au char. Inutile-de répiôt- 


dre sans les’ meilleures réfétéh. 


ces. S'adresser: F. Gobcille 5 
Cie., 1344 Heuri-Julien, Montréal, 
P.Q. 02-54b 
| ON DEMANDE à acheter. sdpin 4 
| coupé ou Jack Pine, Spécifier 
les plus bas. prix au-comptaiit 


chargé sur: les chars aux poi 
d'expédition, The 1) p 
tage & Contracting 
ce-Albert, Sask, 


hit 
Northern (a . 
C Ltd, Prin- 


Ces 
si 


INSTITUTEUR. où institutrice :. 
Jingue catholique demandé nor 
oluire McePhail, No, 

3331. Devra être qualifié pour: 
Saskatchewan. Classe commence 
verse 15 février, Elzéar L, Rong: 
seau Secrétaire-Trés, Gouverngür 
Sask. ) 49-56 


EEE 7 nrsn 
« DEMANBÉ: institutrice ou ils 
ë tituteur bilingue qualifié pouf: li 
‘ province. pour fe district scolài. 
re de Ormeaux N. 2943, nous pay: 
ons bon salaire.  L'écgle. dôlt 
commencer tout: de suité.f. Pour 
plus: amples” renséfifnemehts sa 
dresser” 4 J0$, Brassard, Sec-Tret: 
P. O0. Eldred, Sask, - 1 
, À 


| 


É 
F 


Î 


97E 
nr 


es .du- 
Vend à sa 
pour cause de maladie, 
S4,000. avec. ametiblement, Au 
romptant. S'udresser ‘à. Casier 
23, ah Patriote | CT Ge 
ÉLEVEURS DÉMANDES.— Person. 

nes de confiance, désirant élever 

au contrat des, lapins à. fourrure, 

sont demandées dans la Saskaät- 

chewan. Nous fournissons -les 

premiers sujets a prix ryisohna- 
ble et garantissons d'acheter fois 
lapins élevés provemmit de notre 
ruce, . Contrat ‘fait par. écrit 
Ecrire immédiatement en dertan- 
dant 'catalome ct prix de_con. 
trat à Crow’s Nest Fur Habbitry, 
Lethbridge, Alta. CT : | 


1 +. 


}, 


À VENDRE--Parloir de crème.àÎa 
glace ét restaurant, ‘situé. Sur [a 
rue, Principale, à Marcelin." Très 
bonne jilacé d’affaires. Pour ren- 
séisnements, s'adresser ‘à°° Pâul 
olleaux, -'agent ‘d'inpmeénbles : ‘et 
oncatiteut provincial, Marcclin. 


s 
ask, 17) 
en PA 


Va 
>oP 
rm + «me Dar 
À VENDRE — 320 acres de premit- 

re qualité de terre à- grain, dabs 
un lot situé entré deux paroisses 


canadiennes - ‘françaises … ‘pou 
-$15,000.09, dont %3,000.00 op 4, 


000,90 au plus au comptant, et ba- 
lance, 5500.00 par année à..5 ‘p.c. 
d'intérêt, Inclus stock, machine- 
ries, aûissi Ménage, Cause de ven- 
te, trop ägé pour fermer mainte- 
nant. Chs. Abel, Domrémy, Sask. 


54-57P: 
i 

Ÿ. 

{ 

L] 


ON DEMANDE — Instituteur ou. ins- 
lituirice “athôlique bilingue, .qua- 
lifié pour la Saskatechwan, poitr 
district. scolaire de Beauchamp, 
No. 4141, à 2 milles de l’église. 
Classe doit commencer 17 uars. 
Meniionner salaire désiré en fai- 
Sant aptlication, . S'adresser: à 
Oscar Larmbert . Sec.-Trésorier, 
Frenchville, Sask, 7° 53:60... 
RE RRLSRERE 
BONNE CUISINIERE —° Démaï- 
dée pour presbtére en vitle, Sask. 
Bons gages et maison très confol- 
table. français et-anglais-d8 préfé- 
rence, Casier 27, au “Patriote, 
- LU Pè— 


pm ee 


EE] 


‘chauds 


Les prix sont raisonnables. 


nifiques robes Cant 
4 .… Votre choix. °°! 


BAHKER"S 


De dans adiesmisemnedienrmpner = _ 
yet RE 


véteinents 


Maintenant que sont arrivés les 
ments plus lourds. Nous venon 

. plet de sous-vêtements. Watson's, 
laine, : 


pe RES Er 


DELA 


rem, 


een ne, 
i 


our les jours froids 

jours fioids de l'hiver, il faut des sous-vête: ‘| . Î 
justement de recevoir un assortiment com {":{ll 
pour. dames et enfants: tout laine, soie' et. li 


s 
3 


ju SR et? Due , à L: Soi NE . ,. . 4 Rite 
paraitre sont assurées de irouver nos robes de leur} 
où et Crêpe. 


Venez : donc fair 


PERME 


N 


RSR ANRT ENITIAA MARINA Are feutre Br Sins me 


j: lie Rue Ouest : 


